
Consécration diplomatique pour Arafat
Le chef de l'OLP pour la première fois à Paris

La visite officielle que Yasser
Arafat s'apprête à effectuer au-
jourd'hui et demain en France à
l'invitation du président François
Mitterrand est doublement im-
portante pour l'OLP: elle émane
d'un pays membre permanent du
Conseil de sécurité de l'ONU et,
de surcroît, ami d'Israël. Deux
caractéristiques qui permettent à
la France de jouer un rôle impor-
tant au Proche-Orient et, par
conséquent, à Yasser Arafat d'ef-
fectuer un déplacement utile à la
cause qu'il défend.

Cette visite constitue par ail-
leurs pour le chef de l'OLP une
consécration diplomatique qui
n'aurait pas été envisageable
sans l'évolution récente de la
centrale palestinienne: accepta-
tion de la résolution'242 de
l'ONU et, partant, reconnais-
sance «de facto» de l'Etat d'Is-
raël, proclamation d'un Etat pa-
lestinien indépendant, renonce-
ment au terrorisme et ouverture
d'un dialogue indirect avec Is-
raël par l'intermédiaire des
Etats-Unis.

Dans une lettre adressée a M.
Théo Klein, président du
Conseil représentatif des Institu-
tions juives de France (CRIF),
M. Mitterrand a rappelé que la
politique étrangère de la France

«est fondée sur le dialogue qui
nécessite d'entendre tous les
protagonistes».

Pourtant, le déplacement de
M. Arafat suscite des réactions
qui vont de l'hostilité totale à
l'inquiétude, en passant par les
«oui mais» et l'adhésion
franche. Ainsi, le premier minis-
tre israélien, M. Yitzhak Sha-
mir, a estimé dimanche que la
visite du chef de l'OLP à Paris
constituait «un énorme encou-
ragement au terrorisme». Le
CRIF, qui représente 83 organi-
sations juives, a exprimé son
émotion, non seulement en rai-
son de la visite elle-même mais
de la date choisie qui coïncide
avec la commémoration de
l'Holocauste. Il invite les Juifs
français et leurs amis à se rendre
le 2 mai rue Copernic et le 3 mai
rue des Rosiers, où furent com^
mis des attentats anti-Juifs.

Parallèlement, une manifesta-
tion de soutien à l'OLP aura lieu
mardi après-midi de la place
Denfert-Rochereau à l'Institut
du monde arabe.

Durcissement
américain

Par ailleurs, le secrétaire
d'Etat américain James Baker a
déclaré, lundi, qu'il était favora-

ble a la suspension' de 1 aide
américaine à l'Organisation
mondiale de la santé (OMS) et à
tous les organismes des Nations
Unies qui admettraient à part
entière dans leurs rangs l'Orga-
nisation de libération de la Pa-
lestine (OLP).

Dans un communiqué, le chef
de la diplomatie américaine a
précisé que «les questions politi-
ques comme celle-là ne de-
vraient pas être soulevées dans
des agences spécialisées, car une
telle politisation nuit au travail
technique de ces organisations».

On s'attend à ce que l'OMS se
prononce la semaine prochaine
sur une demande d'adhésion dé-
posée par l'OLP. Seuls les Etats
constitués peuvent être mem-
bres de cette organisation. L'ad-
mission de l'organisation pales-
tinienne reviendrait, pour
l'OMS, à reconnaître l'Etat pa-
lestinien proclamé en novembre
dernier à Alger et dont Yasser
Arafat a été désigné président.

«Les Etats-Unis s'opposent
vigoureusement à l'admission
de l'OLP au sein de l'OMS ou
d'autres agences des Nations
Unies», a indiqué M. Baker.
«Nous oeuvrons, et nous conti-
nuerons à le faire, pour convain-
cre les autres (pays) du mal que
causerait cette admission au

Yasser Arafat, lors d'un récent passage à Genève.
(Photo ASL)

processus de paix au Proche-
Orient et au système des Na-
tions Unies», a-t-il déclaré.

«Je recommanderai au prési-
dent que les Etats-Unis ne ver-
sent plus de contribution, volon-

taire ou obligatoire, à aucune
organisation internationale qui
modifierait le statut actuel d'or-
ganisation observatrice de
l'OLP», a ajouté M. Baker.

(ap, ats, afp, reuter)

Demain,
on vole gratis...
Voyager en Europe par avion
va devenir moins coûteux, et
cela bien plus rapidement que
prévu ! Cette réjouissante
perspective pour nous,
consommateurs, est le résul '
tat d'un arrêt de la Cour de
justice européenne de Luxem-
bourg qui a tranché de ma-
nière tout à f a i t  inattendue
dans un cas soumis à son ap-
préciation.

Cette respectable autorité
avait à j u g e r  d'une plainte dé-
p o s é e  p a r  l'organisme alle-
mand chargé de la lutte contre
la concurrence déloyale
concernant la vente de billets
d'avion, à destination de To-
kyo, acquis au Portugal avec
une diff érence de 60 % (!) sur
le p r i x  off iciel pratiqué en Al-
lemagne.

Or, à la surprise générale,
la Cour de Luxembourg a dé-
bouté le plaignant, arguant
que les ententes et conventions
entre compagnies aériennes
sur les tarif s étaient
contraires aux dispositions du
Traité de Rome, quelle qu'en
soit la nature.

Ce jugement radical sera
lourd de conséquences pour
l'ensemble des pays  européens
et inf luencera directement les
modalités de mise en place de
la p remière  phase de libérali-
sation des transports aériens
qui doit entrer en vigueur im-
pérativement le 1er janvier
1991.

Maintenus, artif icielle-
ment, à un niveau trop élevé
par les compagnies et les gou-
vernements en regard de ce
qui se p a s s e  ailleurs, les tarif s
aériens européens vont enf in
devoir chuter. Une opération
qui pourrait néanmoins s'avé-
rer très douloureuse pour cer-
taines compagnies dont le
taux de productivité est déjà
bas.

De plus, il f audra tenir
compte des expériences f a i t e s
aux Etats-Unis pour ne p a s
sombrer dans ce libéralisme
débridé qui a provoqué une
cascade de problèmes f inan-
ciers et sociaux, sans parler
de la baisse de la qualité des
services et d'autres soucis liés
à la sécurité du traf ic et des
avions.

By  a aujourd'hui p é r i l  en la
demeure en Europe parce que
les Etats n'en unissent pas de
ne rien décider en matière de
transport aérien. Une situa-
tion détestable au demeurant,
cristallisée par le jugement de
Luxembourg, à savoir que ce
sont des milieux ne maîtrisant
pas les données du problème
qui prennent désormais l'ini-
tiative dans cette nouvelle po-
litique. Demain, on volera
gratis...

Mario SESSA

Moscou: un vent de liberté
La fête du 1er Mai dans le monde

Du nouveau vent de liberté
soufflant sur l'Union soviétique,
la Pologne ou le Pakistan, à la
répression des manifestations en

Turquie ou en Corée du Sud, en
passant par les rappels à l'ordre
chinois et les grincements de
dents espagnols, les célébrations

du 1er mai ont eu hier des tona-
lités bien différentes dans le
monde.

Sur la Place Rouge de Mos-

"; Moscou,: Je réaime, retrouve le vrai sens de /a f ête

cou, les quelque 150.000 per-
sonnes qui ont participé au tra-
ditionnel défilé ont, avec leurs
pancartes et banderoles, tout
particulièrement insisté sur les
questions intérieures, de l'en-
couragement de la croissance
économique aux élections ou-
vertes en passant par la protec-
tion de l'environnement.

En Chine, qui n'a pas la
même ferveur que les autres
pays socialistes pour célébrer le
1er mai, le Parti communiste a
profité des discours et édito-
riaux de la presse pour appeler
les travailleurs à résister aux
forces d'instabilité. Répondant
indirectement aux étudiants exi-
geant des réformes démocrati-
ques, les autorités ont promis
plus de démocratie dans les en-
treprises et une amélioration des
conditions de vie.

Le vent de réformes soufflait
aussi lundi sur la Pologne, ou
tout au moins l'essentiel du
pays, avec notamment à Varso-
vie un défilé du syndicat libre
Solidarité regroupant beaucoup
plus de monde que le rassemble-
ment officiel.

L'ambiance était par contre
beaucoup plus tendue à Prague,

où plusieurs dizaines de milliers
de travailleurs étaient venus dé-
filer et écouter leur dirigeant Mi-
les Jakes. La police est en effet
intervenue violemment pour
disperser au moins 600 oppo-
sants réclamant la libération des
prisonniers politiques, dont le
dramaturge Vaclav Hlasek.

En Turquie, où la célébration
du 1er mai est interdite depuis le
coup d'Etat militaire de 1980, 36
personnes ont été blessées lors
d'affrontements avec les forces
de l'ordre qui dispersaient les
manifestations interdites à Is-
tanbul.

Le nouveau premier ministre
pakistanais Benazir Bhutto pro-
fitait par contre de l'occasion
pour lever l'interdiction de
constituer des syndicats. Au
Maroc, le gouvernement annon-
çait pendant ce temps une aug-
mentation du salaire minimum
et des mesures bancaires et fi-
nancières pour les travailleurs
émigrés.

En Espagne, les syndicalistes
socialistes et communistes ont
manifesté ensemble pour la pre-
mière fois depuis l'arrivée au
pouvoir en 1982 du premier mi-
nistre socialiste Gonzalez, (ap)

Aujourd'hui: le temps sera en
grande partie ensoleillé. La li-
mite du degré zéro s'élèvera jus-
que vers 2000 m.

Demain: temps ensoleillé et
hausse des températures au
nord. Tendance: généralement
ensoleillé et très chaud.
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Fête à souhaiter mardi 2 mai: Boris 
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La nuit des étoiles à Neuchâtel
C'est ce soir à l'occasion des adieux de Ulli
Stielike que Neuchâtel Xamax rencontre
('«équipe des étoiles» composée de joueurs
prestigieux. Une belle occasion de venir té-
moigner sa reconnaissance à l'endroit d'un
grand monsieur du monde du football.
SPORTS 9-11 -13 - 14

Au revoir, Ulli !



Excuses
de Salim Hoss

Ajournement d'une livraison de
fuel offerte par la CEE au Liban
Le chef du gouvernement libanais
soutenu par la Syrie, Salim Hoss,
a présenté ses «excuses» aux
pays de la CEE après l'ajourne-
ment, lundi, d'une opération de
déchargement de fuel offert au
Liban par la communauté euro-
péenne. «Je ne peux que présen-
ter mes excuses aux pays dona-
teurs pour avoir été dans l'impos-
sibilité de tenir nos engage-
ments», a déclaré hier soir à
l'AFP M. Hoss.
Le pétrolier Penhors. chargé de
15 000 tonnes de fuel, devait
s'ancrer en milieu de journée au
large de la centrale de Zouk,
dans le «pays chrétien», mais
son approche du littoral a été
empêchée par des obus tirés à
partir des zones sous contrôle
syrien. «J'avais donné mon ac-
cord et effectué les contacts né-
cessaires avec les parties concer-
nées afin de garantir le bon dé-
roulement de l'opération, mais
j'ai été malheureusement surpris
ce matin par de nouvelles posi-
tions qui l'ont empêchée», a dit

M. Hoss. Le Penhors devait dé-
charger hier les deux-tiers de sa
cargaison à la centrale de Zouk,
qui alimente en courant 85 %
des Libanais, avant de se rendre
au terminal de Zahrani , au sud
du Liban , sous contrôle des bri-
gades de l'armée relevant du
gouvernement Hoss.

Selon des sources informées,
le pétrolier, qui attendait à la li-
mite extérieure des eaux territo-
riales libanaises, a mis le cap en
fin de journée sur Larnaca
(Chypre).

Les deux princi paux alliés de
la Syrie, le dirigeant chiite Na-
bih Berri et le chef druze Walid
Joumblatt , font partie du gou-
vernement de M. Hoss. M.
Joumblatt avait dans un pre-
mier temps refusé l'achemine-
ment d'une aide humanitaire
fnançaise , comprenant notam-
ment une cargaison de fuel , qui
avait été finalement livrée par le
Penhors à Zahrani et Zouk , les
23 et 24 avril.

(ats , afp)

Le Kampuchea rebaptisé
De la République populaire à l'Etat du Cambodge

Le gouvernement pro-vietna-
mien du Cambodge vient de déci-
der de changer le nom et le dra-
peau du pays, apparemment en
signe d'ouverture envers la résis-
tance.
L'agence nationale SPK a rap-
porté hier que l'Assemblée na-
tionale avait adopté la veille à
l'unanimité des amendements à
la Constitution remplaçant la
«République populaire du
Kampuchea » par l'«Etat du
Cambodge». Elle ajoutait que le
Parlement avait aussi modifié le
drapeau et aboli la peine de
mort.

Le président de l'Assemblée
Chea Sim, cité par l'agence, a
souligné que ces amendements
visaient à la réconciliation na-
tionale et à la reconstruction du
pays. Le premier ministre a fait
appel au prince Norodom Siha-
nouk pour qu 'il dénonce l'al-
liance passée avec les Khmers
rouges et rejoigne le gouverne-
ment pro-vietnamien. «Il aura
un pouvoir réel» s'il revient à
Phnom Penh, a déclaré M. Hun
Sen.

De royaume du Cambodge
dirigé par le prince Sihanouk à
l'indépendance obtenue des
Français en 1953, le pays était
devenu après le coup d'Etat en
1970 du maréchal Lon Nol la
République khmère. Les
Khmers rouges, vainqueurs de
la guerre civile en avril 1975 en
firent le Kampuchea démocrati-
que et le gouvernement pro-viet-
namien mis en place fin 1978 le
transforma en République pô-

le prince Norodom Sihanouk, chef de la résistance.
(Bélino AP)

pulaire du Kampuchea. De son
côté, la coalition de la résistance
représentée à l'ONU revendique

le titre de Gouvernement de co-
alition du Kampuchea démo-
cratique, (ap)

COCAÏNE - Les douaniers
de l'aéroport néerlandais
d'Amsterdam-Schiphol ont
saisi 140,35 kilogrammes de
cocaïne, d'une valeur mar-
chande de 15 millions de dol-
lars (environ 25 millions de fr).

COLOMBIE. - La police
antidrogue colombienne, ap-
puyée par des hélicoptères, a
démantelé un important labo-
ratoire de raffinage de cocaïne,
situé en pleine forêt vierge
dans la région de Vichada (est
du pays) limitrophe du Brésil.

LOUISIANE. - Un pas-
teur, son épouse et leurs deux

filles ont été découverts assas-
sinés à Lakeville (Louisiane)
dans le patronage de la pa-
roisse, alors que les fidèles se
tenaient dans la pièce à côté,
chantant des cantiques.

M USIQU E. - Le violoncel-
liste et chef d'orchestre italien
Antonio Janigro, qui fut l'élève
de Pablo Casais, est décédé à
Milan à l'âge de 71 ans.

BOLIVIE. - Le gouverne-
ment bolivien a décidé la dis-
solution de 222 sectes et l'ex-
pulsion de leurs dirigeants,
dans le cas où ils sont des res-
sortissants étrangers.

PARAGUAY. - Entre un
et deux millions de citoyens
paraguayens ont commencé à
se rendre aux urnes hier matin
pour élire leur président ainsi
que les parlementaires qui les
représenteront jusqu'en 1993.

PAPE. - Le pape Jean Paul
Il est arrivé hier sur l'île de la
Réunion où il a été accueilli
par le premier ministre Michel
Rocard.

ZAÏ RE. - Le président zaï-
rois Mobutu a annoncé à Kins-
hasa la signature imminente
d'un accord avec le Fonds Mo-
nétaire International (FMI).

¦? LE MONDE EN BREF
Instituteur tabassé

France: la colère d un parent d eleve
Un parent d'élève a violemment
frappé un instituteur, samedi der-
nier dans la cour d'une école de
Déols (Indre), n a été inculpé ,
hier, de «coups et blessures volon-
taires» et incarcéré, a-t-on appris
de source judiciaire.
L'incident a eu lieu samedi ma-
tin à la reprise des classes, lors-
que l'homme, considéré comme
le «patriarche» d'un camp de
nomades sédentaires, a fait ir-
ruption dans la cour de l'Ecole
Paul Lengevin.

Père et grand-père de trois fil-
lettes qui ont affirmé avoir été

victimes de brutalités, il a de-
mandé à voir M. Campos. Sans
même discuter, il lui a aussitôt
administré deux gifles, faisant
tomber l'enseignant à terre.

Depuis, M. Campos est hos-
pitalisé à Limoges, dans un
coma profond avec une fracture
du crâne.

Les collègues de l'instituteur
ont fait part de leur consterna-
tion après cet incident, affir-
mant n'avoir jamais constaté le
moindre comportement anor-
mal de la part de M. Campos.

(ats, reuter)

Dakar: calme revenu
Le vie économique se réorganise

La vie économique recommençait
hier à s'organiser au Sénégal
après le départ massif des com-
merçants détaillants maurita-
niens suite aux affrontements
survenus dans les deux pays voi-
sins, alors que le calme revenait
sur Dakar.
Les opérations de rapatriement
se poursuivaient pendant ce
temps, permettant à des milliers
d'émigrés sénégalais et maurita-
niens de regagner leur pays.

Le ministre sénégalais du
Commerce a ainsi rendu public
un communiqué dans lequel il
est souligné que «la priorité ab-
solue est accordée à la distribu-
tion des denrées de première né-
cessité aussi bien à Dakar qu'à

l'intérieur du pays». A cet effet ,
les kiosques à pain , les kiosques
des vendeurs du pari mutuel ur-
bain et les magasins de la Socié-
té nationale de distribution du
Sénégal (SONADIS) seront mis
à contribution en attendant la
remise en état des boutiques
laissées vacantes par les Mauri-
taniens - qui tenaient près de
80% du commerce de détail
dans le pays.

Le ministère du Commerce,
les industriels et gros commer-
çants sénégalais vont conjuguer
leurs efforts pour créer de nou-
veaux emplois dans ce secteur de
la distribution, qui seront
confiés aux Sénégalais.

(ap)

Taïwanais à Pékin
Première visite officielle en Chine

Shirley Kuo, ministre des finances de Taïwan, assaillie par une horde de journalistes à son
arrivée à Pékin. (Bélino AP)

Une délégation officielle de Taï-
wan est arrivée hier à Pékin pour
assister à une réunion de la Ban-
que de développement asiatique.
H s'agit de la première visite de
représentants de la Chine dite na-
tionaliste en Chine communiste
depuis 1949.
Shirley Kuo, ministre des Fi-
nances et ancien vice-gouver-
neur de la Banque centrale de
Taipeh, qui dirige la délégation,
a déclaré aux journalistes à son

arrivée qu'elle n'aurait aucun
contact bilatéral avec des offi-
ciels de Pékin durant son séjour.

«Je ne suis là que pour la réu-
nion. C'est notre droit et notre
devoir d'y assister», a-t-elle dit,
confirmant la politique tradi-
tionnelle de Taïwan consistant à
refuser tout contact direct avec
la Chine communiste.

Récemment, le gouvernement
de Taipeh a néanmoins adopté
une diplomatie plus souple en

vue de briser son isolement
croissant sur la scène internatio-
nale, ce qu'illustre cette visite
aux yeux des diplomates occi-
dentaux.

La Chine a été admise en 1986
au sein de la Banque de dévelop-
pement asiatique, dont le siège
est à Manille et qui se réunit
pour la première fois à Pékin,
mais Taïwan a été autorisé à y
rester sous le nom de «Taipeh,
Chine», (ats, reuter)

Meeting a Erevan
Des dizaines de milliers de manifestants

Des dizaines de milliers de per-
sonnes ont défilé et tenu un mee-
ting non autorisé pendant quatre
heures hier dans le centre d'Ere-
van, la capitale arménienne, bra-
vant l'annulation officielle du dé-
filé traditionnel du 1er Mai dé-
crétée localement, ont indiqué des
témoins.

Les manifestants , parmi les-
quels beaucoup de travailleurs,
portaient des drapeaux des pays
ayant envoyé des secours à la
suite du séisme du 7 décembre
qui avait fait 26.000 morts dans
le nord de l'Arménie.

Les couleurs des Etats-Unis,
de la France, d'Italie, d'Israël,
aux côtés de drapeaux natio-
naux arméniens et de pancartes
réclamant la libération des
membres du Comité Karabakh ,
ont notamment été vus par ces
témoins, interrogés au télé-
phone par l'AFP.

Les manifestants ont passé
devant la place de l'Opéra, bou-
clée par une ceinture de bus der-
rière lesquels se tenaient des
forces du ministère de l'Inté-
rieur, qui ne sont pas interve-
nues.

La veille, le commandant mi-
litaire de la ville, où le couvre-
feu est en vigueur depuis plus de
cinq mois, a encore répété à la
télévision l'interdiction du défi-
lé, décrétée officiellement en rai-
son du séisme.

Celui-ci a également été annu-
lé en Géorgie, après la disper-
sion sanglante d'une manifesta-
tion le 9 avril qui avait fait 20
morts civils.

Le 7 novembre déjà , les Ar-
méniens avaient détourné la ma-
nifestation officielle de la fête de
la révolution et défilé derrière le
Comité Karabakh , encore en li-
berté, (ats, afp)

Un art
d'imagination
Yasser Araf at reçu off icielle-
ment p a r  le président Mitter-
rand.

Que l'événement suscite en
Israël des commentaires très
contradictoires et soulève une
f oule de critiques acerbes,
quoi de plus naturel!

Les rapports entre l'Etat
hébreu et les Palestiniens tou-
chent à l'essence même et à
l'existence des deux peuples.
Il ne serait pas dans la nature
des choses qu'ils ne provo-
quent pas  des réactions. Israël
serait déjà à demi-mort s'il
demeurait indiff érent

Est-il tout aussi normal
qu'une partie des Français vi-
tupèrent l'initiative de l'hôte
de l'Elysée et prof itent de l'oc-
casion pour marquer leur dis-
tance à son égard.

Que M. Giscard assou-
plisse le cheveu qu'il a sur la
langue pour susurrer, comme
il le f erait en grignotant un pe -
tit f our: «Je regrette le carac-
tère off iciel de la visite en
France du chef de l'OLP et j e
ne le rencontrerai pas dans ces
conditions», voilà qui ne cho-
que p a s  trop encore. Poursui-
vant une p o p u l a r i t é  qui le f u i t
comme son ombre, l'ancien
président enf ourche n'importe
quel dada pour la rattraper.

En revanche, mille criti-
ques, mille réticences, dont
celle de Laurent Fabius, éton-
nent.

On n'a jamais f a i t  avancer
une cause, une négociation en
s'obstmant dans l'inaction ou
dans le ref us de la discussion.

Deux hommes aussi diff é-
rents que Hamadi Essid, chef
de la Mission de la Ligue
arabe à Paris, et Théo Klein,
avocat, qui a exercé d'impor-
tantes responsabilités dans la
communauté juive de France,
n'ont pas hésité à p u b l i e r  ré-
cemment un livre en commun:
«Deux vérités en f ace».

Dans ce dialogue, ils ne
parviennent p a s  à un consen-
sus, mais ils clarif ient les
idées, ils débroussaillent le
terrain.

Théo Klein y  écrit notam-
ment: «La politique étrangère
est un art d'imagination. Les
réalistes sont toujours en re-
tard d'une guerre ou d'une ini-
tiative.»

N'est-ce p a s  dans cette
perspective qu'il convient de
placer la rencontre Mitter-
rand-Araf at?

Le juriste f rançais ajoute:
«Espérons que l'Occident ne
viendra p a s  avec trop d'idées
simples compliquer encore les
conf lits de l'Orient.»

Le subtil Mitterrand, le
machiavélique Mitterrand, le
«Florentin» Mitterrand peut
être accusé de beaucoup de
péchés, mais qui, de bonne f o i,
pourrait le soupçonner d'avoir
en p o l i t ique des idées trop
simples.

En f a i t, son entrevue avec
Araf at, même si elle n'aboutit
pas  à des résultats concrets,
ne saurait être que positive.

Un colloque, organisé p a r
l'Association suédoise des
amis des Kibboutzim et au-
quel p a r t i c ipaient des Palesti-
niens et diverses personnalités
israéliennes, a conclu à une
évolution «inéluctable vers
une solution des problèmes de
la région «par la négocia-
tion».

C'est dans ce sens que
marche M. Mitterrand.
Même si, le mois de mais re-
venu, tout ne chante p a s  en-
core et ne brille pas aux deux.

Willy BRANDT

Nonante rebelles ont été tués et
50 autres blessés par les troupes
afghanes qui ripostaient à une
attaque des moudjahidin près de
la ville de Jalalabad , à l'Est de
l'Afghanistan, a annoncé hier
Radio Kaboul captée à Islama-
bad, (ats, afp)

Riposte afghane
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Vos ambitions sportives
peuvent enfin prendre
plus d'ampleur!

Polyvalent , le nouveau coupé Audi est aussi unique: il est le premier
à vous offrir une synthèse idéale de brio, de confort, d'agrément
routier et d'aptitude optimale à l'usage quotidien.

TT Sportif et maniable comme un pur-sang, le nou-

| j \~~i § I l  i l  I X/tv/ l̂ I i veau coupé Audi vous garantit de surcroît cette sou-
plesse d'utilisation dont vous rêvez depuis toujours .

f  A -| • Bien qu 'il vous laisse le choix *sss*s 
^

agapMcoi i np r\\ i d 1 cntre B6 et ,7° ch ' cntrc io et ISSE^* ^^!W V-/ V*4-JL_/W J. AArHL V^-A • 20 soupapes , entre la traction Wà_W JM \
avant el les quatre roues motrices , il y a un poin l sSss â/liStllgBl
sur lequel voire nouveau coupé Audi ne transi ge ^^^^^BS»ï«MI^M
pas: il donne dans chaque version une ampleur "%ama ^̂ ŴËf f̂
nouvelle au légendaire tempérament Audi , sans __s3 ^^9
rogner sur les traditionnelles qualités qui ont HfëfcbSw
lait notre célébrité! ^Iî=S=EÏIIPJISHK

Car la technique et la qualité d'élite d'Audi, *************** ^*̂ -̂*̂ ******̂
l'élégance sobre et classique de la silhouette, La Polyvalence du nouveau

coupe Audi: brio fascinant.
l'opulence de l'équipement (aux nombreux stylique séduisante, aptitude

. . . . . .,. ,. idéale à l'usage quotidien.extra de sene), et les atouts sans nvaux d Audi - Béant , le hayon arrière
dont la carrosserie intégralement galvanisée, s ouvre sur coffre géant: jus-

que 980 1 de capacité, dos-
avec 10 ans de garantie contre la corrosion per- siers arrière individuels
r , . . . , rabattus!forante - accordent une très grande place aux
exi gences que vous formulez envers une voi- ,jjjj| jjjfc^
ture d'avant-garde. wf |*TW_ m j |)

La technique
qui creuse l'écart.
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jusqu 'au samedi 6 mai |

\ Viande hachéeï

* inso\
I StBâk «parisien» I

Pfllilût Ii i UUlUl frais, du pays a

.pièces de 1.2- 1.5 kg à^ *̂>() W

MIGROS
Société coopérative MIGROS Neuchâtel - Fribourg

Publicité intensive, publicité par annonces

_0_7____f ___W*_W____ê
Biscuits ES M l i t  rtl §l§  / f SE Mor9es

cherche pour date à convenir

un mécanicien
ou

un mécanicien électricien
pour le service d'entretien

Nous souhaitons:
- excellente formation professionnelle
- plusieurs années de pratique
- âge 25 à 35 ans
- personne autonome et faisant preuve d'initiative
Nous offrons: *- travail intéressant et varié sur lignes de production

et d'emballage
- ambiance agréable dans le cadre d'une petite

équipe
- salaire selon capacités
- prestations sociales modernes
Les offres manuscrites, avec curriculum vitae et co-

! pies de certificats, sont à adresser à: OULEVAY SA,
fabrique de biscuits, service du personnel,
1110 Morges, tél. 021/803 0911. oooeeg

' ' ' —***********————

RÉOUVERTURE
DU CAFÉ-RESTAURANT

DU COLLÈGE
! 14, rue du Collège — La Chpux-de-Fonds
i 0 039/28 65 10

Ce soir, apéritif dès 17 heures
Première consommation offerte

Tous les jours, menu à midi et carte le soir

Du vendredi soir au dimanche ou sur commande:
spécialités marocaines

Couscous Fr. 16.—, tajines, kefta, etc.

Se recommande: Miloud Haddou
. . ' ¦ > . . '¦» » •* . O120O4

«»«C<O»:"»XCWK<<«*W<<-M»W»W»*»4&^̂

RECHIRCHI I iNUfSl j  SINTHtSi

omronMAiions

1 /
\ Dans le cadre du renforcement de nos activités orientées

vers le traitement de l'information au profit des entreprises
industrielles, nous cherchons, pour une date d'entrée à
convenir:

un collaborateur
scientifique/technique

parlant le français et l'allemand.

Nous lui confierons l'exécution de mandats de recherche,
d'analyse et de synthèse d'informations dans des domaines
variés.
Il pourra s'appuyer sur les compétences d'une équipe d'in-
génieurs, l'accès à plus de 2000 banques de données, le
contact avec des spécialistes de plusieurs disciplines et des
relations suivies avec de nombreux organismes suisses et
étrangers.
Si vous aimez travailler de manière autonome, appréciez les
contacts avec les milieux industriels et universitaires, veuil-
lez adresser votre offre à la direction de CENTREDOC, case
postale 27, 2007 Neuchâtel. au ,

a â+H ĴLW SL aW Si TÊF ^B""' 'y? ' *^*"?^y L'annonce, reflet vivant du marché



Feu vert de Berne à l'OLP?
Pour signer les conventions de Genève

L'Etat palestinien, proclamé en
novembre dernier à Alger, a-t-il
une existence légale? C'est à
cette question que devra répondre
la Suisse. Elle qui a d'emblée ex-
clu une reconnaissance de cet
Etat créé par l'Organisation de
libération de la Palestine. Au-
jourd'hui, l'OLP voudrait en ef-
fet signer les Conventions de Ge-
nève, la bible du droit humani-
taire. En tant que dépositaire de
ces Conventions, la Suisse est ap-
pelée à transmettre cette de-
mande aux autres signataires.
Après avoir vérifié si la requête
émane d'un véritable Etat...

Dans sa quête d'une légitimité
internationale , l'OLP essaie ac-
tuellement d'entrer dans diffé-
rentes agences des Nations
Unies, comme l'Organisation

Mondiale de la Santé. Elle s'y
heurte à l'opposition des Etats-
Unis et d'Israël. Cela ne l'em-
pêche pas de s'intéresser égale-
ment aux Conventions de Ge-
nève. Son représentant auprès
de l'ONU , Nabil Ramlavi, se
rendra cette semaine à Berne
pour présenter formellement la
candidature palestinienne au
Département fédérale des af-
faires étrangères.

DOSSIER ÉPINEUX
Il y a deux semaines, l'OLP a
parlé de son intention au Comi-
té International de la Croix-
Rouge (CICR). Celui-ci en a ra-
pidement informé les Affaires
étrangères, où des experts se
penchent déjà sur ce dossier. Ce
que Berne refuse pour le mo-
ment de confirmer: «La Pales-

tine n'a encore présenté aucune
demande officielle» .

D'après les Conventions,
toute demande d'adhésion doit
être notifiée par écrit au Conseil
fédéral qui est chargé d'en infor-
mer tous les Etats signataires.

Simon HALL

Mais avant de faire circuler la
candidature, Berne s'assure
qu'elle est légitime. Concrète-
ment, il lui faut vérifier que deux
conditions soient remplies: le
candidat doit être reconnu par
une partie importante de la
communauté des nations; il doit
en outre appartenir, en tant
qu'Etat , à l'organisation régio-
nale dont il relève.

A première vue, l'Etat palesti-
nien, déjà reconnu par une cen-
taine de pays, et membre de la
Ligue arabe, a toutes les chances
de réussir son examen à Berne.
La Suisse serait donc amenée à
envoyer la notification de cette
demande aux pays signataires.

ZONES GRISES
Où l'affaire devient surpre-
nante, c'est que les conventions
de Genève ne prévoient aucun
mécanisme qui permette de blo-
quer une adhésion. Après avoir
reçu la notification de Berne, les
pays membres ont six mois pour
formuler leurs commentaires,
objections ou réserves. Les six
mois écoulés, le candidat est
automatiquement admis parmi
les signataires des Conventions.

A Genève, les juristes du

CICR ne veulent pas se pronon-
cer sur cette question. Il semble
du reste que les Conventions
contiennent plusieurs de ces
«zones grises» ouvertes a diffé-
rentes interprétations.

Ainsi, l'article 155 de la qua-
trième Convention prévoit que
toute «puisance» peut y adhé-
rer, sans préciser ce que recou-
vre ce terme. Personne ne peut
nier que l'OLP soit une puis-
sance, même si elle ne contrôle
pas un territoire national.

ÉTAT OU PAS?
En tant que dépositaire des
Conventions, la Suisse pourrait
donc accepter la demande
d'adhésion de l'OLP. Cela ne
devrai t en revanche rien changer
à la position officielle de la

Suisse qui a pour principe de re-
connaître des Etats à trois
conditions: qu 'ils disposent
d'une population, d'un territoire
internationalement reconnu et
d'un gouvernement régulier. Le
15 novembre dernier , après la
proclamation de l'Etat palesti-
nien, la Suisse annonçait qu'elle
ne pouvait pas le reconnaître,
puisque les deux dernières
conditions n'étaient pas rem-
plies.

CRITIQUES CERTAINES

Quelle que soit sa décision,
Berne risque de s'attire r des cri-
tiques: des Américains et des Is-
raéliens, si elle accepte la dé-
marche palestienne; des pays
arabes, si elle la refuse.

(brri)

Crise du logement
Thème majeur de la Fête du travail
Placée cette année sous le thème «Santé et sécurité au
travail», la fête du 1er Mai en Suisse a toutefois été l'oc-
casion pour plusieurs orateurs de dénoncer la crise du lo-
gement, D a aussi été question de l'abolition de l'armée.
Alors que les conseillers fédéraux Otto Stich et René Fel-
ber se sont prononcés contre l'initiative «pour une Suisse
sans armée», le conseiller national genevois Jean Ziegler
s'en est fait l'avocat. Ne tombant pas sur un dimanche
comme l'an passé, la Fête du Travail a attiré plus de
monde cette année.
La plus grande affluence a ete
enregistrée à Zurich où quelque
5.000 personnes ont participé à
la 99ème Fête du Travail. Elles
étaient environ 4.000 à Bâle,
3.000 à Berne, et un millier à
Lausanne.

A Berne et à Zurich, il a sur-
tout été question de la crise du
logement. Dans la ville fédérale,
le conseiller aux Etats socialiste
fribourgeois Otto Piller a
condamné la spéculation immo-
bilière, «cette forme moderne de
l'exploitation du peuple des tra-
vailleurs». Il a proposé qu'on
établisse et qu'on publie une
listes des spéculateurs dans cha-
que commune pour «clouer au
pilori ces pillards des temps mo-
dernes».

A Zurich, plusieurs centaines
de personnes ont continué à ma-
nifester après la partie officielle
pour protester contre la pénurie
de logements. Us ont lancé des
pierres contre les forces de l'or-
dre, lesquelles ont riposté en ti-
rant des balles en caoutchouc.
Les manifestants se sont disper-
sés dans le courant de l'après-
midi.

STICH A YVERDON
ET FELBER À COIRE

A Yverdon-les-Bains (VD), le
discours du 1er Mai a été pro-
noncé par le conseiller fédéral
Otto Stich. A propos de la crise
du logement, le patron des fi-
nances fédérales a relevé que les
caisses de pension, par leurs
achats de terrains et de bâti-
ments, exercent une forte pres-
sion sur le marché immobilier.
Elles ont contribué à pousser les
prix à la hausse, au détriment
notamment des locataires. En
faisant preuve de retenue dans
leurs investissements immobi-
liers et en accordant plus de
poids aux prêts hypothécaires,
les caisses de pension pourraient
contribuer à réduire la pression

sur le marche immobilier, a dit
Otto Stich.

A propos de l'initiative «pour
une Suisse sans armée», Otto
Stich a relevé que, dans les
conditions actuelles, la suppres-
sion de l'armée serait un acte
«prématuré et irréfléchi qui ne
contribuerait en rien au renfor-
cement de la sécurité et à la pro-
motion de la paix».

Point de vue également parta-
gé par l'autre conseiller fédéral
socialiste, René Felber, qui était
à Coire (GR). La question du
désarmement, également au
chapitre des armes convention-
nelles, doit d'abord être discutée
par les grandes puissances. Avec
son armée vouée exclusivement
à des tâches défensives, la Suisse
n'a pas à faire le premier pas, a
souligné le chef de la diplomatie
helvétique.

MANIFS SPONTANÉES
À LAUSANNE

Près d'un millier de personnes
ont défilé en cortège dans des
rues de Lausanne, dont de nom-
breux postiers mécontents de
leur salaire et de leurs conditions
de travail.

Les participants ont ensuite
écouté Charly Pasche, président
de la Fédération suisse des Che-
minots. Il a dressé un sombre ta-
bleau de l'état écologique de la
planète et a exigé un plan natio-
nal pour la protection de l'at-
mosphère et l'interdiction im-
médiate des produits détruisant
la couche d'ozone.

Par ailleurs, le 1er Mai à Lau-
sanne a été marqué par des ma-
nifestations spontanées de cen-
taines de collégiens de Cha-
vannes, dans l'ouest de la ville,
et de gymnasiens lausannois. Ils
protestaient contre le fait de ne
pas avoir congé alors que les
écoliers de Lausanne sont, eux,
exemptés de cours le 1er Mai.

(ap)

CARL LUTZ. - Un «Comi-
té Cari Lutz» vient d'être créé
également en Suisse pour ho-
norer ce diplomate helvétique,
décédé en 1975, qui sauva des
dizaines de milliers de Juifs
hongrois durant la Seconde
Guerre mondiale.

NAMIBIE. - L'unité médi-
cale suisse a bien commencé
son travail en Namibie, malgré
de grosses difficultés. Le moral
de ces volontaires est excel-
lent

CARITAS. - Caritas Suisse
a reçu, en 1988, pas moins de
37,9 millions de francs de dons
(31,1 millions en 1987). Les .
élans de générosité suscités
par les catastrophes à l'étran-
ger, les bonifications de la
Chaîne du Bonheur pour des
projets liés aux intempéries de
l'été 1987 expliquent ce mon-
tant record.

L'annonce, reflet
vivant du marché

LAUSANNE. - Un
homme de 44 ans, en déten-
tion préventive à la prison de
district de Lausanne (Bois-
Mermet), a été trouvé pendu
avec ses draps, dans sa cellule.

GENEVE. - Un inconnu a
tenté d'emporter, sous la me-
nace d'une arme, le contenu
d'une caisse dans une banque
du centre de Genève, mais a
échoué et pris la fuite après
une énergique intervention
d'un employé.

SIDA. - Les soldats suisses
recevront dorénavant deux
paires de gants pour éviter le
SIDA. Ils devront les utiliser
lorsqu'ils porteront secours à
des camarades qui perdent du
sang.

GOLF. - L'Association valai-
sanne pour la protection du sol
agricole, forte de membres in-
fluents de la paysannerie du
canton, a fait connaître son op-
position à la prolifération des
terrains de golf en Valais.

VAUD. - Le libéral Jean-
Claude Rosat, de Château-
d'Œx, a été élu président du
Grand Conseil vaudois. Agé de
55 ans, M. Rosat est secrétaire
municipal de sa commune et le
premier représentant du Pays-
d'Enhaut a présider le Parle-
ment cantonal.

ALCOOL. - Le Suisse a
consommé en moyenne 11 li-
tres d'alcool pur, toutes bois-
sons confondues, en 1988.

GUÉRISSEUR. - Le Tri-
bunal fédéral a rejeté le recours
d'un guérisseur de Rhàzùns
(GR), auquel le gouvernement
appenzellois veut imposer
d'habiter à proximité de son
lieu de pratique dans les
Rhodes extérieures. La Ile
Cour de droit public a estimé
qu'une telle obligation est en
soi compatible avec la consti-
tution, en relevant toutefois
que sa base légale dans le
demi-canton reste très dou-
teuse.

¦? LA SUISSE EN BREF

Le directeur Clavadetscher s'en va
Temps difficiles pour l'Union suisse des arts et métiers

Le directeur de l'Union suisse des
arts et métiers (USAM) Peter
Clavadetscher, en congé-maladie
depuis le 31 mars dernier, a déci-
dé de démissionner. Selon un
communiqué publié hier matin
par l'USAM, Peter Clavadet-
scher a émis le vœu de retourner à
sa première activité, celle d'avo-
cat. O sera remplacé ad intérim
par le vice-directeur Balz Horber
jusqu'à la prochaine séance du
comité central, vraisemblable-
ment en septembre prochain.

Peter Clavadetscher, 49 ans,
avait sollicité un «congé-mala-
die de durée indéterminée» le 31
mars dernier. Il avait fait l'objet,
notamment après avoir congé-
dié le directeur adjoint romand
de l'USAM Alfred Oggier, de
critiques acerbes des membres
romands de l'USAM, puis de la
presse romande. On lui repro-
chait surtout son style de direc-
tion. Selon l'explication offi-
cielle de l'USAM, Peter Clava-
detscher avait obtenu ce congé-
maladie en raison des sur-
charges de travail des derniers
six mois.

Peter Clavadetscher a expri-
mé le voeu de pouvoir repren-
dre, après ce congé, son an-
cienne activité professionnelle,
écrit aujourd'hui l'USAM. Le
comité directeur a remercié Pe-
ter Clavadetscher pour ses ef-
forts au service et en faveur de
l'organisation: «L'USAM, sous
sa direction, a gagné un poids
politique certain et nous expri-
mons à M. Clavadetscher toute
notre reconnaissance».

LES REMOUS
DES ANNÉES 80

Après des décennies d'une conti-
nuité exemplaire, l'USAM allait
connaître des années 80 incer-
taines. Aux années de l'équilibre
a succédé le temps de l'agitation
interne et de la discorde.

L'USAM, sous la «dictature,
durant quelque trente ans, du
têtu et brillant démagogue Otto
Fischer», comme l'écrit la
«Weltwoche», est devenue une
force politique considérable et
crainte, dont les objectifs étaient
clairement définis. L'ancien
conseiller national Otto Fischer

M. Peter Clavadetscher. (Bélino AP)

a rendu possible l'impossible
dans une USAM hétérogène: il
a réuni sous le même chapeau
quelque 300 associations aussi
dissemblables que celles des
coiffeurs, restaurateurs, jardi-
niers, ou maîtres d'oeuvre, et en-
core récemment les éleveurs de
volaille et 25 sections canto-
nales.

Environ 130.000 petites et
moyennes entreprises ont rallié
les rangs de l'USAM. Mieux en-
core: par sa force d'intégration,
Otto Fischer est parvenu à ras-
sembler Alémaniques et Ro-
mands sous la même bannière.

Le successeur d'Otto Fischer,
Markus Kamber, a pris la barre
en 1980. Trois ans plus tard , il
devait ressentir l'usure de la
tâche et rendait son tablier.
Markus Kamber avait suivi fi-
dèlement les traces de son prédé-
cesseur et s'était fait l'écho d'une
thèse qui avait fait ses preuves:
l'économie des entreprises et de
l'artisanat se porte d'autant
mieux que les autorités, la

y

science et la politique s'en mê-
lent le moins possible. Mais
Markus Kamber n'avait pas la
«poigne de fer» d'un Otto Fis-
cher, il a aussi voulu introduire
de nouvelles idées - comme la
protection de l'environnement -
et refusait le style autoritaire de
son prédécesseur.

C'est donc le Lucernois d'Ar-
govie Peter Clavadetscher qui
reprend le flambeau au début
1985. L'élection du juriste et an-
cien secrétaire de la Chambre de
commerce argovienne Peter
Clavadetscher s'est faite par-
dessus les têtes des vices-direc-
teurs Alfred Oggier et Balz Hor-
ber, depuis longtemps en place.
Peter Clavadetscher, qui avait
été candidat malheureux au
Conseil national , n'avait pas la
réputation d'un homme de di-
rection à poigne. Il s'est rapide-
ment retrouvé en porte-à-faux
face au Romand Alfred Oggier,
qui s'est surtout battu pour l'in-
tégration des membres ro-
mands. «D'un commun ac-

cord», il remerciait Alfred Og-
gier en mars dernier.

ROMANDS INDIGNÉS
Ce licenciement a mis le feu aux
poudres. Avec le départ du Va-
laisan Oggier, la Romandie per-
dait son dernier représentant à
la direction de l'USAM. Alfred
Oggier faisait de l'ombre à Peter
Clavadetscher, a-t-on écrit. Ce
dernier devait néanmoins réfu-
ter les accusations selon les-
quelles il y aurait eu des diffé-
rends entre les deux hommes.
«On ne peut pas considérer ces
quatre années de collabora tion
sous cet angle-là». On a pu lire
dans la presse romande encore
que les représentants romands,
lors de leurs entretiens avec le
président de l'USAM Markus
Kiindig, conseiller zougois aux
Etats pdc, n'avaient pas été
écoutés.

Les événements devaient se
précipiter. Le 30 mars, la direc-
tion de l'USAM accorde sa
confiance à Peter Clavadetscher
- parallèlement, la Chambre de
l'industrie et de l'artisanat , l'or-
gane législatif de l'USAM qui
compte dans ses rangs Otto Fis-
cher comme «membre à vie»,
décide de constituer une com-
mission composée de trois Ro-
mands et de trois Alémaniques.
Cette commission devra assister
et conseiller le comité directeur.
Le lendemain, c'est la surprise:
Peter Clavadetscher a sollicité
un congé-maladie de durée indé-
terminée. De fait, le directeur de
l'USAM a dû être hospitalisé
d'urgence.

Les affaires courantes de
l'Union suisse des arts et métiers
en pleine crise ont donc été re-
mises entre les mains du vice-di-
recteur Balz Hofber. Mais ce
dernier a déjà fait connaître ses
intentions de retrait: il rejoindra
les rangs de l'Union suisse des
maîtres bouchers. Le futur nou-
veau directeur de l'USAM quel
qu'il soit, trouvera , sur son ca-
hier des charges, une tâche ur-
gente: établir de nouvelles struc-
tures de l'USAM. D'ici là, la di-
rection de l'USAM devra s'atta-
cher à gérer la crise de direction.

(ats)
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La Chaux-de-Fonds

Service des
ordures ménagères
Le public est avisé que le service
d'enlèvement des ordures ména-
gères sera supprimé le

jeudi 4 mai 1989 (Ascension) et
remplacé par le mercredi 3 mai
1989.

Est également supprimé le service
du lundi de Pentecôte 15 mai
1989 qui est retardé au mardi 16
mai 1989.

La tournée régulière du mardi 1S
mai 1989 est reportée au mer-
credi 17 mai 1989. omoe

Nous rappelons que les ordures
ménagères doivent être déposées
en bordure des voies publiques,
le jour fixé, avant 7 heures.

L'autorité communale remercie la
population de suivre cette règle.

Direction des Travaux publics

Un nouveau
9H collaborateur
BH va arriver...
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Le dollar
gagne

du terrain
Le dollar a gagné à nouveau

du terrain hier, malgré de nou-
velles interventions des ban-
ques centrales. A l'inverse, le
franc suisse s'est encore affai-
bli en l'absence d'une très
grande partie des opérateurs
européens.

Sur le marché américain - les
marchés européens étaient
tous fermés à quelques excep-
tions près à l'occasion du 1er
mai - la monnaie américaine
valait le matin 1,6895 fr., soil
nettement plus que son cours
de clôture de vendredi dernier
à Zurich (1,6740 fr.).

Ni les achats de dollars de la
Banque du Japon lundi matin
sur les marchés extrême-orien-
taux, ni ceux des banques cen-
trales américaine et cana-
dienne n'ont pu faire cesser la
hausse du dollar.

Le franc suisse s'est affaibli
par rapport à d'autres mon-
naies importantes également.
Le mark allemand a notam-
ment passé la barre des 89
centimes.

Dans des échanges très mo-
destes, on payait lundi après-
midi dans les affaires interban-
caires - concentrées largement
à Berne, Genève, Lausanne et
Saint-Gall - 0,8933 (vendredi:
0,8890) fr. pour un DM.

La livre sterling valait 2,8400
(2,8200) fr., le franc français
0,2644 (0,2630) fr., le yen
1.2600 (1,2595) fr. pour 100
yen et la lire italienne 0,1221
(0,1215) fr. pour 100 lires.

(ats)

Société
financière

Genève: Bylock Group
augmente son capital

Les actionnaires de la so-
ciété financière Bylock
Group SA, à Genève, sont
appelés à approuver lundi
prochain la seconde étape
d'une augmentation de
moitié du capital de la so-
ciété, a déclaré lundi M.
Jean-Pierre Rivara, admi-
nistrateur. Suite à une pre-
mière augmentation, déci-
dée le 20 mars, de 30,8
mios à 38,5 mios de frs, le
capital devrait finalement
se monter à 46,2 mios.

Cette deuxième augmenta-
tion n'est pas subite, elle per-
met tactiquement d'éviter cer-
taines lenteurs du registre du
commerce, a expliqué M. Riva-
ra. Alors que la première émis-
sion visait à financer les af-
faires courantes de prises de
participations de la société ge-
nevoise (le total du bilan a crû
de 37 mios en 1986 à plus de
60 mios en 88), la seconde

émission permettra un
échange de titres avec une des
sociétés filliales de Bylock
Group, Bylock Holding en
Suède, dont la société-mère
genevoise détiendra bientôt le
total des titres (contre 65% au-
paravant).

La structure du capital social
de la société a évolué ces deux
dernières années. Si la propor-
tion d'actions nominatives et
de porteurs reste identique
(10%), le capital sera bientôt
élargi à 250 ou 300 action-
naires (contre une quarantaine
en 87), dont la plupart sont
domiciliés en Suisse, estime
M. Rivara. Le président M.
Lennart Bylock, détiendra tou-
jours 90% environ des actions
nominatives.

La prochaine émission con-
sistera en 7000 actions nomi-
natives de 100 fr et de 7000
actions au porteur de 1000 fr.

(ats)

Achats nippons
cToeuvres ________%

La Suisse plaque tournante
Forts de la toute-puis-
sance de leur yen, les nou-
veaux riches japonais pil-
lent l'Europe et les Etats-
Unis de leurs oeuvres d'art
et se servent de la Suisse
comme d'une plaque tour-
nante.
D'après le grand journal «Asa-
hi Shimbun», quatre peintures
de grands maîtres européens
sur dix vendues à travers le
monde finissent, par des che-
mins plus ou moins détournés,
au Japon. Et la Suisse joue un
rôle non négligeable dans ce
commerce international des
oeuvres d'art.

«Genève et Zurich, pour des
raisons fiscales mais aussi pour
leur discrétion légendaire, sont
devenues, ces dernières an-
nées, des places relativement
importantes dans les transac-
tions d'oeuvres d'art effec-
tuées par des hommes d'af-

faires japonais», dit un porte-
parole de Sotheby's à Tokyo.

Selon les statistiques du mi-
nistère japonais des Finances,
641 oeuvres d'art ont été im-
portées de Suisse, en 1988,
pour une valeur de 4,2 mil-
liards de yens (environ 52 mio.
de francs).

En 1987, 571 oeuvres d'art
avaient été importées de
Suisse au Japon pour un mon-
tant de 12,5 milliards de yens
(155 mio. de francs).

«En valeur, les importations
d'oeuvres d'art en provenance
de la Suisse sont en baisse.
Cela s'explique, en partie, par
la très nette dépréciation du
franc suisse contre le yen. Mais
les Japonais utilisent, en
même temps, la faiblesse du
franc pour multiplier leurs
achats d'oeuvres d'art en Suis-
se», déclare un porte-parole du

bureau des statistiques du mi-
nistère japonais des Finances.

Le prix des oeuvres d'art
achetées par de riches Japo-
nais en Suisse varie aussi
d'une année à l'autre.

En 1987, Tsuneo Takagi, un
directeur de la maison de com-
merce Heiwado Trading Co,
avait déboursé à Genève 43
millions de francs suisses pour
s'approprier un bijou de 31 ca-
rats ayant appartenu à la du-
chesse de Windsor.

D'après le ministère des Fi-
nances, les nouveaux riches ja-
ponais mais aussi les grandes
entreprises auront importé
dans l'archipel en 1988 pour
1,85 milliard de dollars (envi-
ron 3 mrds de fr.) d'oeuvres
d'art. Pour l'essentiel, il s'agit
de toiles de grands maîtres eu-
ropéens avec une préférence
pour Monet, Matisse et Picas-
so, (ats)

B» EN BffEFB—

UEBHERR. - Le groupe
Liebherr contrôle à présent la
majorité du capital-actions de
l'entreprise française ABG-
Semca à Toulouse, qui produit
des installations d'aération et
de climatisation pour le trafic
aérien. Selon un communiqué,
Liebherr a porté en effet de 40
à 66,66%o sa participation dans
ABG-Semca.

UNION SUISSE.-
Contrôlée majoritairement par
le groupe italien Assicurazioni
Generali, l'Union suisse Com-
pagnie Générale d'Assurance a
réalisé en 1988 un bénéfice de
5,04 millions de francs, aug-
menté de 10,5% par rapport à
l'année précédente (4,56 mil-
lions), selon un communiqué
publié à Genève. Le conseil
propose le versement d'un di-
vidende brut de 80 francs (70
francs en 1987).

Assurance-chômage
Pour un abaissement du taux de cotisation
La Commission de surveil-
lance du fonds de compen-
sation de ('assurance-chô-
mage, conduite par le di-
recteur de l'Ofiamt Klaus
Hug, a proposé hier au
Conseil fédéral d'abaisser
le taux de cotisation de
l'assurance-chômage pour
le 1 er janvier 1990. Elle re-
commande également de
révoquer totalement ou en
partie la prolongation en
vigueur de la durée du
droit aux indemnités de
chômage.
La Commission de surveillance
propose de faire passer le taux
de cotisation de 0,6% à 0,4%
du salaire. Selon un communi-
qué publié hier, elle se base sur
la bonne santé financière de
l'assurance-chômage.

La commission recomman-

de aussi de révoquer totale-
ment ou partiellement la pro-
longation en vigueur de la du-
rée du droit aux indemnités de
chômage et aux indemnités en
cas de réduction de l'horaire
de travail dans les régions éco-
nomiquement menacées. En
revanche, écrit la commission,
les chômeurs âgés (à partir de
55 ans) ou les invalides de-
vraient pouvoir continuer de
bénéficier dans toute la Suisse,
durant deux ans, de 250 in-
demnités journaliè res.

Cette prolongation de la du-
rée du droit aux indemnités
avait été introduite il y a deux
ans pour les régions de Berne,
du Tessin, de Neuchâtel et du
Jura. Motif de la suppression
envisagée: l'amélioration de la
conjoncture économique.

(ats)

Bénéfice
doublé

Sulzer-
Escher Wyss

Filiale du groupe de machines
Sulzer, Sulzer-Escher Wyss
S.A., à Zurich, a doublé l'an
passé son bénéfice net portant
celui de 1,03 mio. de fr. à 2,21
mio., indique la société dans
son rapport de gestion.

Ce résultat permet au
conseil d'administration de
proposer le versement d'un di-
vidende de 10 % contre 5 %,
précédemment. Le chiffre d'af-
faires s'est quant à lui accru de
34 % à 356 mio. de fr., grâce à
l'exécution de nombreuses
grosses commandes.

L'aménagement de la struc-
ture de production s'est soldée
par un recul des entrées de
commandes de 9 % à 278 mio.
de fr. Dans le secteur hydrauli-
que, les entrées de com-
mandes ont diminué de 26 % à
75 mio. de fr.

La société fait également re-
marquer qu'elle envisage de ré-
duire ses capacités de produc-
tion à Zurich. Une part tou-
jours plus grande des produits
est fabriquée dans les pays
clients, (ats)

Hausse des taux
hypothécaires

L'Association suisse des locataires
est très inquiète

Après «le coup dur de
1/2%» ce printemps, l'As-
sociation suisse des loca-
taires est «très inquiète»
des probabilités de plus en
plus nettes d'une pro-
chaine hausse du taux
hypothécaire. Vendredi
dernier, la Société de Ban-
que Suisse (SBS) a déjà
augmenté à 6% le taux de
ses nouvelles hypothè-
ques. Il serait «catastro-
phique» pour les locataires
que cette décision soit sui-
vie, comme on peut le pré-
voir, de l'augmentation du
taux des anciennes hypo-
thèques. C'est ce que sou-
ligne la Fédération ro-
mande de l'Association
suisse des locataires dans
un communiqué diffusé
hier à Lausanne.

Lorsqu'il s'agissait de baisser
le taux hypothécaire, les ban-
ques n'ont cessé de différer
leur décision. Elles doivent
faire preuve aujourd'hui de la
même retenue.

Toutes les banques n'ont
pas les mêmes marges bénéfi-
ciaires.

«Il est inadmissible qu'elles
réagissent toutes de façon
identique, en se répartissant

les rôles après entente, comme
cela est visiblement le cas»,
écrit l'Organisation faîtière des
locataires. En particulier les
grandes banques, pour qui les
affaires hypothécaires ne
jouent pas un rôle déterminant
et qui connaissent d'excellents
résultats, seraient «bien malve-
nues» de procéder à une telle
hausse.

La politique monétaire de la
Confédération ne doit pas se
faire sur le dos des locataires.
Une hausse de 0,5% du taux
hypothécaire autorisant des
augmentations de loyer jus-
qu'à 7% - provoque une
charge annuelle supplémen-
taire de l'ordre de trois milliards
de francs dont les locataires
doivent éponger la majeure
partie.

Cela ne pourrait tomber plus
mal car rarement le marché lo-
catif n'a été aussi tendu.

L'Association suisse des lo-
cataires rappelle aux locataires
que la hausse du taux hypo-
thécaire ne justifie pas dans
tous les cas une augmentation
de loyer. Elle leur recommande
de n'accepter aucune hausse
avant de s'être parfaitement
renseignés sur sa justification.

(ap)

Electronique et machines
Effectifs stables des apprentis

Malgré le nombre décrois-
sant des jeunes arrivés en
fin de scolarité obliga-
toire, les entreprises mem-
bres de l'ASM (Associa-
tion patronale suisse des
constructeurs de ma-
chines et industriels en
métallurgie) ont pu garder
stable le nombre de leurs
apprentis: elles occu>
paient en automne dernier '
12.192 apprentis (année,
précédente: 12.385). Ce
sont 3401 jeunes gens qui
ont commencé un appren-
tissage, chiffre nettement
supérieur à celui des
jeunes ayant fini leur ap-
prentissage (3170). 462
places d'apprentissage
n'ont pu ôtre pourvues, ce
qui représente 3,8% du to-
tal des places d'apprentis-
sage.
La statistique des apprentis de
l'ASM recense 30 différentes
professions de l'industrie des
machines, de la métallurgie et
de arts et métiers. Des engage-
ments d'apprentis ont eu lieu
pour 27 métiers. Pour 3 mô-
tiers, il n'y a pas eu de nou-
veaux engagements car leur rè-
glement n'est plus en vigueur
(par exemple, l'électronicien
remplace le monteur d'appa-
reils électroniques et de télé-
communications et le mécani-
cien-électronicien). Dans 13
métiers il y a eu en 1988 le
même nombre, voire plus d'ap-
prentissages que l'année pré-
cédente. Dans 14 métiers, il y a
eu moins d'engagements d'ap-
prentis qu'en 1987.
MÊME ÉTAT QU'EN 1984

Pour la première fois, la statisti-
que prenait en compte le nom-
bre de places d'apprentissage
non occupées. Avec 462 ou
3,8%, cette part est plutôt pe-
tite. Une interprétation plus
précise ne pourra avoir lieu
qu'en faisant une comparaison
sur plusieurs années. Les
places pour électroniciens et
pour certains métiers de dessi-
nateurs ont toutes été occu-
pées. Le nombre d'engage-
ments d'apprentis a été le
même l'année passée que celui
de 1984 alors qu'il était légère-
ment supérieur entre 1985 et
1987.
AUGMENTATION CHEZ
LES ÉLECTRONICIENS

Le nombre d'engagements
d'apprentis électroniciens a
constamment progressé au
cours de ces dernières années
et s'est élevé pour l'année pas-

Une monteuse électronicienne lors de la formation de base
mécanique.

sée en revue à 342 ou 9%. Pour
la première fois en 1988 les 4
années étaient occupées pour
cet apprentissage qui existe
depuis 1985, ce qui représente
1203 apprentis dans les entre-
prises de l'ASM. Cela signifie
que plus d'un tiers de tous les
apprentissages d'électroni-
ciens en Suisse sont effectués
dans des entreprises membres
de l'ASM. Les examens de fin
d'apprentissage d'électroni-
ciens auront lieu pour la pre-
mière fois au printemps 1989.

Le service de la formation pro-
fessionnelle de l'ASM (Winter-
thour) a donné, ces derniers
mois, des cours à des cen-
taines de maîtres d'apprentis-
sage, instructeurs et experts
pour les examens de fin d'ap-
prentissage afin de les préparer
à leur tâche. Les apprentis
n'ont pas été oubliés: des col-
lections d'épreuves ont été éla-
borées afin qu'ils puissent
mieux se préparer pour les exa-
mens.

CHIFFRES STABLES
POUR LES MÉCANICIENS

DE MACHINES
Avec 559 engagements, l'ap-
prentissage de commerce ar-
rive en tête, suivi par l'appren-
tissage de mécanicien de ma-
chines avec 558 engagements.
Dans les entreprises de l'ASM,
le mécanicien de machines (un
jour et demi d'école profes-
sionnelle) devance nettement

le mécanicien avec 384 enga-
gements (un jour d'école pro-
fessionnelle, également 4 ans
d'apprentissage). Le nombre
de nouveaux engagements
pour les mécaniciens de ma-
chines est resté constant par
rapport à l'année précédente
(1987: 560) alors qu'il a dimi-
nué de 40 unités pour les mé-
caniciens.

UN NOUVEAU
MÉTIER

Il est toujours difficile de trou-
ver assez d'apprentis pour les
métiers demandant une
grande habileté manuelle. Ces
métiers exigeants tant du point
de vue physique qu'intellec-
tuel sont néanmoins impor-
tants pour le maintien de l'in-
dustrie suisse. Dans les métiers
de la serrurerie, le nouveau mé-
tier reconnu par l'OFIAMT de
constructeur d'installations et
d'appareils industriels répond
aux nouveaux développe-
ments et à des exigences chan-
gées. Le nouveau règlement
englobe, en une professidn,
des métiers tels que le serrurier
de construction ou le ferblan-
tier de fabrique.

Enfin, la phase d'incertitude
concernant l'avenir des métiers
de dessinateurs, causée par
l'introduction du dessin assisté
par ordinateur (DAO), semble
toucher à sa fin.

(comm)
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\____ \ j _ _ _ _ _ J _ _ _ _  Moteur: Turbo 2.2 multisoupapes. Puissance: 107 kW/145 ch. De série: ABS, tempomat ,
climatisation électronique, verrouillage centra l, toit vitré, lève-glaces électriques. Prix: 39200.-.
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1 3.01 V6 (boîte automati que). Puissance: 3.0i V6 (boîte automati que). Puissance: 105 kW/ automati que). Puissance: 105 kW/142 ch.
| 108 kW/147 ch. De série: climatisation , 142 ch. De série: Climatisation , direction De série: ABS, climatisation, lève-glaces électri-
2 tempomat, verrouillage central , radio- assistée, verrouillage central , lève-glaces électri- ques, radio-cassette, jantes alu , traction inté-
s cassette. Prix: 38300.-. ques, radio-cassette. .Prix: dès 36900.-. grale enclenchable électriquement. Prix: 39900.-.
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Nous cherchons
'• tout de suite

OUVRIERS/ÈRES
Permis valables.

g Horaire 17 h-22 h.
5 S'adresser à Michel Jenni

ADIA INTERIM SA
| <p 039/23 91 34 «s

| Apprenez l'allemand
et faites l'expérience
à nos frais!

• 2 (monteurs)
électriciens

• 1 serrurier/
soudeur

• 1 mécanicien
Travaillez en Suisse allémanique
avec un salaire extra, une cham-
bre payée et contribution aux frais
de transport. 01/945 08 70 (sa-
medi de 10 à 12 heures) Wasmu
AG Volketswil, M. Lùdi.
Nous parlons aussi français! SM

FEMME DE MÉNAGE cherche des
heures. <p 039/23 14 00 4«os2i

CUISINIER DIPLÔMÉ, avec expé-
rience, cherche changement de situation.
Ouvert à toute proposition. Ecrire sous
chiffres 28-460931 à Publicitas, place du
Marché, 2302 La Chaux-de-Fonds.

FEMME DE MÉNAGE est cherchée trois
heures le mardi matin. Quartier Helvétie.
p 039/26 61 38 4«o334

A vendre VOLVO BREAK 240. 1.1988,
55000 km, état neuf. ® 038/33 51 91

460923

(

Crédit rapide 1
jusqu'à Fr. 30 OOO- et plus. 1

Discrétion assurée. 1
Meyer Financement + Leasing f

Tirage 28 - 2520 La Neuveville - Tél. 038/ 51 18 33 I
Du lundi au samedi, de 10 è 20 heures. 001575 J

Âr
La petite annonce. Idéale pour renforcer la
soae'té de gym. Petites annonces. Grands
effets. Publicitas.

ÏÉ$ig|jgR??
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Le Centre pédagogique
de Dombresson cherche

un éducateur
spécialisé,
diplômé

Horaire à temps partiel.
Entrée en fonctions:
21 août 1989 ou à convenir.
Faire offres manuscrites avec curricu-
lum vitae et références à la direction
Centre pédagogique
2056 Dombresson.
Jusqu'au 15 mai 1989. osoa»

Entreprise du bâtiment et du génie
! civil du Littoral neuchâtelois cherche

un cadre de formation

• ingénieur ETS
Ce poste peut convenir aussi à un
conducteur de travaux
diplômé
qui sera chargé notamment de: ft
— calcul des soumissions;
— devis et facturation;
— organisation et conduite des

chantiers.
Nous demandons:
— formation comme ingénieur ou

chef de chantier avec si possible
quelques années d'expérience;

i — dynamique, ayant de l'initiative
et des facultés d'adaptation;

— caractère ordonné et précis;
— âge: 25 à 35 ans.
Nous offrons:
— activité intéressante et variée

dans entreprise dynamique; ,.
— avantages sociaux d'une entre- "

prise moderne;
— facilités de logement.
Les candidats intéressés par cette
position d'avenir sont priés de faire
parvenir leur offre manuscrite avec
curriculum vitae et copies de certifi-
cats sous chiffres 87-1337 à

;f ASSA Annonces Suisses SA
Faubourg du Lac 2
2001 Neuchâtel.

Teilzeit nach Mass
fur eine

engagierte, initiative Frau
Sie verbinden Familie und Beruf bei
einer erfolgreichen Aussendiensttatig-
keit mit sportlicher Note, die Spass -
mac ht.
Auf dièse anspruchsvolle, heraus-
fordernde Aufgabe unter dem Patro-
nat der

Stiftung
Schweizer Sporthilfe
bereitet Sie bei uns eine sorgfâltig auf-
gebaute Schulung vor.
Sie treffen intéressante Menschen, tei-
len Ihre Zeit frei ein (ca. 4-5 Stunden
pro Tag) und fahren nicht weit.
Neben einer heiteren, zuverlâsslichen
Persônlichkeit und Kontaktfreudigkeit
brauchen Sie Telefon und einen PW
(Autospesen werden vergùtet).
Auch wenn Sie in letzter Zeit nicht
berufstâtig waren, freuen wir uns auf
Ihren Anruf fur ein erstes, unverbind-
iiches Gesprâch.
<fi 022/43 55 30
Sport Schweiz AG, Genf ooso«9

RESTAURANT DU VALANVRON
cherche

sommelière
ou

extra
Congé le dimanche
Tél. 039/28 63 64 121227

Sous garantie
d'usine!

Fiat Uno
Turbo i E Red

«Antiskit». Modèle
89, rouge, 3900 km,

toit ouvrant.
Fr. 386.— par mois

sans acompte.
Reprise éventuelle.
Très grand choix,

en Citroën ainsi que
d'autres marques

aux mêmes
conditions ou
au comptant.

M. Garau
Rue des Artisans 4

2503 Bienne
Tél. commerce:
032/23 51 23.

privé :
032 51 63 60

1 001527

Cherche

vendeur
en articles
de sport

expérimenté.

Faire offres écrites à:
Tosalli-Sports
M. G. Duvanel

Case postale 37
2013 Colombier

080821

Mr Karamba
voyant, médium,

spécialiste des travaux
occultes vous aide

à résoudre
tous vos problèmes.
Résultats irrévocables.

Tél. <f> 023 ou 0033
5049 05 26

000049

URGENT. Demoiselle cherche APPAR-
TEMENT 1-2 PIÈCES pour le 15.5.89 à
La Chaux-de-Fonds. <p 038/61 17 66 300535

A louer à Chézard 2 MAGNIFIQUES
APPARTEMENTS de 4 pièces et 5
pièces, 2 salles d'eau, cuisine agencée, che-
minée de salon. Fr. 1590.- + charges et
Fr. 1890.- + charges. V 038/5313 85
heures des repas. 30288

A louer au Locle entre tennis et piscine,
APPARTEMENT NEUF, vaste 4 pièces,
cuisine agencée avec lave-vaisselle, chemi-
née de salon, jardin. Loyer Fr. 970.- +
charges. 9 039/31 61 61 dès 19 heures.

470254m* 
A louer, La Chaux-de-Fonds, PLACE
DANS GARAGE COLLECTIF, quartier
Gibraltar. Tout de suite. <f> 039/23 51 31, .
heures des repas. 460936

¦ 
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Le gaz naturel, nous l'avons choisi en toute conscience, il permet des économies substantielles, grâce à ses
parce qu'il est une énergie naturelle respectueuse de hautes performances dont les appareils savent tirer le
l'environnement. Aujourd'hui, c'est un point capital. meilleur parti. Et quel gain de place!
. . , . i , . r- Connaissez-vous une autre énergie performante dont

Mais ce nest pas la seule raison de notre choix. En cui- „ . .. , , .... ..,, K, . .. . .. . . . I avenir est aussi largement assure, qui a tous les talents,
sine, rien n égale sa souplesse: il obéit a la seconde . . .  . ,. ... . . ,

. . , , ., .. ,. ,. . y  compris celui de la discrétion dans la nature?
pour saisir à feu vif ou mijoter en finesse. Et pour ce qui
est du chauffage ou de la production d'eau chaude, ALORS, À NOUS DE JOUER!

VOTRE DISTRIBUTEUR DE GAZ LOCAL VOUS INFORMERA VOLONTIERS EN DÉTAIL.

¦BBBBBBBBBBBBBBBBBBBBBBBBBBBBBBBBBBBBBBBB ^̂

J5fl9 Lausanne
Nous cherchons, pour notre service
«Installations électriques», un

ingénieur ETS
en électricité

Cet ingénieur participera aux études
et à la surveillance de travaux d'instal-
lations intérieures de bâtiments et
d'industries, d'installations d'éclai-
rage (intérieur, éclairage routier, tun-
nels), de lignes et d'installations à
courant faible.

Pour une personne soucieuse de pro-
gresser dans sa carrière profession-
nelle, notre groupe de sociétés
romandes offre des possibilités de
perfectionnement et de formation
continue appréciables.

Les candidats voudront bien adresser leurs offres manus-
crites à
Bonnard & Gardel, ingénieurs-conseils SA,
avenue de Cour 61, Case postale 241, 1001 Lausanne
ou prendre contact par téléphone. 1054

CMtK\e., PEOliS M TM ^-̂^QUe JÂi CETTE <^Jf rg0^ex nwo , je <UJï\ç, Tr^r^iNEBGANUXBLÊ, C ĵ f̂fi? W^
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Si vous ne voulez pas vous faire inutilement secouer, même hors des sentiers battus,

nous vous conseillons la BX 4WD: la première et seule 4x4 avec |̂ ^^̂ ^̂ rT|
suspension hydropneumatique à correction automatique d'as- ¦»'̂ r ^
siette et à hauteur variable à votre gré. Passez donc l'essayer. aaa—aaaaaa—aa\\—a\

CONFORT DE SUSPENSION - 3 LONGUEURS D'AVANCE
GARDE AU SOL VARIABLE - 3 HAUTEURS D'AVANCE

(réglable par levier de commande au plancher)
VERSION BREAK ET BERLINE

GARAGE DE LA RONDE
Fritz-Courvoisier 55 —La Chaux-de-Fonds -0 039/28 33 33 76 B

CBBB3 Financement et leasing par Citroën Finance. 4 X 4  ^̂ 1 I VVr tll v
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pour l'emploi à la hauteur de vos ambitions,
vous:

peintres
aides peintres
expérimentés
maçons A et B

aff

monteur électricien
Venez rejoindre notre équipe dynamique, que
ce soit pour une mission temporaire ou fixe. 684

/ ^\rV)PERSO»*». cweQ!Li —lâ V '/ SERVICE SA Sffi^r sbpÇn
[ W  i _\  PkKemenl fixe ^16*1*71 —
\ >̂J\ é 

et 
temporaire «̂  " ss,

M PRECINOX SA

cherche

ingénieur ET
ou possesseur d'un titre équivalent
pour notre département cons-
truction et développement de
machines et outillages.

Nous recherchons un collaborateur:
— compétent et ayant de l'initia-

tive;
— avec expérience (pas indispen-

sable);
— sachant travailler de manière

autonome.

Nous offrons:
— travail indépendant, intéressant

et varié;
— ambiance de travail agréable

dans une petite équipe dynami-
que;

— rémunération selon qualifica-
tions et expérience.

Entrée immédiate ou date à convenir.

Faire offres écrites, avec curriculum vitae, au
bureau du personnel. 012237

SIÈGE ET USINE
Boulevard des Eplatures 42
2300 LA CHAUX-DE-FONDS
Télex 952 206 àTéléphone 039/26 63 64 *********************** ^̂^̂
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LES NATURELLES
œSMÉlTQUE SUISSE DEQUMJTÉ

Société de produits cosmétiques en pleine expansion
cherche pour son service de conseil à la clientèle pour
votre région, des

conseillères
en esthétique

Cette activité féminine consiste à informer notre clien-
tèle sur les caractéristiques et utilisations de nos pro-
duits cosmétiques et de maquillage.
Une formation vous est assurée par nos spécialistes
(également cours de base complet pour les personnes
débutantes).

Nous vous offrons:
— un fichier clientèle pour un travail exclusivement

sur rendez-vous (pas de porte à porte);
— horaire à la carte;
— salaire et prestations sociales de premier ordre;
— possibilité de voiture d'entreprise.

Si l'esthétique, la mode vous attirent et que vous
avez une bonne présentation, contactez tout de suite
notre société au 021/635 95 21, nous nous ferons
un plaisir de vous renseigner. 003594



Excellente prestation
tramelote

En troisième ligue jurassienne
• TRAMELAN -

ÉTOILE BIENNE
2-0 (2-0)

D'entrée Tramelan bien décidé
prit en main la direction des
opérations. De très belles ac-
tions menées avec conviction
donnèrent confiance aux
hommes de Chervet qui au-
raient dû gagner cette rencon-
tre face à Etoile-Bienne sur un
score beaucoup plus élevé.

En seconde mi-temps, Tra-
melan se créa de très nom-
breuses occasions mais ne
réussit pas à prendre une plus
grande distance pourtant méri-
tée.

Arbitre: M. J. M. Berchier
d'Aumont (FR).

Buts: 18' Sautebin (Joye)

1 -0; 39' Dufaux (Sautebin) 2-
0.

Tramelan: Gerber; D. Vuil-
leumier; Bravin, Zimmermann,
Chervet; Orval, L. Houlmann,
Tanner (72' Brunner); Saute-
bin, Joye (46' Albert), Dufaux.

Etoile Bienne: Schaer ,
Chiapparelli, Auguet, Cruell
(72' Mathez), Chavanne, Rie-
baud, Meury (46' Schafroth),
Nàgeli, Egli, Hemund, Biolley.

Notes: Place des sports,
150 spectateurs. Avertisse-
ment à Sautebin (50') et ex-
pulsion de Dufaux (88'). Tra-
melan est privé des services de
Bôgli (accidenté) et de Paratte
(raison professionnelle), Joye
fait sa rentrée.

(vu)

Championnat des espoirs
24e tour: Bâle - Young Boys
1-1 (0-1). Lausanne - Schaff-
house 2-1 (0-1). Lucerne -
Saint-Gall 1-3 (1-3). Xamax
- Locarno 1-0 (0-0). Grass-
hopper - Sion 1 -1 (0-0). Wet-
tingen - Bellinzone 0-1 (0-1).
Lugano - Aarau 2-0 (2-0).

CLASSEMENT
1. St-Gall 2314 5 4 69-46 33
2.Lausan. 2213 5 4 62-36 31
3. Xamax 2412 7 5 65-45 31

4. Lucerne 22 11 8 3 65-30 30
5. Grassho. 24 13 2 9 37-34 28
6. Servette 2210 6 6 44-33 26
7. Aarau 2311 4 8 51-30 26
8.Yg Boys 22 9 4 9 53-52 22
9. Sion 23 7 8 8 39-44 22

10. Bâle 22 7 6 9 30-42 20
11.Zurich 22 7 6 9 23-38 20
12.Schaffh. 22 6 7 9 39-4219
13. Lugano 24 5 712 36-5517
14.Wetting. 23 5 513 35-5015
15.Bellinzo. 23 6 314 28-5415
16. Locarno 21 0 7 1416-61 7

(Si)

Un pas décisif
• SAINT-IMIER II -

ESPAGNOL NE
3-1 (0-0)

En accueillant NE Espagnol les
réservistes imériens se de-
vaient de renouer avec la vic-
toire.

La victoire a été longue à se
dessiner puisque ce n'est qu'à
la 64' que Serge Roulin, d'une
magnifique tête plongeante
pouvait ouvrir le score. Mais
une minute plus tard Botas
surprenait Jaquet d'un lobe à
30 mètres. Tout était à refaire.
Cette réussite n'ébranla pas la
sérénité des Erguéliens qui
continuèrent leur pression et
une agréable jouerie. Fonten-
los sortit de sa défense pour
servir Heider et Saint-lmier
s'adjugeait la victoire, parache-
vée par un penalty à la dernière

minute. Les Erguéliens ont fait
un pas peut-être décisif pour
leur maintien en 3e ligue.

Buts: 64' S. Roulin 1 -0; 65'
Botas 1 -1 ; 78' Heider 2-1 ; 89'
Heider (penalty) 3-1.

Arbitre: M. Roland Etienne
de St-Aubin

Saint-lmier II: Jaquet, Hu-
guenin (65' Crevoisier), Milu-
tinovic, Fontenlos, Sommer,
Oswald, Choffat (68' Mathez),
S. Roulin, Riganelli, Heider,
Kaempf.

NE Espagnol: Cuesta,
Montes, Rodriguez, Mora, Da
Silva, Dos Santos, Garcia,
Anaya (63' A. Mora), Botas,
Lopez, Nunez.

Notes: 23' tir de Heider sur
la latte, 33' avertissement à
Sommer pour jeu dur. (gd)

En demi-teinte
3e ligue neuchâteloise

• ÉTOILE - CORNAUX
2-2 (2-1)

Dimanche matin, par un froid
glacial, Etoile et Cornaux ont
livré un match qui ne restera
pas dans les annales. En effet,
en ce début de deuxième tour,
les Stelliens, après de nom-
breux renvois, n'ont pas
convaincu les quelques spec-
tateurs présents, se montrant
incapables de garder un avan-
tage de deux buts acquis en
début de rencontre.

Avantageai se montait en-
core à une unité à la pause.
Dès la reprise les hommes du
président Hofer essayèrent de
faire preuve de réalisme en se
contentant de maintenir les
joueurs du Littoral â mi-terrain.
A la 63e, un beau tir de Guenin
consécutif à une action de
Steudler faillit mettre définiti-

vement les rouge et noir à
l'abri. Malheureusement, sur
un corner, à la 83e, alors qu'on
attendait patiemment la fin du
match, Rochetti égalisa de la
tête.

Terrain des Poulets:
temps très froid, pelouse assez
bonne.

Arbitre: M. Divernois de
Fleurier.

Buts: 12' Girard (1-0); 25*
Steudler (2-0); 38' Beretta (2-
1); 83' Rochetti (2-2).

Etoile: Schaad, Gaudenzi,
Oesch (72' Casillas), Meuwly,
Steiner, L Hofer; Kobza, P.
Hofer, Guenin, Girard, Steud-
ler.

Cornaux: Leconte, Froide-
vaux (46' Pinho), Dal Sasso,
Rochetti, Mury, Racine, Bian-
chini, Hirschy, Schenk, Beretta
Raver. (vg)

Sacrée soirée à La Maladière
Que d'étoiles pour les adieux de Stielike
Le dernier rendez-vous est arrivé.
Il a choisi Neuchâtel, son ultime
étape de footballeur profession-
nel, pour effectuer ses adieux.
Méticuleux, minutieux et sérieux
comme à l'accoutumée, Ulli Stie-
like s'est employé à préparer ce
match, son match. Ce soir, dès

20 heures, «La nuit des étoiles»
donnera une dimension supplé-
mentaire à La Maladière. Le foot-
ball sera conjugué à tous les
temps par toutes les personnes
présentes. Pour l'occasion, Neu-
châtel Xamax affrontera ('«équipe
des étoiles».

Ulli Stielike (à gauche) et José Camacho, capitaine du Real Madrid: une rencontre en guise
d'au revoir ce soir à La Maladière. (ASL-a)

Avant de mettre fin à une car-
rière exceptionnelle longue de
16 ans, Ulli Stielike jouera la
première mi-temps en tant que
libero avec les champions de
Suisse avant de rejoindre, si
son genou le lui permet, les
étoiles après le thé. Relevons
que la location sera ouverte au !
stade de La Maladière toute tai

journée et que des places sont
encore disponibles dans
toutes les catégories. Seuls les
20.000 billets de loterie ont
tous trouvé acquéreur. L'inté-
gralité de la recette de cette sa-
crée soirée partira au bénéfice
de fondations s'occupant
d'enfants handicapés et défa-
vorisés.

Le téléphone du secrétariat de
NE Xamax n'a pas arrêté de
sonner lundi. Entre les de-
mandes de réservation de
places et les appels afin d'assu-
rer les derniers engagements,
les renseignements se sont ré-
vélés difficiles à obtenir.

Hier soir, Ulli Stielike n'a pu
donner de nouveaux noms

concernant ('«équipe des étoi-
les». Le problème du gardien
est demeuré entier tant Ray
Clémence que Peter Shilton
n'ayant pas donné de réponse.
Des contacts ont encore été
pris avec le gardien de Benfica
Lisbonne Bento et Jean Tiga-
na puisque Bordeaux ne joue-
ra pas à Sheffield.

ROUGE ET NOIR
BLESSÉS

Neuchâtel Xamax s'est entraî-
né légèrement lundi après-
midi. Gilbert Gress a donné
des nouvelles peu rassurantes
quant aux blessés. Claude Ryl
sera probablement absent des
terrains pour quinze jours alors
que Patrice Mettiez patientera
jusqu'au dernier moment pour
savoir s'il est en état de jouet
samedi à Berne. Les deux dé-
fenseurs seront donc absents
de la pelouse mardi soir.

Ces défections permettront
aux remplaçants de luxe des
rouge et noir de prouver leurs
qualités. Michel Decastel, Ad-
mir Smajic et Ze Maria (s'il est
remis de sa blessure contractée
avec les espoirs) fouleront la
pelouse de La Maladière dans
le but de rendre un dernier
hommage à ce grand monsieur
du football mondial Ulli Stie-
like.

Le public pourra applaudir
aux gestes techniques des ve-
dettes internationales sui-
vantes: Sandro Altobelli, Bru-
no Conti, Gaetano Scirea, An-
tonio Cabrini, José Camacho,
Carlos Santillana, Zbigniew
Boniek, Junior, Alan Simon-
sen, Dominique Rocheteau,
Oleg Blokhine, Ronald Koe-
man, Franz Beckenbauer,
Hanspeter Briegl, Karl-Heinz
Forster et peut-être Paulo Fu-
tre. C'est dire si l'on ne s'en-
nuyera pas à La Maladière.

Laurent GUYOT

Inter-Milan:
le concerto

des transversales.
Terne derby à San Siro, où la
brillance et l'«invenzione»
ont singulièrement fait dé-
faut. Le prétendant au titre et
le finaliste de la Coupe des
Champions ont laissé échap-
per le crtf entre les douves
d'un tonneau mal encerclé.
Si le millésime tant attendu
s'est transformé en vin de ta-
ble classique, le caissier
quant à lui, a pleinement sa-
vouré la recette estimée à 2,4
milliards de lires.

L'Inter et l'AC Milan ont
bloqué les émotions au cen-
tre du terrain. L'absence de
Ruud Gullit gela quelque peu
la fantaisie et la force de pé-
nétration des récents tom-
beurs du Real de Madrid. Si
un derby permet générale-
ment d'assister à une af-
fluence record, il n'assure pas
nécessairement un spectacle
de haute qualité.

Pour Arrigo Sacchi, le co-
ach milanais, le nul reflète
parfaitement l'engagement
démontré par les vingt-deux
acteurs. Son vis-à-vis, Tra-
pattoni, tenait des propos
semblables, s'armant d'une
diplomatie toute britannique
à l'endroit de son inséparable
concubin. Seules trois alertes
décochées tous muscles ten-
dus, ont pris place sur le car-
net des annotations particu-
lières. Un envoi d'Ancelotti
s'est écrasé sous la barre boi-
sée des buts défendus par
Zenga. Calibrage victorieux
et bruyant, non validé par
l'arbitre Magni malgré l'insis-
tance justifiée des «Rossone-
ri». L'international Berti ajus-
ta semblable matière, précé-
dant un «missile» d'une rare
puissance téléguidé par le
droitier Brehme.

Dans les rangs de l'Inter, la
parité permet d'entrouvrir
l'armoire où repose le «scu-
detto». L'AC Milan fit appel
aux brancardiers afin d'éva-
cuer le malheureux Rijkaard.
Aux dernières nouvelles, ce
dernier ne tardera pas à réin-
tégrer l'actuelle meilleure for-
mation européenne.

Napoli s'est petitement dé-
fait de Verona. La présence
dans les tribunes de l'envoyé
du VFB Stuttgart, Haan, n'est
pas étrangère à la modifica-
tion de la jouerie si chère au
«teenico» Bianchi.

En bon latin, le coach na-
politain n'a levé le rideau
qu'à l'occasion du but réalisé
par Alemao. En présence de
schémas aussi masqués et
d'attitudes frôlant le gag, le
stylo de l'«espion» annoncé
s'est borné à dessiner les pâ-
querettes du stade «San Pao-
lo». La venue de Verona,
considérée comme un don
du ciel par les dirigeants lo-
caux, aura permis un relâche-
ment prémédité aux risques
calculés.

La deuxième place occu-
pée par Maradona et famille.

renforcée par le nul de I AC
Milan, semble à l'abri de pro-
blèmes majeurs.

La Juventus, dans un sur-
saut d'orgueil, oblige la
Sampdoria à collectionner
les défaites à domicile. La
troisième en date, déguisée
en ultimatum, jette plus que
jamais le doute au sein du
clan Boskov. L'entraîneur
slave, contacté semble-t-il
par le Real Madrid, saura-t-il
confectionner le baume régé-
nérateur capable d'assurer
une participation génoise en
Coupe UEFA ? Si seize
points doivent encore trouver
preneur, tous les espoirs sont
encore permis, mais il faudra
compter sur le retour amorcé
par la Juventus, Atalanta et
Fiorentina.

Les Turinois, menés au
score grâce à une réussite si-
gnée Mancini, ont renversé
l'embarcation du lieu par
l'intermédiaire de De Agosti-
ni sur penalty. Galia, à la 87e
minute, crucifiait de manière
imparable le gardien Pagliu-
ca.

La Fiorentina, avec Baggio
bouclé comme un malfrat
dans un panier à salades, ar-
rache un nul mérité sur le ter-
rain de Pescara. Les rece-
vants, toujours privés de vic-
toire à domicile cette année,
paraissent toutefois en me-
sure d'éviter les affres de la
relégation.

Manfredonia de l'AS
Roma, auteur de l'unique but
recensé sur la pelouse de
Como, place les Lombards à
la frontière de la deuxième di-
vision.

Lazio épingle son 16e par-
tage des points en accueil-
lant Lecce.

Atalanta remonte dans le
car pour Bergamo avec le
maximum comptable. Réus-
site de Nicolini après six mi-
nutes de jeu. Ferron, le gar-
dien bergamasque, s'est
montré intraitable devant les
assauts répétés des Pisans.

Torino et Bologna divisent
l'enjeu. Seuls Alessio et Sko-
ro propulsent le ballon au
fond des filets.

Confrontation nerveuse à
Cesena, où l'inconsolable
Ascoli y laissa derechef quel-
ques larmes. Buts d'Agostini
à la 12e et 72e minute. Cvet-
kovic sauve l'honneur.

Onze buts réalisés au
terme de la 26e journée, dont
3 réussites étrangères.

Total spectateurs: 255.197
Moyenne par match:

28.355
Buteurs: Serena (Inter,

16); Careca (Napoli, 14);
Borgonovo (Fiorentina, 13),
Vialli (Sampdoria, 13); Bag-
gio (Fiorentina, 12), Carne-
vale (Napoli, 12); Van Bas-
ten et Virdis (Milan, 10).

Deuxième division: jour-
née de repos.

Claudio Cussigh

Le corner )
des tifosi \

Boxe
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Simon Brown confirme
Le Jamaïcain Simon Brown, le «tombeur» de Mauro Mar-
telli, a battu l'Américain Al Long par k.o. à la 7e reprise, à
Washington, pour conserver sa couronne mondiale des
welters (version IBF) et confirmer ses ambitions pour un
règne total dans la catégorie.

Calamati à l'unanimité
L'Italien Efrem Calamati a conservé son titre de
champion d'Europe des super-légers en battant aux
points en douze reprises le Français Madjid Mahd-
joub, sur le ring du Palazzetto dello sport d'Arezzo.

Racheed Lawal facile
Le Danois Racheed Lawal a pour sa part conservé son titre
de champion d'Europe des super-plume en battant l'An-
glais Mike Whalley par k.o. à la 3e reprise d'un combat pré-
vu en douze, à Skive.
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¦ ^K)flJ^̂ f̂e Ĵ^''̂ m*̂ r>y*:^'' "f '̂-M 4'vrfe¦'¦>

'̂
¦'rT^viii-: BB«f̂ aB̂ BaBaaBiiii<i(P̂J*̂  ̂ aa BB̂ BBI BBB̂ BB̂ aBB ^BB^BB^BBV ^̂ ^H

Bienne • Ecublens • Fribourg • Genève • La Chaux-de-Fonds • Lausanne • Martigny • Neuchâtel • Petit-Lancy • Vevey • Yverdon
000600

N E S T L é S. A .

Nestlé S.A., Cham et Vevey

Les actionnaires sont convoqués à la
122e Assemblée générale ordinaire

le jeudi 25 mai 1989, à 15 heures,
au «Palais de Beaulieu» à Lausanne

Ordre du jour

1. Approbation des comptes de l'exercice 1988 et du rapport
de gestion

2. Décharge au Conseil d'administration et à la Direction
3. Décision sur l'emploi du bénéfice net
4. Elections statutaires
5. Modification des articles 6, al. 6 et 7; 7, al. 7; 14; 15 et 20

des Statuts
6. Augmentations de capital

6.1 Augmentation de Fr. 330 000 000.- à Fr. 346 500 000. -
par l'émission de 53 650 nouvelles actions au porteur et de
111 350 nouvelles actions nominatives réservées aux
actionnaires

6.2 Augmentation du nouveau capital de Fr. 346 500 000.-
à Fr. 364 000 000.- par l'émission de 3350 nouvelles
actions au porteur et de 171 650 nouvelles actions nomi-
natives, les actionnaires renonçant à leur droit de souscrip-
tion (actions de réserve )

6.3 Modification de l'article 5 des Statuts
7. Inscription au Registre du Commerce

Les titulaires d'actions au porteur peuvent retirer leur carte d'entrée
(avec pouvoir) jusqu'au lundi 22 mai 1989 à 12 heures, au plus tard,
auprès du Bureau des actions de la société à Cham. Les cartes
seront délivrées soit en échange d'un certificat de dépôt des
actions auprès d'une banque, soit après dépôt des actions auprès
d'un des sièges de la société. Dans les deux cas, les actions reste-
ront en dépôt jusqu'au lendemain de l'Assemblée générale.

Le rapport annuel 1988, contenant notamment le rapport de ges-
tion de Nestlé S.A., ainsi que les propositions du Conseil d'admi-
nistration concernant la modification des Statuts et les augmenta-
tions du capital seront tenus à disposition des titulaires d' actions au
porteur à partir du 25 avril 1989 auprès des sièges de la société de
Cham et de Vevey et auprès des domiciles de paiement de la
société.

Les titulaires d'actions nominatives inscrits au Registre des actions
recevront ces prochains jours la convocation à l'Assemblée géné-
rale et une formule comprenant une demande de carte d'entrée et
un pouvoir. Le rapport annuel leur sera envoyé quelques jours plus
tard. ' ;

Le Conseil d'administration

Cham et Vevey, le 24 avril 1989. ™6*n

[XT.1 Ville de La Chaux-de-Fonds

**=** Direction de l'Ecole primaire»« Avis
En raison des travaux entrepris pour la rénovation de
Serre 14, la direction, le secrétariat et le service
socio-éducatif de l 'Ecole primaire changent de bâti-
ment.

1. Nouvelle adresse: Marché 18
2. Durée:

du lundi 8 mai au vendredi 18 août 1989
3. Téléphone: 039/28 62 44

Remarques:
a) Le déménagement aura lieu le mercredi 3 et le

vendredi 5 mai 1989. Ces jours-là, les bureaux
seront fermés mais accessibles par téléphone en
cas d'extrême nécessité!

b) Les services médical et dentaire restent
à Serre 14.

c) L'ONDP est transféré au Gymnase cantonal.

012406 La direction

4 

Pour tous vos travaux de
forêts, parcs
et déneigement (places)

Entreprise forestière
¦é PAUL TSCHÂPPÂT
HP U Chaux-de-Fonds - Tél. 039/28 50 22

( ' >

Votre école pour votre avenir
0 Secrétaire de direction: bilingue, trilingue
• Secrétariat: secrétaire-comptable, secrétaire
• Sténodactylographe, hôtesse d'accueil I
• Diplôme de commerce en deux ans INFORMATIQUE

• Recyclage, cours partiels TRAITEMENT DE TEXTE

• Français pour étrangers J
L • Cours du soir 000812 Rentrée scolaire: septembre 1989 A

%____ _̂____ËM_ _̂ _̂Wt̂

Bungalows vacances au Tessin
Maisonnettes et appartements pour vacances à
Caslano sur le lac de Lugano. A partir de
Fr. 18— par personne. Beltramini M.D., via
Ciseri 6. 6900 Lugano, Ç) 091/22 01 80.

000328

** Utilatous**
Transports, débarras ,

déménagements 01240s
Ph. Schnaebele 0 039/28 37 86



L'Olympic prend ses marques
Premières réunions à Lausanne et Bâle

Sur le stade de la Pontaise,
à Lausanne, où soufflait
une bise glaciale à vous en-
gourdir les muscles el
même l'enthousiasme,
l'Olympic débutait la sai-
son. Il ne s'agissait pas de
remettre, si les athlètes
chaux-dé-fonniers enten-
dent être prêts pour les
échéances importantes de
la saison.
Rentrée satisfaisante pour
l'internationale Sylvie Stutz
qui remportait logiquement le
concours du disque avec 47 m
36, devant Barbara Kullmann,
encore à la recherche de ses
meilleures sensations et mesu-
rée à 36 m 12.

Toujours dans cette disci-
pline, chez les hommes, Lau-
rent Moulinier a logiquement
dominé le concours avec 45 m
72, alors que le junior Paul-
André Einberger laissait une
assez bonne impression avec
36 m 76. En devant se conten-
ter de franchir 1 m 80 en hau-
teur, le junior Pierre Monnat ne
cachait pas sa déception, lui
qui avait tutoyé cette perfor-
mance durant ses entraîne-
ments.

FOUGUEUSE
JEUNESSE

Sans s'appesantir sur les
conditions difficiles, les deux

Sylvie Stutz, une saison prometteuse. (Schneider-a)

championnes suisses cadettes,
Véronique Frutschi et Karine
Gerber ont signé de remarqua-
bles performances nationales.
La première sur 300 m avec un
chrono de 43"08, devant sa

camarade Christelle Cuenot
excellente en 44"18.

Quant à Karine Gerber, elle
aborda le 600 m avec sa déter-
mination coutumière pour éta-
blir un nouveau record person-

nel en 1 '41 "83, avant de s'of-
frir une séance de rythme en
remportant encore le 1000 m
en 3'10"28.

Retardé dans sa préparation
par des problèmes muscu-
laires, le talentueux Renaud
Matthey n'en a pas moins pris
la 3e place du 600 m en
1 '24"25, avant de remporter le
1000 m sur le fil dans un temps
de 2'37"41. Après plus de
deux saisons d'inaction, Hu-
bert Brossard faisait une ren-
trée satisfaisante sur 3000 m
en 9'34"78, un temps sans au-
tre signification que la satisfac-
tion de revoir à nouveau ce ta-
lentueux coureur sur un stade.

Bonnes conditions, lundi à
Bâle où la température était
agréable et le vent favorable
dans les sprintsfPour son pre-
mier start de la saison, le junior
Richard Gafner a négocié son
100 m en 11 "47, avant d'être
crédité de 37"38 sur 300 m, à
l'issue d'une course abordée
trop prudemment. En rempor-
tant le disque avec 38 m 14,
Barbara Kullmann concrétisait
déjà une appréciable progres-
sion. A relever encore les pres-
tations satisfaisantes de Vin-
cent Graf 11 "99 sur 100 m;
Otto Fleury 37"78 sur 300 m et
Stéphanie Clémence 25 m 32
au disque des cadettes A.

Jr.

Fin en apothéose à Monthey
Championnat de ligue nationale B masculin
• UNION NE SPORT -

LUGANO 97-99 (48-49)

Les Neuchâtelois opposés
aux Tessinois de Lugano eu-
rent l'honneur d'ouvrir ces
feux d'artifice. Le débat fut
merveilleux, il est dommage
que l'arbitre Wesseling, nou-
veau, ne le comprit pas et siffla
à tort et à travers.
N'ayant qu'un point de retard à
la pause, les Neuchâtelois
pouvaient espérer passer
l'épaule mais les Tessinois ré-
sistaient bien et c'est au
contraire les Unionistes qui
flanchèrent à la 31 e minute où
le score passa de 66-67 à 84-
94 à la 37e minute. Gregg de-
manda à sa troupe de pratiquer
un «pressing» sur tout le terrain
qui permit de combler partiel-
lement le retard.

SECONDES FOLLES
Il restait sept secondes et
Union n'était plus qu'à un
point. Gnaegi commit une in-

tentionnelle, ce qui permit à
Lugano de tirer deux lancers-
francs et de conserver la balle.
Mais, dans une ambiance sur-
chauffée, Lugano ne marqua
qu'un lancer-franc (99-97).
Sur la remise en jeu, Negrittoni
se coucha sur la balle et fut
sanctionné de la règle des cinq
secondes. Il restait alors deux
secondes et Union avait le bal-
lon. Elle fut mise au bon en-
droit mais les arbitres décidè-
rent d'annuler le panier liti-
gieux.

Union: Forrer (9), Lambelet
(11), Crameri (16), Lopez (4),
Schneiter (2), Girard (24),
Gregg (25), Gnaegi (2), Cha-
tellard (4). Coach: Fernandez.

Lugano: Comandini (4),
Bassi (18), Facchinetti (7),
Negrinotti (6), Di Bari (6),
Stoffel (15), Cavagna (6), De-
gasperi (4), Brady (33). Co-
ach: Bernasconi.

Arbitres: MM. Gumy et
Wesseling. (sch) •

Whitaker est fort expéditif
m BOXE u

L'Américain Pernell Whitaker
s'est montré expéditif pour la
première défense de son titre
mondial des poids légers
(IBF), en battant son compa-
triote d'origine mexicaine
Louie Lomelli, par arrêt de l'ar-
bitre quelques secondes avant
la fin de la troisième reprise
d'un combat prévu en douze
rounds et qui s'est déroulé à
Norfolk (Virginie).

TROIS PREMIÈRES
Par ailleurs, à San Juan de Por-
to Rico, le Portoricain Juan
Molina est devenu le premier
champion du monde des poids
super-plume de la WBO, en
battant son compatriote Juan
Laporte, aux points en douze
reprises. Au cours de la même

réunion, l'Américain Kenny
Mitchell est devenu également
le premier champion du
monde des poids super-coq
(WBO), en battant le Domini-
cain Julio Gervacio, aux
points. Auparavant, dans un
troisième championnat du
monde WBO, le Portoricain
José Ruiz avait enlevé le pre-
mier titre mondial des poids
super-mouche, en dominant,
aux points également, le Co-
lombien Sugar «Baby» Rojas.

RÉSULTATS

• Norfolk (Virginie). Cat.
légers (12 x 3', champion-
nat du monde IBF): Pernell
Whitaker (EU) bat Louie Lo-
melli (EU) arrêt au 3e round.

• Juan (Porto-Rico). Cat.
super-mouche (12 x 3',
championnat du monde
WBO): José Ruiz (PR) bat
Sugar «Baby» Rojas (Col) aux
points.
• Catégorie super-coq
(12 x 3', championnat du

monde WBO): Kenny Mit-
chell (EU) bat Julio Gervacio
(Dom) aux points.
• Catégorie super-plume
(12 x 3', championnat du
monde WBO): Juan Molina
(PR) bat Juan Laporte (PR)
aux points.

Un décès en Suède
Un boxeur amateur suédois de 19 ans, Arthur Mend-
ier, est décédé à l'hôpital de Lund, sans avoir repris
connaissance, après avoir été mis k.-o. le 22 avril der-
nier. Hendler, un poids welter, avait été blessé au
cours d'un combat livré à Lanksrona. Le coma du
jeune boxeur, apparemment dû à une hémorragie cé-
rébrale, a relance la polémique en Suède sur les dan-
gers de la boxe chez les jeunes , (si)

Neige, bise et boue
Cross contre la montre à Saignelégier

C'est par des conditions hiver-
nales que s'est disputé le cross
dit printanier, organisé par là
SFG Saignelégier. Les concur-
rents ont dû affronter des condi-
tions difficiles, une forte bise ba-
layant le Haut-Plateau.

DU MONDE
Lorsque les premiers athlètes se
sont élancés, la température
n'était que de deux degrés.
Quant au parcours, il a été rendu
plus difficile encore par la neige
et la boue. Dans ces conditions,
pas question de battre le record
de l'épreuve, détenu par Arnould
Beuchat en 31'31".

Malgré ces conditions, 110
concurrents se sont présentés au
départ. Les catégories écoliers
étaient nettement moins revê-
tues que d'habitude.

Comme prévu, c'est Michel
Sautebin qui s'est imposé très
nettement , devant Meinrad
Ackermann et Jean-Philippe
Marchon. Quant aux organisa-
teurs, emmenés par l'infatigable
Jean-Pierre Froidevaux, ils ont
également droit à une mention.

Ecolières C (600 mètres): 1.
Anne Erard (SFG Saignelégier)
4'15V
Ecolières D (600 mètres): 1.
Syfvie Rohrer (Corgémont)
4'09.
Ecolières B (1 km): 1. Michèle
Knuchel (GS Malleray-Bévilard)
4'24.
Ecolières A (1,5 km): 1. Chris-
telle Mérillat (CA Courtelary)
5'32.
Cadettes B (2 km): 1. Ange-
line Joly (GS Franches-Mon-
tagnes) 9'08.
Ecoliers D (600 mètres): 1.
Malik Fatnassi (Courroux) 6'08.
Ecoliers B (1,5 km): 1. Jérôme
Schaffner (Asuel) 5'43.
Ecoliers C (600 mètres): 1.
Arnaud Maître (Muriaux) 3'38.
Ecoliers A (2 km): 1. Swen
Rasinger (KLG Lotzwil) 8'37.
Dames juniors (4 km): 1.
Chantai Pape (Pleigne) 26'12;
2. Isabelle Marchon (Le Col-
des-Roches) 33'17.
Dames (4 km): 1. Pauline Gi-
gandet (GS Franches-Mon-
tagnes) 23'09; 2. Jocelyne Fat-
nassi (Courroux) 24'49; 3. Véro-
nique Simonin (GS Ajoie)

26'05; 4. Bernadette Chapuis
(FS Boncourt) 26'28.
Dames seniors (4 km): 1.
Anne-Claude Châtelain (CCT)
22'36; 2. Pierrette Marchon (Le
Cernil) 27'09.
Cadettes (4 km): 1. Florence
Marchon (GS Saignelégier)
26'46; 2. Nathalie Caillet (GS
Ajoie) 29'31.
Vétérans I (9 km): 1. Meinrad
Ackermann (GS Franches-Mon-
tagnes) 34'40; 2. Jean-Baptiste
Beuret (Delémont) 37'10; 3. Gil-
bert Leuenberger (CS Belpra-
hon) 38'28; 4. Jean-Bernard
Dubois (Les Breuleux) 39'24; 5.
Gérard Courbât (Boncourt)
41'12.

Vétérans II (9 km): 1. Jean-
Pierre Schwab (GS Malleray-
Bévilard) 36'40; 2. Bernard Hu-
guenin (Le Locle) 38'44; 3.
Maxime Cattin (Montsevelier)
40'14; 4. Francis Bandi (CADL
Le Locle) 40'29; 5. Jean-Pierre
Comment (Courgenay) 41 '02.
Vétérans III (9 km): 1. Bernard
Lingg (La Chaux-de-Fonds)
41'52; 2. Antoine Wllemin

(Bassecourt) 43'11; 3. Roland
Hennemann (Boncourt) 45'00;
4. Robert Barfuss (CADL Le Lo-
cle) 45'07; 5. Pierre Hufnair (GS
Franches-Montagnes) 46'12.
Cadets A (4 km): 1. Raphaël
Koller (CA Delémont) 20'07; 2.
Damiel Rieder (SFG Basse-
court) 21'46; 3. Sébastien Ber-
berat . (GS Franches-Mon-
tagnes) 23'18.
Cadets B (4 km): 1. Nicolas
Pape (Pleigne) 21'38; 2. David
Fluckiger (SFG Bassecourt)
23'32; 3. Olivier Zahnd (SFG
Saignelégier) 24'46.
Juniors (4 km): 1. Thierry
Charmillot (Le Boéchet) 18'43.
Elites (9 km): 1. Michel Saute-
bin (GS Ajoie) 33'00; 2. Jean-
Philippe Marchon (Les Reus-
silles) 35'04; 3. Karim Tissot
(Les Bois) 36'25; 4. Bertrand
Maître (GS Epauvillers) 36'59;
5. Denis Chevillât (La Sagne)
38'10; 6. Raphaël Grandjean (Le
Locle) 38'22; 7. Marcel Dubois
(Les Breuleux) 38'50; 8. Michel
Adatte (Courgenay) 43'33; 9.
Claude Baumgartner (GS Buix)
44'03; 10. Léon Willemin (Les
Breuleux) 45'02. (y)

Etrangère ou non ?

» BASKETBALL

Deuxième épisode
A moins d'une surprise de
dernière heure, il est quasi-
ment certain que les étran-
gères soient présentes en
LNAf, en LN Bf et en première
ligue F.

Prenons la ligue nationale
A, qui intéresse particulière-
ment La Chaux-de-Fonds.

Selon l'article 23.4, les pré-
sidents de clubs ou leurs re-
présentants légaux avaient
jusqu'au 31 mars pour fixer le
nombre d'étrangères évo-
luant en LNAf. Vu que cette
décision a été cassée par le
CD, suite à la non-observa-
tion de l'article 11.1 par trois
clubs (non-présentation
d'une procuration), deux al-
ternatives possibles:

Vu que le délai imparti est
passé, on maintient le statu
quo. (A l'heure actuelle, les
juristes se penchent sur le rè-
glement pour savoir si cette
solution est envisageable).

La deuxième alternative est
le vote par correspondance:
celui-ci a donné cinq clubs
favorables, quatre contre la
présence de l'étrangère et
une abstention.

La décision n'a pas été en-
core prise car un recours de
Bernex est en discussion
mais les chances d'aboutir
sont infimes. Attendons donc
le troisième épisode, et der-
nier, qui confirmera cette si-
tuation logique en soi.

Sch.

MESSIEURS
DEUXIÈME LIGUE

Uni I • Val-de-Ruz 93-63
Université - Corcelles 101 -86
Auvernier II - Union II 53-57

CLASSEMENT
1. Corcelles 14-28 1430- 996
2. Uni l 14-22 1073- 931
3. Uni II 13-20 997- 860
4. Union II 14-16 1043-1097
5. Fleurier I 12-12 1076-1038
6. Auvernier II 13- 6 876-1052
7. V.-de-Ruz I 13- 4 1016-1148
8. Chx-Fds II 11- 0 617- 997

TROISIÈME LIGUE
Littoral - St-lmier 43-87

CLASSEMENT
1. St-lmier 14-28 1003-560
2. Ntel 50 13-18 847-804
3. V.-Ruz II 12-14 819-833
4. Fleurier II 13-14 706-719
5. Marin 13-12 781-942
6. Cortailïod 12- 8 781-723
7. Littoral 13- 6 689-946
S.Tellstar 12- 2 627-690

CADETS
STB Berne - Rapid Bienne 55-51
Université - Auvernier 89-58

CLASSEMENT
1.V.-de-Ruz 12-24 1055- 622
2. Chx-Fds 13-18 1079- 905
3. Union 12-16 789- 684
4. Uni 10-14 884- 631
5. Auvernier 13-12 899- 871
6. STB Berne 12- 6 644- 771
7. R. Bienne 12- 2 531- 838
8. SWB Berne 10- 0 435-1004

JUNIORS INTERRÉGIONAUX
Université - Beauregard 82-70

JUNIORS ÉLITE
Union - S F Lausanne 74-95

SCOLAIRES
Marin - Val-de-Ruz 87-65

CLASSEMENT
1. Union 7-12 559-229

2. Université 7-10 645-328
3. Marin 7- 8 460-480
4. Chx-Fds 7- 4 400-540
5. V.-de-Ruz 7- 2 218-798

DAMES
DEUXIÈME LIGUE

Lausanne II - Yverdon 40-38
Fé. Lausanne - Belmont 53-56
Nyon II - St-Prex 77-34
Nyon II - Chx-de-Fds 71-48
St-Prex - Belmont 50-54
Belmont - Chaux-de-Fonds46-54

CLASSEMENT
1. Nyon II 21-42 1492- 962
2. Chx-Fds 19-32 1245- 801
3. Belmont 21 -30 1237-1039
4. Fé. Lausan. 19-20 1078-1015
5. Laus. Ville II 20-18 895-1103
6. Yverdon 19-10 719- 843
7. St-Prex 19- 8 819-1113
8. Blonay 19- 0 718-1295

TROISIÈME LIGUE
Rolle - Romanel 58-35
Virtus - PTT Lausanne 50-36
PTT Lausanne - Union 37-55
Virtus - Rolle 37-48

CLASSEMENT
1. Union Ntel 16-32 1088-460
2. Romanel 15-20 681 -663
3. Rolle 14-16 686-664
4. Echallens 15-12 620-741
5. Virtus 13- 6 434-702
6. PTT Laus. 15- 4 571-823

JUNIORS
Epalinges - Meyrin 73-54
Esp. Pully - MJF Laus. 2- 0
Chaux-de-Fonds - St-Prex 94-62
Meyrin - Esp. Pully 66-49
Renens - Chaux-de-Fonds 70-59

CLASSEMENT
1. Vevey 12-24 885- 523
2. Epalinges 13-20 967- 646
3. Esp.Pull 16-18 824- 816
4. Meyrin 15-16 850- 790
5. Renens 11-12 562- 612
6. Yverdon 6-10 391- 317
7. Chx-Fds 14-10 833- 885
8. St-Prex 14- 6 738-1047
9. MJF Laus. 13- 0 459- 769

Sch.

Avec les sans-grade
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I'V" 'Y '~.: Bak ^Baftii" -"̂ ^̂ ¦-"S"'"-- ' ''- - p',-*;' *-̂ «M
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U N E  A F F A I R E  DE C O N F I A N C E :  LA Q U A L I T É .

VOTRE V I A N D E , vous L'ACHETEZ DE PR éFéRENCE où vous AVEZ CONFIANCE . C'EST-à- D I R E : PR éPA-

RATION IRRÉPROCHABLE , PARAGE SOIGNÉ , VIANDE RASSIE DANS LES RÈGLES. CHAQUE JOUR , LIVRAI- BBBBB

SON DE CHARCUTERIE ET DE PRODUITS CARNÉS FRAIS. BOUCHERS ET VENDEUSES EN CHARCUTERIE ,/ .' U

BIEN FORMÉS , AIMABLES HT PRÉVENANTS QUI  NE COMPTENT PAS LEUR TEMPS POUR VOUS. E N C L A I R , S .J Vl!l aSl

DANS UNE BOUCHERIE Q U I  N A QU 'UN SEUL SOUCK OFFRIR DE LA MARCHANDISE D'EXCELLENTE ^VÈÊKÊÊ!*

QUALITÉ. VOUS.L'AVEZ DEVINÉ: CHEZ BELL , CETTE BOUCHERIE FIÈRE DEPUIS 120 ANS D'ÊTRE VOTRE 
T̂ °

MAGASIN SPÉCIALISÉ POUR LA VIANDE , LA CHARCUTERIE ET LES SPÉCIALITÉS DU TRAITEUR. BEL ET BIEN À VOTRE SERVICE.
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la concurrence. La Rover Vitesse dans sa nouvelle qualité. A partir de Fr. 46'550. —. Version à trois volumes dès Fr. 36'900.-.
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SECRÉTAIRE CFC
connaissances de l'informatique,
comptabilité, très bonne dactylo,
cherche travail à domicile.
Ecrire sous chiffres 28-121207
à Publicitas, place du Marché,
2302 La Chaux-de-Fonds.

FAX-BUREAUTIQUE

SERRE 67 2300 LA CHAUX DE FONDS TÉL. 039/234 420

Venerio Redin °73

A l'école comme dans la vie,
la réussite n'est souvent

qu'une question de contacts.

f :YY:.YY :Y::::Y::::::::::;::Y:Y:;::::::::::::,,;::::::::Y:::Y,::
,

A long term e, il ne s'agit pas seulement d'être brillant à l'école et
aux examens mais bien de réussir sa vie pro fessionnelle et de bien
réussir sa vie.

La réussite d'un adolescen t ou d'un adulte dépend forte-
ment de ses motivations: pas d'app lication sans motivation!
Par des questions bien ciblées, nous cherchons à comprendre les
mobiles du candidat qui, en règle générale, est admis au Centre
scolaire Feusi sans examen.

Chez nous, les contacts ne se limitent pas à l 'entretien pré-
liminaire: bien au contraire. Nous recherchons activement les
contacts avec les parents , encourageons les contacts d'élèves à
professeurs et les contacts d'élèves à élèves.

Pour en savoir plus sur l'Ecole obligatoire , la préparation à
l'ETS, l'Ecole de commerce (école du j our, école de formation com-
plémentaire, cours du samedi , école de commerce d'hiver), ou sur
les cours linguistiques ou commerciaux spéciaux , Il suffit de com-
poser ce numéro. 003042

îmmiCentre scolaire Feusi Bienne: H WBB8 V H WH
032 25 1011 Centre scolaire Bienne

Les nouvelles bleues
de YAMAHA:
Pour une coupe parlaile du gazon el une grande capacité du bac
récupérateur, dues ou couteau à grand débit et au ventilateur lurbo:
les tondeuses à gazon YAMAHA sont extrêmement sûres, te démarrage et
le service sont aisés.
Plus de plaisir pour travail ef vos loisirs

^^̂ ^̂ ^̂ ^

1/ ¦ ¦ ¦ ¦ 11 M Voire ogenl spécialiste YAMAHA:

YAMAHA
EEES»!

2017 Boudry, Vuille Raymond (jj 038/42 26 40
2054 Chézard, Cachelin J.-A. (p 038/53 40 71
2525 Le Landeron, Racine P.-E. (fj 038/51 21 27
2400 Le Locle, Vermot Pierre-Alain 1̂ 039/31 11 30
2112 Môtiers, Zbinden Gilbert (p~ 038/61 36 60
2725 Le Noirmont, Boillat René 0 039/53 11 67

019080



Cinq titres pour Serrières
m GYMNA STIQUE

Epilogue du championnat cantonal
Cette fois tout est dit. Les
dernières énigmes ont
trouvé leur réponse same-
di après-midi à Serrières,
lors de la troisième et der?
nière manche du cham-
pionnat cantonal. Si cette'
compétition s'est termi-
née sur une nette victoire
des Serriérois, 4 titres in-
dividuels et 1 par équipe,
elle a également laissé en-
trevoir un avenir très pro-
metteur pour certains des
meilleurs magnésiens de
notre association.

Ainsi, en classe d'introduc-
tion, si Karil Camborata, Ser-
rières, était quasi assuré de son
succès final, le second rang fut
très disputé puisque 0,45 point
seulement sépare finalement le
2e du 4e. Antonin Rousseau,
Serrières, Hervé Stauffer, St-
Aubin, et Vincent Haller, Pe-
seux, se sont donc livré une
belle bataille.

TRIPLÉ
Bien que battu lors de cette fi-
nale, Daniel Gerber, Serrières,
s'est imposé en PI grâce à son
avance préalable. Il devance
toutefois de plus de 1 point
son co-équipier Danilo Cam-
borata et un autre Serriérois,
Christophe Didier de près de 3

points, réalisant ainsi le triplé
pour les jeunes de Serrières!

En PII, il aurait fallu un po-
dium à 4 places tant les 4 pre-
miers méritaient d'y figurer.
D'ailleurs, la lutte que l'on at-
tendait a bien eu lieu et a at-
teint des sommets avec entre
autres, le 9.80 de Pierre-Yves
Golay aux barres parallèles. Fi-
nalement, les trois premiers se
classent dans un mouchoir, en
0,45 point! Dans l'ordre, Joa-
chim et Boris Von Bùren, Ser-
rières, Pierre-Yves Golay, La
Chaux-de-Fonds, devancent
Florent Girardin, La Chaux-
de-Fonds, ayant pour sa part
perdu un peu de terrain dans la
dernière ligne droite!

Vainqueur l'an passé en PII,
Laurent Perrinjaquet, Peseux,
a récidivé mais en PIM cette
fois. Déjà gagnant des deux
premières manches, le Subié-
reux remporte nettement cette
catégorie avec 4 points
d'avance sur son dauphin Fa-
bien Ischer, La Chaux-de-
Fonds, et 5 points sur le troi-
sième, Christophe Valley, Ser-
rières.

Beau duel en PIV entre
Christophe Stawarz, Le Locle,
et Sébastien Collaud, Ser-
rières. Ce sera finalement avec
l'infime marge de 0,05 point

que le Loclois s'imposera. Der-
rière le duo de tête, Antoine
Tschumy, La Chaux-de-
Fonds, est distancé de 4 point
déjà!

L'expérience a eu raison de
la jeunesse en PV. Champion
en titre, Dominique Collaud,
Serrières, doit avant tout sa
victoire à l'avance acquise lors
de la seconde manche. En ef-
fet, Sylvain Jaquet, La Chaux-
de-Fonds, de six ans son cadet
a presque fait jeu égal avec lui
lors de la finale.

PAR ÉQUIPES
Devancée l'an passé par Pe-
seux, l'équipe de Serrières a
pris sa revanche. En effet, les
Serriérois ont remporté les
deux premiers rangs, devan-
çant La Chaux-de-Fonds et
Peseux, St-Aubin terminant
5e.

QUALIFIÉS
Au terme de cette compétition,
ont donc été désignés les
jeunes qui représenteront les
couleurs neuchâteloises lors
des nationaux jeunesse et ju-
niors des 20 et 21 mai pro-
chains à Laufon. Ainsi, trois PI,
PII et PI II, deux PIV et un PV
se rendront en terre bâloise.

CLASSEMENTS
Classe d'introduction, six
classés: 1. Camborata Karil,
Serrières, 107.30; 2. Rousseau
Antonin, Serrières, 103.75; 3.
Stauffer Hervé, St-Aubin,
103.60; 4. Haller Vincent, Pe-
seux, 103.30; 5. Proserpi Nico-
las, Peseux, 102.55; 6. Guer-
mann Anthony, Chaux-de-
Fonds Ancienne, 93.95.
Performance I, 12 classés:
1. qualifié Gerber Daniel, Ser-

rières, 111.95; 2. qualifié Cam-
borata Danilo, Serrières,
110.80; 3. qualifié Didiei
Christophe, Serrières, 109.10;
4. Perrinjaquet Maurice, t Pe-
seux, 108.00; 5. Chevillai
Yves, Ancienne, 103.50; 6.
Darabos Christian, Serrières,
102.10.
Performance II, 12 classés:
1. qualifié Von Bùren Joachim,
Serrières, 112.25; 2. qualifié
Von Bùren Boris, Serrières,
11.90; 3. qualifié Golay Pierre-
Yves, Ancienne, 111.80; 4. Gi-
rardin Florent, Ancienne,
110.30; 5. Baudin Gilles, Pe-
seux, 106.55; 6. Stauffer Cé-
dric, St-Aubin, 101.90.
Performance III, 7 classés:
1. qualifié Perrinjaquet Lau-
rent, Peseux, 104.15; 2. quali-
fié Ischer Fabien, Ancienne,
110.15; 3. qualifié Valley
Christophe, Serrières, 99.25; 4.
De Montmollin Xavier, Ser-
rières, 99.05; 5. Batstuber Da-
vid, Peseux, 98.30; 6. Gattol-
liat Laurent, Serrières, 94.65;
7. Perrinjaquet Denis, Peseux,
88.40.
Performance IV, 6 partici-
pants: 1. qualifié Stawarz
Christophe, Le Locle, 105.50;
2. qualifié Collaud Sébastien,
Serrières, 105.45; 3. Tschumy
Antoine, Ancienne, 101.45; 4.
Strauss Fabien, St-Aubin,
96.90; 5. Rufenacht Alain, An-
cienne, 96.10; 6. Bourquin Ni-
colas, Serrières, 92.90.
Performance V, 2 concur-
rents: 1. Collaud Dominique,
Serrières, 94.25; 2. qualifié Ja-
quet Sylvain, Ancienne, 88.40.
Classement par équipes: 1.
Serrières I, 6 points; 2. Ser-
rières, 12; 3. Chaux-de-Fonds
Ancienne, 14; 4. Peseux, 19; 5.
St-Aubin, 34. Ch. Wicki

Un premier podium
Chiesa en F 3000

Le Tessinois Andréa Chiesa,
au volant d'une Reynard-Cos-
worth, a obtenu le premier po-
dium de sa carrière en F 3000
en prenant la troisième place à
Vallelunga, lors de la seconde
manche de la saison. Il n'a été
précédé que par l'Irlandais
Martin Donnelly (Reynard-
Mugen), meilleur temps des
essais et en tête durant 48
tours sur 64, et l'Italien Fabri-
zio Giovannardi.

Les deux autres pilotes hel-
vétiques engagés dans la com-
pétition, les Genevois Philippe
Favre et Jean-Daniel Delétraz,

ont été moins heureux devant
abandonner.

Le classement: 1. Martin
Donnelly (Irl), Reynard-Mu-
gen, 64 t. en 1h 13'01"404
(168,274 km/h). 2. Fabrizio
Giovannardi (It), March-
Judd, à 7"393. 3. Andréa
Chiesa (S), Reynard-Cos-
worth, à12"302.

Classement du cham-
pionnat international de F
3000: 1. Connelly et Thomas
Danielsson (Su) 9. 3. Philippe
Favre (S) et Giovannardi 6.

(si)

Deux Suisses en Chine
Tournoi à Pékin

Quinze nations, trente-et-un
participants, telle est la palette
de gymnastes présents à Pékin
pour la China-Cup. Parmi eux,
deux jeunes Suisses, membres
de l'équipe nationale, Mickaël
Engeler et André Lutenauer,
accompagnés par l'entraîneur
neuchâtelois Jean-Pierre Ja-
quet. Face à une telle concur-
rence, nos deux jeunes espoirs
n'ont évidemment pas joué les

premiers rôles mais se sont
néanmoins bien comportés
dans une compétition rempor-
tée par un doublé chinois.

CLASSEMENT
1. Li Ging, Chine, 57.55, 2. Li
Ge, Chine, 57.25. Puis: 19.
Mickaël Engeler, Suisse,
52.40, 24. André Lutenauer,
Suisse, 49.95.

Ch. Wicki

Evanisevic accroché
Première journée du Tournoi de Vidy
La première journée du tournoi
de Vidy n'a donné lieu à au-
cune révolution de palais. Il est
vrai que les huit têtes de série
sont exemptées du premier
tour. Une rencontre a, cepen-
dant, retenu l'attention, en dé-
but de soirée. Elle a mis aux
prises le jeune Yougoslave Go-
ran Ivanisevic et l'Australien
Peter Carter.

Premier tour: Gustavo Ti-
berti (Arg)i bat Zoltan Kuhars-
ky (S) 3-6 6-3 abandon. Go-
ran Ivanisevic (You) bat Peter
Carter (Aus) 6-7 (4-7) 6-2 6-
3. Sandro Délia Piana (S) bat
Christian Arraya (Chi) 7-5 7-
5. Jean-Yves Blondel (S) bat

Christophe Back (RFA) 7-5 1 -
6 6-2. Rolf Hertzog (S) bat
Pierre-André Blondel (S) 6-3
6-2. Eduardo Bengoechea
(Arg) bat Marc Du Bruyn
(AfS) 6-2 6-4. (si)

LES AUTRES
TOURNOIS

• Houston (Texas). Tour-
noi du circuit féminin
(250'000 dollars), finale:
Monica Seles (You) bat Chris
Evert (EU/1) 3-6 6-1 6-4.
• Barcelone. Tournoi du
circuit féminin (lOO'OOO
dollars), finale: Arantxa
Sanchez (Esp) bat Helen Kele-
si (Can) 6-2 5-7 6-1.

Des débuts prometteurs
Coupe de f ull-corrfcac* à Uster
Six athlètes chaux-de-fon-
niers ont pris part récem-
ment à leur première com-
pétition officielle du full-
contact. La traditionnelle
Coupe d'Uster a ainsi fourni
l'occasion à l'entraîneur Ti-
ziano Ubaldi de dresser un
premier bilan, après dix-huit
mois passés à la tête du club
de la rue du Rocher.

A l'issue des différents combats,
Tiziano Ubaldi exprimait une sa-
tisfaction légitime, suscitée par la
tenue d'ensemble méritoire de
ses élèves. Actuellement , les acti-
vités du club chaux-de-fonnier
de full-contact ont repris à plein
régime et une trentaine d'actifs,
dont huit compétiteurs, s'y
entraînent trois fois par semaine.

A Uster, les participants
chaux-de-fonniers ont connu
des fortunes diverses mais tous
ont tenu le coup sans concéder
de brutale défaite. A mettre en
exergue le troisième rang final
décroché par Salvatore Guido,
qui a remporté trois des quatre
combats auxquels il participait.
Une entrée en matière plus que
prometteuse.

Salvatore Guido: une entrée en matière prometteuse.
(Henry)

Moins de 63 kg.: Pierre Tur-
nore (CF, 20 ans) obtient une
victoire et subit une défaite aux
points. Salvatore Guido (CF, 27
ans) gagne trois combats avant
de s'incliner en demi-finale.
Moins de 69 kg.: Giuseppe
Calabrese (CF, 27 ans) gagne
son premier combat et perd le se-
cond (aux points).
Moins de 75 kg.: Les deux
Chaux-de-Fonniers Bruno
Meier (23) et Stéphane Miserez
(21 ) sont victimes de leur crispa-
tion et de leur inexpérience. Ils
sont éliminés après leur premier
combat.
Plus de 75 kg.: Antonio Mar-
guccio (CF, 22 ans) remporte
son premier combat avant de cé-
der logiquement lors du
deuxième. Son adversaire pèse
12 kg. de plus que lui.

Georges KURTH

Mancini la révélation
B.» TENNIS I

Becker battu à Monte-Carlo
Avec cette victoire sur Boris
Becker en quatre manches (7-
5, 2-6, 7-6, 7-5) en finale du
tournoi de Monte-Carlo, l'Ar-
gentin Alberto Mancini a obte-
nu le meilleur résultat de sa
jeune carrière. Il a également
privé l'Allemand de l'Ouest
d'un premier succès sur la terre
battue, ceci après plus de qua-
tre heures d'un jeu d'excellente
qualité.

L'un avait laissé une très
forte impression tout au long
de la semaine, éliminant no-
tamment Mats Wilander en
demi-finale, l'autre prenait visi-
blement beaucoup de plaisir à
apprivoiser une surface, la terre
battue, qui jusqu'alors l'avait
laissé sans le moindre titre.
Avec Alberto Mancini et Boris
Becker, deux hommes en
forme et aux styles opposés,
l'affrontement promettait
beaucoup. Personne n'aura
été déçu.

A 19 ans, Mancini est en
pleine et rapide ascension.
Seul titre en Grand Prix avant

Monte-Carlo, le tournoi de Bo
logne, en juin dernier. Ce droi-
tier occupe actuellement le
31e rang au classement ATP,
très provisoirement certaine-
ment. Ce joueur de fond de
court possède en effet toutes
les qualités pour devenir l'un
des meilleurs sur la terre bat-
tue: une condition physique ir-
réprochable, un très bon ser-
vice, un jeu complet sur les
deux côtés du terrain, avec en-
tre autres un revers très puis-
sant et lifté. Et désormais une
confiance accrue, qui pourrait
faire de lui la révélation de la
saison sur la terre.

LES RÉSULTATS
Monte-Carlo (GP. 500000
dollars). Simple, finale: Al-
berto Mancini (Arg/14) bat
Boris Becker (RFA/2) 7-5 2-6
7-6 (7-4) 7-5.

Double, finale: Tomas
Smid - MarkWoodforde (Tch-
Aus, 2) battent Paolo Cane -
Diego Nargiso (Italie) 1 -6 6-4
6-2. (si)

Un transfert échoue

¦? HOCKEY SUR GLACE I

Riccardo Fuhrer reste à Olten
Malgré les tentatives entre-
prises ces derniers jours en-
core par les dirigeants du HC
La Chaux-de-Fonds pour
s'assurer le concours de l'ex-
international Riccardo Fuhrer
(1956), l'actuel attaquant du
EHC Olten a décidé d'hono-
rer finalement le contrat qui
le lie pour une année encore
au club soleurois de LNA.

Le HCC se voit ainsi privé
pour la saison prochaine de
l'appoint précieux d'un
joueur d'expérience.

JOUEUR ÉTRANGER?
Reste dorénavant à régler le
problème de l'engagement
d'un joueur étranger.

Le comité du HCC ne

pourra entrer en matière défi-
nitivement à ce sujet que
lorsque l'assemblée régio-
nale et l'assemblée des délé-
gués, qui se dérouleront à
mi-juin, auront donné leur
aval quant au retour de l'un
d'eux dans les championnats
de ligues inférieures. Des
contacts ont cependant déjà
été pris.

Par ailleurs, on sait déjà
que les championnats de pre-
mière ligue reprendront le 14
octobre pour se terminer le
17 février.

Dès le 21 février débute-
ront les rencontres de play-
off; suivies par les finales au
début du mois de mars.

Georges KURTH

Le punch du champion

m AUTOMOBILISME

Rallye Genève - Le Salève
Champion suisse en titre, le
couple Christian et Chris-
tiane Jaquillard a renoué
avec la victoire à l'occasion
du Rallye Genève-Le Salève,
deuxième manche du cham-
pionnat suisse. Eliminés du
Critérium jurassien trois se-
maines plus tôt, les Jaquil-
lard se sont cette fois impo-
sés avec une marge infime de
7 secondes sur Philippe Ca-
mandona et 20" sur Erwin
Keller, lequel avait triomphé
sur les routes du Jura. Au
classement du championnat
suisse, Keller partage provi-
soirement la première place
avec Camandona, qui avait
déjà terminé deuxième du
Critérium jurassien.

Rallye Genève-Le Sa-
lève: 1. Christian et Chris-

tiane Jaquillard (Tartegnin),
Ford Cosworth, 1 h 43'27"0.
2. Philippe Camandona -
Christian Guignard (Crissier
- Champagne), Ford Cos-
worth, à 7". 3. Erwin Keller -
Ronnie Hofmann (Steg),
Lancia Intégrale, à 20". 4.
Jean-Luc Thévenod - Alex
Pistoletti (Fr), BMW M3, à
2'57". 5. Marcel Gali - Fran-
cine Moret (Féchy - Mor-
ges), Porsche Carrera, â
4'27". 6. Oliver Haberthur -
Yves Terrani (Morges),
Porsche 944, à 5'04". 7. Phi-
lippe Roux - Philippe Eckert
(Verbier), Peugeot 309 GTI,
à 6 02".

Championnat suisse (2
manches): 1. Keller et Ca-
mandona 18 p.

(si)

En raison de la fête du tra-
vail, la liste des gains du
Sport-Toto, du Toto-X, de
la Loterie à numéros et du
joker ne sera connue
qu'aujourd'hui en fin
d'après-midi, (si)

Jeux et gains



Le Canada médaillé d'argent
Fin des mondiaux de hockey sur glace à Stockholm
Le 53e Championnat du
monde du groupe A n'a pas
été le théâtre d'une grosse
surprise. En effet, les So-
viétiques se sont finale-
ment adjugé leur 21e titre
mondial et la Pologne,
néo-promue, est reléguée
dans le groupe B. Elle sera
remplacée par la Norvège,
pour le prochain cham-
pionnat du monde, en
1990, à Berne et à Fri-
bourg.

UN DIGNE CHAMPION
L'équipe emmenée par Viktor
Tikhonov a prouvé sa souve-
raineté et a reconquis son titre
perdu en 1987 à Vienne au
profit de la Suède. Mais les
champions du monde doivent
leur succès davantage à un im-
mense travail qu'à des presta-
tions de grande qualité comme
lors des précédentes éditions.

Le Soviétique Krutov, l'un des hommes-clé de la formation russe, dans ses œuvres.
(Widler-a)

Seul le match décisif contre le
Canada fut un spectacle digne
d'un champion du monde.

L'ARGENT AU CANADA
Le Canada s'est octroyé la mé-
daille d'argent du champion-
nat du monde A, à Stockholm,
en battant la Tchécoslovaquie
par 4-3 (2-0 2-3 0-0).

Les Tchèques ont su faire
preuve de belles qualités mo-
rales. Menés 2-0, puis encore
3-1, ils sont revenus à trois
partout, avant de céder sur un
but de Stevens, alors que Va-
lek chauffait le banc des péna-
lités.

• CANADA -
TCHÉCOSLOVAQUIE
4-3 (2-0 2-3 0-0)

Globe Arena, Stockholm:
13'127 spectateurs.
Arbitres: Lind, Enes-
tedt/Larking (Su).

Buts: 14e Babych (Gallant,
Yzerman, à 5 contre 4) 1-0.
17e Messier (Yzerman) 2-0.
25e Ciger (Ruzicka, Stavjaha,
à 5 contre 4) 2-1.25e Yzerman
(Carlyle) 3-1.26e Dolezal (Je-
linek) 3-2. 35e Ruzicka (Svi-
tek, Ciger, à 5 contre 4) 3-3.
38e Stevens (Anderson, à 5
contre 4) 4-3.
Pénalités: 7x2' contre le Ca-
nada, 5x2'  contre la Tchécos-
lovaquie.
Canada: Fuhr; Marois, Ellett;
Patrick, Carlyle; Babych,
Scott; Anderson, Hawerchuk,
Messier; Dineen, Muller, Ash-
ton; Bellows, Yzerman, Gal-
lant; McLean, Ferraro,
McBain.
Tchécoslovaquie: Hasek;
Stavjana, Scerban; Prochazka,
Baca; Kadlec, Gudas; Svitek,
Ruzicka, Ciger; Janecky, Kron,
Sejba; Valek, Jiri Kucera,

Vlach; Jelinek, Hascak, Dole-
zal.

• SUÉDE - URSS 1-5
(0-2 1-1 0-2)

Stockholm (Globe): 13.492
spectateurs.
Arbitres: Mâkelâ (Fin),
Jarvela/Gorski (Fin-Pot).
Buts: 11e Fedorov (Bjakin)
0-1. 16e Kvartalnov (Kmylev)
0-2. 25e Kasatonov (Kmylev/à
5 contre 4) 0-3. 34e Carlsson
(Olausson, Nilsson) 1-3. 41e
Makarov (Kroutov, Tcher-
nych) 1-4. 52e Gusarov (Kho-
moutov, Bykov) 1-5.
Pénalités: Suède 5 x 2'.
URSS 3x2'.
URSS: Irbe (51e Mychkin);
Chiriaev, Fetisov; Kasatonov,
Khalitsov; Gusarov, Bjakin;
Makarov, Tchernych, Kroutov;
Khomoutov, Bykov, Kamenski;
Moguilny, Fedorov, Yachine;
Kvartalnov, Nemchinov, Kmy-
lev.
Suède: Aslin; Olausson, Sa-
muelsson; Albelin, Eldebrink;
T. Eriksson, Kihlstrôm; Bergq-
yist, Rundqvist, Sôdergren;
Bergjund, Steen, Nilsson;
Dahlen, Carlsson, Standstrôm;
OeWing, Stromvall, P. Eriks-
s ŜB^ l̂.*»»-*,, ; -m® h:
Ujp CLASSEMENT
W%I Bfo '-- . 3 3 0 0 1 1 - 4 6
2. Canada 3 2 0 1 12-11 4
; 3. Tchécoslo. 3 1 0  2 5 - 6  2
.4. Suède 3 0 0  3 5-12 0

Mondiaux B
en France

La Fédération internationale
de hockey sur glace a décidé
de confier l'organisation du
championnat du monde B de
1990 à la France.

La candidature de la France
a été la seule recevable. Le Ja-
pon avait en effet présenté un
dossier hors des délais et la
Yougoslavie s'était retirée, car
elle évoluera encore dans le
groupe C la saison prochaine.

(si)

Une grande première
A Meier le G P de la Liberté
A19 ans et demi, le Lucernois
Armin Meier a cueilli la pre-
mière grande victoire de sa car-
rière en remportant le Grand
Prix de la Liberté à Fribourg,
une course «Open» courue sur
161 km. L'amateur élite du
groupe Look s'est imposé au
sprint devant le Vaudois Jac-
ques Dufour et l'Australien
Scott Sunderland. Les profes-
sionnels ont sauvé l'honneur
avec la quatrième place de
l'Australien Stephen Hodge,
membre de la formation ibéri-
que «Caja Rural».

Disputée dans des condi-

tions très difficiles en raison du
froid, cette course s'est jouée
dans un premier temps après
seulement 22 km.

LES RÉSULTATS
1. Armin Meier (Rickenbach)
les 161 km en 3 h 55'56"
(40,900 km/h); 2. Jacques
Dufour (Crissier); 3. Scott
Sunderland (Aus); 4. Stephen
Hodge (Aus/pro); 5. Didier
Faivre-Pierret (Fr); 6. Michel
Renfer (Corgémont); 7. Roger
Devittori (Emmenbrûcke); 8.
Laurent Dufaux (Aigle), tous
m.t (si)

Boucher à Bienne
Les spéculations concernant
l'avenir sportif de Gaétan Bou-
cher sont définitivement
closes. L'attaquant d'origine
canadienne, naturalisé suisse,
a en effet signé un contrat de
deux ans avec le HC Bienne.
Boucher (33 ans), venu en
Suisse en 1976, a porté suc-
cessivement les couleurs de

Villars, Berne, Lausanne,
Sierre et, dernièrement, Genè-
ve/Servette.

Naturalisé Suisse, il a égale-
ment été sélectionne en équipe
nationale, formation avec la-
quelle il a disputé les cham-
pionnats du monde de Vienne
(1987) et le tournoi olympique
de Calgary (1988). (si)

La décision est prise
Simon Schenk reste entraîneur
Les dés sont jetés: Simon
Schenk, en place depuis
1985, reste entraîneur de
l'équipe nationale. Après
plusieurs discussions et
une analyse détaillée de
l'échec d'Oslo, les deux
parties en sont en effet
arrivées à la conclusion
qu'il convenait de renon-
cer à une résiliation pré-
maturée du contrat.
C'est Peter Bossert, le chef
du département technique,
qui l'a annoncé officielle-
ment, tout en manifestant sa
volonté de tabler sur la conti-
nuité afin d'atteindre le nou-
vel objectif, à savoir la pro-
motion lors du tournoi mon-
dial B, qui aura lieu en France
l'an prochain.

RAISONS
Schenk avait laissé entendre
qu'il ne s'accrocherait pas à
son poste, après les cham-
pionnats du monde. Sa
volte-face actuelle a évidem-
ment des raisons.
Il faut dire que l'entraîneur

national a reçu de nom-
breuses marques de soutien.
De la part de Peter Bossert,
bien sûr, mais également de
la part du comité de la LSHG,
ainsi que de celle des
joueurs. De plus, une lettre
de soutien, signée par 35 en-
traîneurs, a pesé d'un poids
certain sur la décision de Si-
mon Schenk.

ANALYSE
Durant des vacances prises à
l'étranger, Simon Schenk a
effectué une analyse détaillée
de l'expédition norvégienne,
qu'il a consignée dans un
rapport de 13 pages.

L'entraîneur national y
évoque les points négatifs
qui, selon lui, ont conduit à
cet échec et devront être cor-
rigés à l'avenir.
Il constate également qu'H

est déjà parvenu une pre-
mière fois à redresser la situa-
tion, après la relégation subie
il y a deux ans aux champion-
nats du monde de Vienne.

, (si)

Wampers insatiable
Du panache au G P de Francfort
Le Belge Jean-Marie Wam-
pers, 30 ans, est en passe de
devenir le chasseur de «classi-
ques» numéro 1 de la saison.
Vainqueur, de façon surpre-
nante, de Paris - Roubaix, puis
du G P de l'Escaut le Wallon
s'est également imposé lors du
GP de Francfort, dit «le Tour de
la tour de Henningen». Cette
course constituait avant cette
saison, le seul fleuron de son
palmarès, puisqu'il s'était im-
posé en pays de H esse en
1986 déjà.

Wampers s'est imposé avec
panache, en solitaire, distan-
çant le Français Martial Gayant
de 38" et un premier peloton,
réglé au sprint pour la 3e place
par l'Italien Claudio Chiapucci,
devant les Belges Luc Roosen
et Edwig Van Hooydonck.

Dans une course sans anima-
tion, les Suisses n'ont jamais
réussi à crever l'écran. Finale-
ment, Fabian Fuchs, un
homme de Jan Raas, fut le
meilleur Helvète au 31e rang.

CLASSEMENT
1. Jean-Marie Wampers (Be)
6 h 43'56" (moy. 37,432
km/h). 2. Martial Gayant (Fr) à
38". 3. Claudio Chiapucci (It)
à 58". 4. Luc Roosen (Be). 5.
Edwig Van Hooydonck (Be).
6. Davide Cassani (It). 7. Ste-
ve n Rooks (Ho). 8. Wim Van
Eynde (Be). 9. Rolf Sôrensen
(Dan). 10. Ludo Peeters (Be),
tous même temps que Chia-
pucci. Puis les Suisses: 31.
Fabian Fuchs à 1 '25". 43. Niki
Rùttimann à 1"48". 69. Urs
Zimmermann m.t.

De gros poissons
Les Quatre Jours de Dunkerque
Pascal Poisson, le vainqueur
de la précédente édition, aura
fort à faire pour renouveler sa
performance, dans la 35e édi-
tion des Quatre Jours de Dun-
kerque, qui réunira à partir de
mardi les Irlandais Sean Kelly
et Stephen Roche, ainsi que le
Français Charly Mottet.

Roche, qui a préféré courir
les routes du Nord de la France
plutôt que les dollars du mil-
liardaire américain Donald
Trump (l'organisateurduTour
de Trump) préparera ses pro-
chains rendez-vous, le Tour de
Romandie et le Tour d'Italie.
Comme Kelly, le récent vain-
queur de Liège-Bastog ne-
Liège, il aura deux «contre-la-
montre» individuels et les es-
calades répétées du Mont-

Cassel pour creuser l'écart sur
la cohorte des Belges et des
Hollandais, qui réussissent
bien d'habitude dans cette
course.

Pour Charly Mottet, le pro-
blème sera sensiblement diffé-
rent. Le Français, handicapé
pendant la période des «classi-
ques» d'avril par un virus, cher-
chera surtout à retrouver le
rythme de la compétition.

Autres concurrents à surveil-
ler, les Belges Jean-Marie
Wampers, dernier vainqueur
de Paris-Roubaix, et Etienne
de Wilde, ainsi que le Hollan-
dais Adri van der Poel, leader
d'une nouvelle équipe à la re-
cherche de victoires.

(si)

Encore un Italien
m CYCLISME

Allocchio au sprint à la Vuelta
L opportunisme italien fait
merveille en Espagne. Après
Roberto Pagnin et Massimo
Ghirotto, c'est Stefano Alloc-
chio, qui a surpris la vigilance
du peloton dans les ultimes
hectomètres au cours de la 8e
étape, entre Tolède et Alba-
cete, sur 235,5 km.

8e étape (Tolède - Alba-
cete, 235,5 km): 1. Stefano Al-
locchio (It) 5 h 44'44" (moy.
40,998 km/h). 2. Casimiro
Moreda (Esp). 3. Eddy
Planckaert (Be). 4. Joaquin
Hernandez (Esp). 5. Marnix

Lameire (Be). Puis les
Suisses: 36. Erich Mâchler.
83. Jens Jentner. 159. Félice
Puttini, tous même temps que
le vainqueur.

Classement général: 1.
Omar Hernandez (Esp) 33 h
40'15". 2. Jésus Rodriguez-
Magro (Esp) à 53". 3. Peter
Hilse (RFA) à 1' 09". 4. Ma-
nuel Sanchez (Esp) à 1 ' 24". 5.
Federico Echave (Esp) à 1'
32". Puis les Suisses: 23.
Erich Mâchler à 3'52". 109.
Félice Puttini à 34'29". 147.
Jens Jentner à 45 05". (si)

Page 11

Basketball:
étrangère
ou non?

Page 13

Hockey:
un transfert
échoue

Demi-finalistes connus
La Coupe Stanley

Tous les demi-finalistes de la
Coupe Stanley sont désormais
connus. Dernier club à avoir
arraché sa qualification, les
Philadelphia Flyers, qui ont
obtenu une victoire à l'exté-
rieur, à Pittsburgh, pour l'em-
porter finalement 4-3 dans
cette finale de la Patrick Divi-
sion. En finale de Conférence
(demi-finales), Philadelphia
affrontera les Canadiens de
Montréal tandis que les Chica-
go Black Hawks seront oppo-
sés aux Calgary Fiâmes.

Dernier résultat des finales
de Division: Wales Confé-
rence, Patrick Division: Pitts-
burgh Pinguins - Philadelphia
Flyers 1-4 (Philadelphia vain-
queur de la série au meilleur de
sept rencontres par 4-3).

Ordre des finales de Confé-
rence (demi-finales): Wales
Conférence: Philadelphia
Flyers - Canadiens de Mon-
tréal.

Campbell Conférence: Chi-
cago Black Hawks - Calgary
Fiâmes, (si)



Un 1er Mai bien helvétique
Cortèges et discours dans la région

Comme d'habitude, la Fête du
travail a été marquée dans la ré-
gion sobrement et plutôt discrète-
ment. A l'image des années pré-
cédentes, c'est à La Chaux-de-
Fonds que les participants au cor-
tège de ce 1er Mai bien helvéti-
que ont été les plus nombreux.
Sous le soleil, mais sur fond de
bise, quelque 500 Chaux-de-
Fonniers ont défilé sur l'avenue
Léopold-Robert. A vue de nez,
ils étaient autant que l'année
dernière. A la Maison du Peuple
ensuite, ils ont écouté les dis-
cours de MM. Dario Robbiani
et Michel von Wyss.

Le nouveau conseiller d'Etat
était déjà le matin au Locle où il
a défilé en compagnie de ses
«bouffons», une des cliques du
récent carnaval chaux-de-fon-
nier. Une centaine de Loclois
s'étaient déplacés pour l'enten-
dre lui ainsi que son futur collè-
gue Pierre Dubois. Encore une
fois, ils n'étaient ni plus ni moins
que l'année dernière.

A Neuchâtel en revanche, le
cortège a rassemblé davantage
de participants cette année-ci
sous la bannière de la Fête du
travail. Les quelque 400 per-
sonnes du défilé ont été rejointes
par une centaine d'autres à
l'heure des discours.

A la tribune, le bouillant
conseiller national Jean Ziegler
y était sans doute pour quelque
chose.

Le 1er Mai a encore été célé-
bré à Delémont (400 personnes)
et Porrentry pour le Jura, à
Saint-lmier dans le Jura bernois
et dans le Val-de-Travers, à Tra-
vers même, qui recevait le
conseiller d'Etat Francis Mat-
they.

RN. A La Chaux-de-Fonds, quelque 500 personnes ont défilé sur l'avenue Léopold-Robert. (Photo Impar-Gerber)

La douceur de la Cité Sugus
Cure de jouvence pour la Cité Suchard

Construites vers 1895, les mai-
sons ouvrières de la Cité Suchard
avaient perdu de leur «avant-gar-
de»... Jacobs-Suchard a préféré
s'en séparer. Bon nombre de lo-
cataires ont acheté ces petites
maisons qui, à coup de couleurs,
forment une nouvelle cité «su-
gus». Une douceur qui n'est pas
que de façade.

En 1980, Suchard-Tobler a déci-
dé d'entreprendre une étude gé-
nérale sur l'avenir de la Cité Su-
chard, dont les immeubles
avaient grand besoin de rénova-
tions. Un concours d'architec-
ture a été ouvert, et neuf bu-
reaux se sont penchés sur le pro-
blème. Diverses propositions
ont été émises, de la rénovation
à la démolition-reconstruction.
Leurs coûts étaient tels que l'en-
treprise a choisi... de se séparer
des maisons. Un de ses direc-
teurs, M. Marcel Jeckelmann,
lui-même habitant de la cité, a
pensé qu'il serait intéressant
pour les locataires de devenir
propriétaires.
Certains déménagements ont eu
lieu, au sein même de la Cité, et
les locataires ont été nombreux
à acheter. Ensuite, ils ont rénové
à leurs frais une maison qui leur
avait été vendue «à un prix
avantageux». Les plus grandes
maisons et quelques petites ont
été acquises par une société ano-
nyme et elles continuent d'être
louées.

Les habitants se réunissent en
assemblée de co-propriétaires, et
prennent ensemble des déci-

sions, dans l'ancienne lessiverie,
transformée en salle «de cité».
Un heu à disposition des habi-
tants pour les fêtes, les réunions
de famille, etc.
COULEURS ET DOUCEUR

DES SUGUS
Grâce à cette entente, un nou-
veau petit village s'est créé. Qui
vient de rajeunir: les façades de
toutes les maisons sont repeintes
(deux doivent encore l'être) de
couleurs. Chaque propriétaire a
choisi, d'entente avec les autori-
tés, la couleur de sa maison, as-
sortie à celles des voisins. Une
véritable cité «sugus», lumi-
neuse, qui respire la bonne hu-
meur.

Presque tous les habitants de
la Cité travaillent chez Jacobs-
Suchard, ou y ont travaillé.
Beaucoup de nationalités sont
représentées: des Italiens, des
Espagnols, des Portugais... «Il y
a même des Suisses», affirme le
plus ancien de la Cité, «Micou».

Une centaine de personnes y vi-
vent: les 18 maisons représen-
tent une quarantaine d'apparte-
ments. Derrière, une rue privée,
avec une barrière à cadenas
pour en réserver l'accès aux ha-
bitants. Devant, la circulation
de la route à quatre pistes... qui
va être remplacée par celle d'ac-
cès au tunnel sous la ville. Les
habitants espèrent que la route
actuelle sera réduite à deux
pistes et qu'un calme nouveau
fleurira dans leurs jardins...

Cette année, la Fête de Serrières
sera l'occasion de présenter la
Cité au public. Ce 9 septembre,

des stands seront installés: les
diverses communautés y offri-
ront des spécialités de leur pays.

Et chacun pourra juger de l'am-
biance particulière qui règne
dans ce petit village. AO

La Cité Sugus: 18 maisons aux couleurs différentes qui abritent une quarantaine d'appar-
tements. (Photo Impar-Ortlieb)

Déballez
le bonbon

La ville a enf le. Les maisons
ont p r i s  de la hauteur. Les
por tes  de l'épaisseur. Les vil-
lages même cultivent l'anony-
mat. Et la solitude f l e u r i t
Une f leur toute d'épines.

Les cœurs s'écorchent , les
plaies suppurent, les hommes
crèvent La solitude tue. Les
métropoles inventent des lieux
de rencontre où les gens se
croisent sans se voir. Rencon-
tre: un mot biblique... Une
question de f o i, de privilège,
d'exception.

Comment réagir contre ce
gigantisme qui noie l'individu,
dépersonnalise les relations,
enf erme chacun dans son
égoïsme. Peut-être en chan-
geant d'échelle. En inventant
de nouvelles f ormes d'habitat,
qui impliquent des relations.

La Cité Suchard était
d'avant-garde en 1895, elle le
redevient peut-être cent ans
p lus  tard. On respire un air
p lus  chaleureux dans cette
«petite ville» de co-proprié-
taires qui se consultent p o u r
pe indre  les f açades, se rencon-
trent dans une salle commune,
mettent sur p ied  une f ê t e  ou-
verte au p u b l i c  On appelle k
voisin par  son nom. On re-
garde grandir ses enf ants. Les
nationalités se mêlent sans ra-
cisme, sans clan.

Quand toute une cité décide
de repeindre ses f açades grises
et sales couleurs «bonbon»,
c'est que la douceur existe
sous le pap ier  aussi.

Anouk ORTUEB
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Un silence étrange enveloppait la maison.
J'essayais de me souvenir - était-elle aussi
calme avant l'arrivée d'Amie ? Tout en res-
pectant mes sentiments, Mitzi, Samantha
et Vagabond vaquaient à leurs occupations
habituelles. Les chats ont le sens pratique,
sachant que le chagrin n'aboutit à rien, que
la vie continue, indifférente aux petites
stratégies individuelles. Les hommes
s'accrochant trop longtemps à leurs liens
affectifs.

Longtemps après - une éternité - j 'allais
chercher mon courrier dans la boîte aux let-
tres quand j'entendis un léger battement
d'ailes derrière moi. Au même moment je
sentis des petites serres s'accrocher à mon
épaula C'était une journée extraordinaire,
une journée toute pareille aux autres où une
musique extraordinaire remplit de nouveau
ma vie. Une musique émanant d'une petite
voix nasillarde qui me susurrait à l'oreille.
- Arnie-ly. Salut. Comment ça va ? Biiise

Arnie, je t'aime.
Puis il se mit à siffler «D était une ber-

gère».
Une chanson absurde, la chanson préfé-

rée d'un absurde, adorable, charmant petit
oiseau dispensateur de douleur et de joie. D
vivait ! Amie était vivant et revenait vers
moi. Je voulais le saisir, l'étredndre, le serrer
sur mon cœur, ne plus jamais le laisser par-
tir.
- Moi aussi, je t'aime, Arnie-ly, murmu-

rai-je.
Je me rendis compte soudain que ce que

je voulais en réalité c'était le posséder et ce
n'était pas juste. Il m'avait quittée depuis

de longs jours; peut-être s'était-il déjà orga-
nisé une nouvelle vie. Peut-être n'étais-je
déjà plus pour lui qu'un tendre souvenir. Si
je ramais vraiment, je devais le laisser par-
tir. C'était à lui de choisir.

Pendant qu'il me chantait «Il était une
bergère» à l'oreille je regagnai la maison en
lui parlant doucement. Je laissai la porte
entrebâillée derrière moi pour qu'il puisse
décider. Comme il ne manifestait aucune
envie de quitter mon épaule je montai
l'escalier et entrai dans le living-room. Il
vola aussitôt vers la volière et s'accrocha au
grillage, en poussant des cris pour que je la
lui ouvre. Une fois à rintérieur, il picora le
maïs que je versai dans son écuelle et ne
s'arrêta de manger que lorsqu'il ne put plus
avaler le moindre grain. Après quoi, je
l'invitai à se percher sur mon doigt et je
retournai près de la porte ouverte pour lui
permettre de partir vers la liberté.

Il jeta un coup d'œil sur les vastes espa-
ces qui s'étendaient au-delà de la maison,
poussa des cris perçants et s'envola directe-
ment vers son perchoir. Solidement accro-
ché au barreau supérieur, il me lança un

regard de reproche, inclina la tête de côté et
prononça:
- Bise Amie ! Je t'aime.
Quand je refermai la porte, il recom-

mença à chanter: «Il était une bergère».
Chanson absurde ! La plus belle de toutes
les chansons !

12
Où était-il allé ? Qu'avait-il fait ? Com-

ment avait-il survécu pendant tout ce
temps ? Je ne le saurai jamais. Je me le suis
souvent demandé naturellement, donnant
libre cours à mon imagination, me représen-
tant en esprit ses multiples aventures.
Quelle expérience bouleversante pour un
petit oiseau que le retour au monde de sa
naissance, au monde qu'il n'avait jamais
vraiment connu.

D me plaisait de croire que c'était l'affec-
tion qui l'avait poussé à revenir. Pourtant je
ne voulais pas trop me poser de questions.
Je lui donnai maintes occasions de repren-
dre sa liberté mais il évitait obstinément
toutes les issues débouchant sur le monde
extérieur. H ne voulait même plus s'appro-
cher d'une fenêtre.

(A suivre)

Un amour
d'étourneau
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Avec son petit bout de nez tout
froissé, elle a ouvert les portes

de la vie le 27 avril 1989.
Elle s'appelle

GWENDOLINE,
ANAÏS

Maternité de Saint-lmier

Florence et Pascal
WALZER

Rue des Crêtets 118
2300 La Chaux-de-Fonds

Sophie et Mauro
SPILLARI-LUCON

sont heureux d'annoncer
la naissance de leur petite

TIPHANIE
le 30 avril 1989

Clinique
LANIXA S.A.

Fiaz 40
2300 La Chaux-de-Fonds

CHERCHONS
plusieurs jeunes personnes
figuratives présentant bien,

pour la journée du jeudi
11 mai 1989.

Prière de se présenter à:

CLINICAL PLASTIC
PRODUCTS S.A.

Allée du Quartz 9
La Çhaux-de-Fonds

Nous recherchons pour
Le Locle et La Chaux-
de-Fonds:

OUVRIERS/ÈRES
pour plusieurs travaux
de production.

OK PERSONNEL SERVICE
<p 039/23.05.00

Pour la grande joie de mes
parents je suis enfin là!!!

Je m'appelle

CÉLINE
le 28 avril 1989

Clinique
LANIXA S.A.

Muriel et Jean-Claude
VON ARX-GUYOT
Temple-Allemand 59

2300 La Chaux-de-Fonds

m ¦
Jacqueline et Jean-Michel
FONTANA-CHOPARD
sont heureux d'annoncer
la naissance de leur petit

SÉBASTIEN
le 30 avril 1989

Clinique
LANIXA S.A.

Nord 187
2300 La Chaux-de-Fonds

Le souffle de la solidarité
Un 1er Mai fidèle a lm-meme a La Chaux-de-Fonds

La fête du 1er Mai à La Chaux-
de-Fonds a été fidèle à elle-
même. Comme l'année dernière,
près de 500 personnes ont défilé
sur le Pod avant de se rendre à la
Maison du Peuple écouter Dario
Robbiani, président du Parti so-
cialiste unitaire tessinois et Mi-
chel von Wyss, nouveau conseil-
ler d'Etat.
Hier après-midi, par un petit air
printanier , ce sont quelque 500
personnes qui ont participé au
cortège du 1er Mai. Derrière la
fanfare La Persévérante, ont
marché en tête du défilé, outre
Dario Robbiani et Michel von
Wyss, Heidi Deneys, vice-prési-
dente du Parti socialiste suisse,
le conseiller d*Etat Francis Mat-
they et Michel von Wyss ainsi
que les conseillers communaux
Charles Augsburger , Jean-Mar-
tin Monsch et Alain Bringolf.

Un travail plus humain et un
salaire plus juste, une protection
efficace de la santé sur les lieux
de travail, une solidarité avec les
étrangers, tels ont été quelques-
uns des thèmes arborés sur les
banderoles.

LABORATOIRE
Le cortège s'est ensuite rendu à
la Maison du Peuple pour écou-

ter les messages de Dario Rob-
biani et Michel von Wyss qui ,
tous deux , ont mis l'accent sur la
liberté, l'égalité et la fraternité.

«C'est dans un climat très
particulier que l'on commémore
le 1er Mai», a souligné le pre-
mier. La victoire de la gauche
dans le canton appelle une ré-
flexion sur l'actualité. «Les der-
nières élections cantonales mar-
quent un tournant pour le can-
ton. Avec une majorité rouge-
verte au gouvernement, il de-
vient un laboratoire pour les au-
tres cantons suisses», a encore
relevé en substance D. Robbia-
ni.

Cette victoire n'est peut-être
pas un fait isolé en Suisse, mais
elle prouve que les socialistes
sont «capables d'allier la justice
sociale avec l'efficacité économi-
que».

A l'origine de cette réussite,
l'unité des forces progressistes.
Mais «l'unité ne signifie pas
l'uniformité, a ajouté D. Rob-
biani. Chaque force garde son
identité». Et d'avancer l'objectif
commun: une Suisse plus soli-
daire, plus juste, empreinte des
valeurs (égalité-liberté-fra terni-

té) qui constituent les jalons de
l'engagement. La solidarité en
reste l'aspect caractéristique:
«Cette solidarité, c'est notre ca-
pital. Nous avons besoin d'un
syndicalisme à l'écoute du chan-
gement, prenant en charge les
nouveaux besoins», a dit D.
Robbiani , qui a encore évoqué
«la vraie bombe qui nous mena-
ce»: la destruction de l'environ-
nement. Il s'est enfin adressé à
tous les étrangers présents dans
la salle en soulignant que «l'uni-
té et la solidarité est notre for-
te».

INDISSOCIABLES
Quant au nouveau conseiller
d'Etat Michel von Wyss, il a re-
tracé l'histoire de son élection ,
l'ouverture du pop à des forces
hors parti , «l'engagement à la
carte» mais avec une plate-
forme commune, le travail et la
collaboration avec les socia-
listes: «Nous avons assuré une
participation à une majorité de
gauche», a-t-il souligné.

La formidable mobilisation
de la gauche et des écologistes
ont permis son élection. «Entre
les deux tours, la mobilisation
s'est faite dans tout le canton.

Beaucoup de monde à la Maison du Peuple pour écouter Dario Robbiani (en médaillon à
gauche) et Michel von Wyss (à droite). (Photo Impar-Gerber)
Notre volonté est de faire chan-
ger les choses vers plus de jus-
tice, plus de solidarité, plus

d'écologie», a souligné M. von
Wyss, avant de conclure sur les
trois mots indissociables que

sont la liberté, la fraternité et
l'égalité.

CC

Bel anniversaire de mariage
Entoures de leur famille, Alice et
Fritz Burri célèbrent au-
jourd'hui le bel anniversaire de
65 ans de mariage.

Monsieur Burri porte allègre-
ment ses 88 ans et son épouse est
tout aussi vaillante pour ses 84

ans. Arrivant de Berne en 1919,
il a rencontré sa future épouse
dans notre ville. C'est là qu'ils se
sont unis en ce 2 mai 1924. Dès
lors, ils ont toujours résidé à La
Chaux-de-Fonds, travaillant
tous deux dans l'horlogerie jus-
qu'à l'âge de la retaite.

(Photo privée)

Tôt couchés, tôt levés, pas de
grasses matinées, leur retraite
est très active. Il s'agit de profi-
ter de la vie au maximum et ils
ont encore tant de choses à voir
et à faire, jouissant tous deux
d'une bonne santé. Monsieur
Fritz est un adroit touche-à-
tout; il peint, jardine, bricole et
fait de la menuiserie; quant à
Madame Alice, quel que soit le
temps, chaque jour elle fait ses
courses en ville.

Mais ils profitent aussi de
voyager et découvrir des régions
encore inconnues ou bien re-
trouvent des endroits qui leur
remémorent le temps passé. Les
époux Burri apprécient haute-
ment ce que la vie leur offre en-
core aujourd'hui et sont
conscients et reconnaissants
d'avoir de la chance. Avec leur
famille, dont leurs fils, belle-fille
et petite- fille, ils fêtent ce long
temps de vie commune et heu-
reuse.

(comm./ib)

Et la santé est bonne...

Naissances

Mayor Sarah, fille de Philippe et
de Mayor née Briot Francine
Bernadette Françoise. - Cheva-
let Julien Daniel, fils de Bruno
Marie Emile et de Chevalet née
Brossin Nicole Agnès. - Baumat
Jenny, fils de Baumat Jean An-
dré et de Baumat née Colosimo
Danielle Violette. - Conde Ma-

rio, fils de Carlos et de Conde
née Redondo Ana Maria. - Sa-
valli Laura, fille de Antonello et
de Savalli née Rabell Remédies.
- Biedermann Sandrine, fille de
Alain et de Biedermann née
Courtet Brigitte Jeannine Mar-
celle. - Zehnder Christophe, fils
de Armand et de Zehnder née
Franke Susânne Hélène Else. -
Lazarus Davis André, fils de

Michael Moritz et de Lazarus
née da Silva Maria de Lurdes.
Promesses de mariage
Cattin Michel Antoine et Mes-
serli Véronique Gabrielle. - Lei-
bundgut Jean-Marc et Liechti
Nicole Andrée. - Montes Juan-
Jéral et Ramseyer Lyne Nicole.
- Karadza Nedjmedin et El Ab-
bassi née Sencic Jasna.

ÉTAT CIVIL

Les infiltrations du Grenier
Travaux au pousse-tubes sous l'Hôtel-de-Ville

Travaux délicats entre la place de
l'Hôtel-de-Ville et la Pinte neu-
châteloise. Pour remplacer une
conduite d'eaux usées cernée par
d'autres tuyaux, les Travaux pu-
blics devront poser un pousse-
tubes pour se glisser dans le ré-
seau souterrain.
Autour du bas de la rue du Gre-
nier, juste avant la place de
l'Hôtel-de-Ville, les riverains
sont victimes d'infiltrations plu-
tôt puantes. D'après le détecteur
TV, le tuyau collecteur des eaux
usées s'est en effet effondré à la
hauteur de la boucherie Jaggi.

La réparation s'est cependant
avérée difficile. Le passage est

quasi truffé de câbles, notam-
ment électriques et téléphoni-
ques. De surcroît, le collecteur
est notablement sous-dimen-
sionné (45 cm). Le diamètre du
nouveau mesurera un mètre.

La meilleure solution consiste
à mettre en batterie un «pousse-
tubes», système à bras hydrauli-
ques qui, depuis une cellule de
poussée ouverte, sur la place de
l'Hôtel-de-Ville, permet d'en-
foncer le tuyau dans le sous-sol.
U a déjà été employé à plusieurs
reprises par les Travaux publics
chaux-de-fonniers.

Dans le cas particulier, son
emploi permettra en outre d'évi-

ter la trop longue fermeture à la
circulation de ce tronçon fort
passant. Les travaux du pousse-
tubes dureront en effet plusieurs
semaines, étant donné la nature
rocheuse du terrain.

Hors du faisceau de câbles, les
travaux reprendront en fouille
ouverte sur une trentaine de mè-
tres jusqu'à la hauteur de la
Pinte neuchâteloise. A ce mo-
ment-là, la chaussée ne sera fer-
mée à la circulation que pendant
deux ou trois nuits.

Les travaux sont devises à
quelque 210.000 fr, dont plus de
la moitié sont pris en charge par
les PTT,. (m)

Soirée tonifiante
La Persévérante et la Chorale des Gentianes

en concert
Une trentaine de musiciens, cui-
vres, clarinettes, flûtes traver-
sières, beaucoup de jeunes: la
fanfare La Persévérante, dirigée
par J.-P. Bornand, s'en va vers de
nouveaux succès. Associée à la
Chorale du collège des Gen-
tianes, l'ensemble donnait samedi
soir à la salle du Progrès, un
concert soutenu par les chaleu-
reux applaudissements, les rap-
pels des nombreux auditeurs.

Air martial pour entamer la soi-
rée, marche avec tambours, co-
médie musicale ou pages jazzi-
fiantes, le programme, composé
d'oeuvres de styles différents
mettait en valeur les registres de
l'ensemble et le travail accompli
au fil des semaines ou lors de
camps musicaux.

Les 16, 17 et 18 juin pro-
chains, La Persévérante prendra
part, à Colombier, à la Fête can-
tonale des musiques neuchâte-
loises.

La fanfare présentait, samedi
soir, la partition que l'ensemble
a choisi de travailler pour cette
importante rencontre, en l'oc-
currence «Miniatures for
band», oeuvre en trois mouve-
ments, (éclatant, lent, syncopé),
de R. Defoort. Pièce d'excellent
choix, bien maîtrisée déjà par la
plupart des musiciens, il restera
à stabiliser le rythme de la batte-
rie, dans le mouvement syncopé,
à parfaire la justesse d'intona-
tion et la Perse s'en ira au-de-
vant d'un grand succès.

L'ÉCOLE
SANS MUSIQUE,

C'EST FINI!
Fini le temps où l'on ne chantait
plus à l'école! Chaque collège de
la ville s'enorgueillit aujourd'hui
d'un petit choeur, celui des Gen-
tianes, samedi soir, ravit l'audi-
toire. Voix fraîches, spontanées,
il émanait quelque chose d'infi-
niment tonifiant des exécutions

des petits chanteurs des Gen-
tianes que l'on entendait, sauf
erreur, pour la première fois en
public.

Sous la direction de leurs ins-
tituteurs, MM. Beausire, Gobin
et Pétremand, les enfants
avaient préparé, par coeur, un
programme de circonstance. Les
exécutions, accompagnées par
la fanfare, chansons de Gaberel,
Bachelet, furent irrésistibles. A
reprendre, assurément.

JUBILAIRES
Après avoir félicité MM. Ro-
land Parel, médaillé cantonal,
pour 25 ans d'activité, Jean-
Pierre Bornand, vétéran fédéral,
pour 35 ans et décerné la channe
de l'Association cantonale, pour
50 ans d'activité, à M. Jean
Barth, la soirée continuait avec
le ventriloque Roger (et César),
l'homme orchestre Jean-L. Fra-
nel.

D. de C.

NAISSANCES
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^̂ T^-L̂ ^̂ ^̂ ^̂ f̂ L̂ ^̂ ^liw Retraits jusqu'à Fr. 20'000.- par mois
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A vendre avec vue superbe
sur le Val-de-Ruz depuis cette

magnifique
grande villa
6 pièces, cheminée de salon, cuisine
agencée, 2 salles d'eau, 2 disponi-
bles, cave, etc. Agencements inté-
rieurs de qualité.
Parcelle dominante de 740 m2.
Prix à discuter. 846
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A louer au centre ville de
La Chaux-de-Fonds

garage
Ecrire sous chiffres 28-975037 à

Publicitas, 2400 Le Locle uue

A vendre à Cornaux
appartement
de 4 pièces + garage
Situation tranquille. Prix Fr. 375 000.-
Ecrire sous chiffres R 28-594373
Publicitas, 2001 Neuchâtel.
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RESTAURANT DU DOUBS
LES BRENETS

Portion de truites Fr. 15.—
Feuilleté forestière Fr. 10.50

Fondue chinoise à gogo Fr. 20.-
Cuisses de grenouilles, la dz Fr. 7.50

Se recommande: Famille Jacot
<p 039/32 10 91

Fermé le dimanche soir et le lundi

Visa, Eurocard, Diners Club, American
Chèques français uoei

PubMté
intensive-
Publkhé

par
cuinontes*

I / ĈP^otl  ̂ il«r J (CWm\b,
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• Body building U-. Mgft jffc . •Aérobic

j |; i| • Stretching :y;- ___%_ ¦ • Fat burner
I • Low impact '̂ •Sf/ Ê̂M  ̂ * Sauna

• Fitness WL JÊÊL il • Solarium

• Ballestetic M.MJÊaA-r̂J • Hi9h impact

Christian et Edith
Garderie d'enfants gratuite

Nos points forts:
j Un accueil et un service personnalisés

Les salles les mieux équipées de la région bte



Vivre pour travailler, non
Michel von Wyss et Pierre Dubois à la fête du 1er Mai

En tête du cortège du 1er Mai ve-
naient les bouffons (autrement dit
la clique du Gazomètre) qui,
comme chacun sait, sont les fous
du roi. Le roi, en l'occurrence,
c'était Michel von Wyss. Il tenait
ainsi les promesses faites juste
après son élection au Conseil
d'Etat! Il défilait en compagnie
de son collègue Pierre Dubois et
des conseillers communaux
Charly Débieux et Paul Jambe,
suivis d'une centaine de partici-
pants brandissant des slogans
anti-spéculation.

Hier matin place du Marché,
Pierre Dubois a souligné qu'au
lendemain des élections, la
gauche pouvait être satisfaite
des résultats. L'alliance gauche-
petits partis doit maintenant
être gérée pour le plus grand
bien du canton. Et d'évoquer la
construction de l'euro-gauche.
«S'allier, ce n'est pas seulement
préserver les intérêts des partis,
c'est aussi relancer une dynami-
que par rapport à chaque com-
posante de l'alliance».

Il faut contribuer à l'épa-
nouissement de l'Etat-provi-
dence qui, malgré les attaques,
«reste la création la plus sociale
de l'Europe». Mais cela passe
par deux fonctions: la solidarité
«qui fout le camp», comme le
soulignait René Felber, et l'en-
gagement. Or, le taux d'absten-
tion est fort , le taux de syndicali-

Un cortège chaleureux dans une bise frisquette.
(Photos Impar-Perrin)

sation, modeste, la vie associa-
tive, insuffisante. Il s'agit donc
de renforcer des réseaux mili-
tants souples et bien adaptés.

Toujours à propos d'engage-
ment, Pierre Dubois estimait
qu'il fallait cesser de harceler les
pouvoirs publics de demandes
de réduction d'impôts (il ne par-
lait pas des revenus modestes),
car chaque million retiré des
caisses publiques, c'est au détri-
ment du bien-être général.

Et de conclure: «Il faut profi-
ter de ce 1er Mai pour réaffir-
mer la prédominance de
l'homme sur la machine. L'ave-

nir des travailleurs passe par la
concertation internationale, et
«l'Internationale sera le genre
humain!»
GARE AUX CONTRESENS

Michel von Wyss se livrait à
quelques réflexions - parfois en-
core à titre personnel - sur la
place du travail dans la vie quo-
tidienne. D'accord pour la pro-
motion économique. Mais l'éco-
nomie et le travail ne sont pas
des buts, ce sont des moyens
pour atteindre un objectif: une
vie bonne pour tous, dans le res-
pect de l'environnement. La

croissance doit être comprise
dans ce sens. Un contre-exem-
ple: le travail de nuit des femmes
«c'est une inversion des va-
leurs», qui implique que des tra-
vailleuses renoncent à un
rythme de vie naturel pour se
plier aux impératifs de l'écono-
mie.

D'autre part , les produits doi-
vent avoir une véritable utilité
sociale et être susceptibles d'être
détruits ou recyclables sans pro-
blème. Pas si cher: 5% d'inves-
tissements supplémentaires et 1-
2% de frais de fonctionnement
en plus, renseignements pris au-
près de Jean-Jacques Miserez,
chef du service de l'environne-
ment.

UTOPIE? PAS DIT
A développer aussi: les possibili-
tés de travail à temps partiel ,
afin de permettre une réparti-
tion des tâches dans les ménages
qui le désirent. A long terme, la
quantité globale de travail dimi-
nuera et devra donc être parta-
gée. Gare à ne pas faire deux ca-
tégories, entre travailleurs su-
per-compétents et bien payés et
manoeuvres licenciables à sou-
hait. «J'ai bien conscience que
tout cela peut paraître utopique.
Mais ça ne coûterait qu'un peu
de bonne volonté, et pas tant
d'argent qu'on veut bien le di-
re».

Enfin , le conseiller communal
Paul Jambe s'est félicité de ce
1er Mai qui , d'après les média,
semblait avoir perdu de sa fer-
veur, mais où «on peut savourer
une victoire que la majorité de
droite n'a même pas eu l'intelli-
gence d'imaginer!»

Une Internationale chantée
en choeur a mis un terme à la
partie officielle. Mais pas à la
fête, où on a pu admirer un tout
nouveau conseiller d'Etat se
faire donner l'aubade et jouer,
fort bien ma foi, de la clarinette.

CLD

P'tits brins de muguet pour nouveau conseiller d'Etat

Jazz au Cellier de Marianne
La merveilleuse complicité de quatre musiciens

Il n'y avait pas foule, vendredi
dernier, au Cellier de Marianne,
mais une ambiance survoltée en
écoutant les véritables prouesses
du «Real Jazz Quartet».
Tous talentueux jnusiciens, qu'il
s'agisse de Pierre Aeby au pia-
no, de Jean-Yves Petiot à la
contrebasse, de Denis Progin à
la batterie ou de Michel Bard au
saxophone, ils ont trois heures
durant, littéralement emballé

Quatre musiciens et un merveilleux talent.

leur public. Du jazz pur rappe-
lant les grandes années mar-
quées par Sydney Béchet,
Claude Luther, celles aussi de
Duke Ellington, telle est l'image
de cette extraordinaire soirée
musicale.

Il serait vain - et audacieux -
de décrire les qualités des uns et
des autres virtuoses de ce
groupe, tous faisant preuve de
beaucoup d'entrain et de dyna-

misme, mais aussi d'un talent
que les productions en solo ont
admirablement révélé. Le pu-
blic, qui aura dû être plus nom-
breux, a témoigné par de loi*
gués ovations la satisfaction
qu'il a éprouvée, jusque tard
dans la soirée et sans doute se ré-
jouit-il des manifestations qui
vont s'échelonner jusqu'au mois
d'octobre.

Daniel Bichsel, un des anima-
teurs du Cellier de Marianne, en
a donné le calendrier en saluant
ses hôtes. «Jazz Vagabond», le
vendredi 19 mai, Jean-Marie Vi-
vier le lendemain, puis Lucien
Pauli et sa formation de jazz et
musette le vendredi 30 juin et le
célèbre pianiste Al Copley, avec
Denis Progin à la batterie, le
vendredi 1er septembre, suivis
d'autres réjouissances de même
qualité, tous les mois jusqu'à la
fin de l'année. Et déjà, les ani-
mateurs du Cellier de Marianne
préparent la suite du pro-
gramme, avec la promesse de
bien des satisfactions et le sou-
hait de rencontrer sans cesse da-
vantage de monde dans la vieille
cave voûtée du Crêt-Vaillant.

(Texte et photo sp)

Histoire de pneus usés au Tribunal de police
Chauffeur d un véhicule d'entre-
prise, C. A. S. admet qu'il en
avait la responsabilité et qu'il au-
rait mieux dû contrôler l'état des
pneus de ce véhicule. En fait, il
aurait même pu se retrouver sur
le banc des accusés, mais c'est fi-
nalement son patron, W. S., pré-
venu, qui a trinqué.

Déjà averti de ce défaut techni-
que par la police de la ville voi-
sine, C.A.S. (qui comparaissait
comme témoin) assure qu'il n'a
pas vu le fichet des agents du
Locle lui signalant la même
faute. Il a donc fait changer ses
quatre pneus et ne s'est plus in-
quiété, jusqu'au jour où Û a reçu
le mandat de répression faisant
suite à la dénonciation du poste
de police du Locle, où il était in-
vite à se présenter. Ce qu'il n'a
pas fait, prétendant n'avoir pas
vu le «petit mot» en question.

En voulant éviter de remettre
en route une nouvelle procédure
au terme de laquelle le chauffeur

aurait été prévenu d'infractions
à la loi et a l'ordonnance sur la
circulation routière (LCR-
OCR), c'est son patron qui a été
condamné à 30 francs d'amende
et à 40 francs de frais. A l'un
comme à l'autre le président du
tribunal a conseillé d'être à
l'avenir plus attentif à l'état de
leurs véhicules.

AUTRES AFFAIRES
Pour des infractions relative-
ment graves à la LCR et l'OCR,
R. W. et M. H. ont été respecti-
vement condamnés à 900 et
1200 francs d'amende ainsi qu'à
380 et 400 francs de frais. Dans
les deux cas les peines seront ra-
diées du casier judiciaire au
terme d'un délai d'épreuve de 2
ans.

Après un accrochage entre Le
Prévoux et Le Cerneux-Péqui-
gnot, le tribunal a reconnu des
fautes à chacune des parties. H.
a été condamné à 90 francs
d'amende et 72 de frais alors que

P. ecope de 60 francs d'amende
et 48 de frais.
Coupable d'une infraction à la
Loi fédérale sur l'établissement
et le séjour des étrangers, G. V.
devra débourser 1000 francs
d'amende et paiera les frais par
50 francs.

Ayant contrevenu de manière
plus ou moins grave à la Loi fé-
dérale sur les stupéfiants, le tri-
bunal a condamné F. R. et B. A.
Le premier s'en tire avec 180
francs d'amende et 80 de frais.
Pour le second la peine est plus
sévère, puisqu'on plus de la pro-
pre consommation, il y avait
aussi revente. Le tribunal lui a
infligé 10 jours d'emprisonne-
ment avec sursis durant 2 ans,
65 francs de frais et a fixé la
créance compensatrice due à
l'Etat à 100 francs. Ocp)

• Le tribunal était composé de
Jean-Louis Duvanel, président
et de Simone Chapatte, gref -
f î è r e .

CELA VA SE PASSER

Selon une coutume sympa-
thique, c'est une nouvelle
fois le jeudi de l'Ascension
que les membres du Groupe
folklorique des tourbiers de
Brot-Plamboz extrairont de
la tourbe à la manière artisa-
nale, méthode qui n'a plus
guère cours aujourd'hui. Les
tourbiers se mettront à l'oeu-
vre dans leur «creuse» située
à proximité de leur cabane
dans les marais de Martel-
Dernier, (p)

Tourbiers à l'œuvre

S'exercer à sauver des vies
Les samaritains des Brenets en assemblée

Les samaritains des Brenets ont
tenu leurs assises annuelles sous
la présidence de Mme G. Hugue-
nin, en présence de seize mem-
bres. Les nombreuses activités et
événements de l'année 1988 fu-
rent rappelés dans le rapport pré-
sidentiel.
Onze exercices, dont un avec la
section-sœur de j La Béroche,
ventes de mimosa et d'oeillets,
rencontres, assemblées de délé-
guées, participations aux mani-
festations et fêtes du village, ac-
tions «don du sang» étaient au
menu des douze mois passés.
Mme Huguenin se réjouit en-
core de l'admission de quatre
nouveaux membres.

NOUVEAUX MEMBRES
BIENVENUS

Si la fortune est en diminution, il
n'y a rien d'alarmant, devait re-
lever le caissier Chs Billod,
avant que Lucien Besnier ne

rendit attentifs les participants à
la nécessité de trouver de nou-
veaux membres. 640.000 acci-
dents se produisent annuelle-
ment en Suisse, et dans chacun
d'eux une aide rapide et avisée
peut sauver une vie. C'est à ce
genre d'intervention que les sa-
mas sont exercés.

La responsable de la commis-
sion technique se félicita de l'ob-
tention du brevet de moniteur
par M. Ph. Léchaire. Elle dit
aussi la difficulté de trouver tou-
jours de nouveaux thèmes
d'exercices et annonça la remise
prochaine de la médaille Henri
Dunant à Mme A. Jeanneret.

M. C. Vieille donna un résu-
mé du matériel sanitaire prêté à
la population, service toujours
très apprécié.

ASSIDUITÉ
Après évocation de quelques
problèmes de détail et l'appro-

bation du programme d'activi-
tés 1989, les récompenses d'assi-
duité furent distribuées. M. C.
Vieille, aucune absence; Mmes
P. Gluck, A. Hirzel, S. Simon,
G. Huguenin, MM. L. Besnier
et Ph. Léchaire, une absence;
trois membres avec deux ab-
sences seulement témoignent du
dévouement des samas à leur so-
ciété. Mmes Huguenin et Simon
furent fêtées pour quinze ans
d'activité et M. C. Vieille pour
vingt ans.

Dans les divers, Mme J.
Bourquin demanda que soit ré-
étudié le règlement interne
concernant les récompenses,
qu'elle trouve trop importantes
et trop rapprochées. Mme P.
Gluck, présidente d'honneur,
adressa félicitations et remercie-
ments au comité, réélu sans pro-
blème majeur. Une collation
permit ensuite un moment de
détente aux participants, (dn)

Comptes 88 devant le législatif
Longue séance en perspective au Conseil gênerai

Le Conseil général se réunira
pour une fois un jeudi, le U mai,
afin d'examiner les comptes
1988. Ceux-ci, rappelons-le, se
soldent par un déficit de 88.446
fr., alors que le budget prévoyait
un «trou» de près de 900.000
francs.

La commission chargée de l'exa-
men de la gestion et des comptes
pour l'exercice 1988 s'est mon-
trée très prolixe en rendant un

rapport d'une quinzaine de
pages. Nous aurons l'occasion
de revenir sur certaines de ses
considérations.

A l'ordre du jour de la pro-
chaine séance figurent les nomi-
nations des membres du bureau
du législatif ainsi que celles des
membres de la commission du
budget et des comptes 1990.

D'autre part, le Conseil géné-
ral devra se pencher sur une ava-
lanche de demandes de ventes de

terrain à vocation industrielle
ou pour construire des maisons
familiales.

Tout en se prononçant en fin
de soirée - s'il en a le temps - sur
quatre demandes de crédit por-
tant sur un montant global de
590.000 francs concernant des
problèmes d'eau et de gaz ainsi
qu'une étude d'aménagement de
l'Ecole technique du Locle
(ETLL).

Ocp)

TRIBUNE LIBRE ET DROIT DE RÉPONSE

Alors que chacun est invité à
respecter la nature, les partici-
pants à la liste bleue n 'ont rien
trouvé de mieux que d'agraf er la
photo de M. von Wyss  sur les
arbres en bordure de la route de

La Grande-Joux.
Fi aux agraf es métalliques!
Fi à vous soi-disant protecteurs
de là nature!

Nelly Baehler
Les Taillères

Arbres support électoral: non

LE LOCLE
Naissance
Hirschi Pascal, fils de Hirschi
Jean Philippe et Hirschi née
Rûegg Monika Ruth.

Promesses de mariage
Grisel Christian Alain et Po-
chon Anne-Claude. - Russi
Christian Michel et Ferrazzini
Katia Madeleine.

ÉTAT CIVIL
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Nous engageons

cuisinier
(pas de travail le dimanche soir).
Entrée: mi-mai ou à convenir.

S 

Pour tous renseignements et
rendez-vous <p 039/23 25 01.
bureau du personnel. OIMOO

rMESCJ^BR1C0-BATI-CENTRE r̂ ^>̂ ^
JUMBO BRICO-BATI-CENTRE, und chaîne
de 21 succursales, cherche pour ouvrir son
prochain magasin à La Chaux-de-Fonds un

VENDEUR
pour le rayon outillage.
Nous vous offrons les prestations d'une grande
entreprise.
Si cela vous intéresse, faites vos offres
ou prenez contact avec Jumbo:
M. G. Dainotti ou Mme Sassi
<p 039/26 90 51 012420

Gorgier n'augmentera
pas les impôts

Les comptes devant le Conseil général
Plus de 100.000 francs de béné-
fice contre un déficit prévu de
plus de 265.000 francs, Gorgier
pourrait être content Mais si les
autres communes envisagent de
baisser les impôts, Gorgier an-
nonce comme bonne nouvelle...
que l'échelle fiscale ne sera pas
revue à la hausse tout de suite.
Grâce au bénéfice de 100.345,25
francs réalisé en 1988, versé à
l'exercice clos, celui-ci devient
positif. Il affichait moins
74.349,51 francs en 1987, il est
désormais de 25.995,74 francs.

Ce bon résultat (le budget
prévoyait un déficit de 265.247
francs) est essentiellement dû à
la maîtrise des charges commu-
nales, nettement inférieure à
celle de 1987 ( + 2,7 % contre +
12,7% en 87). Mais le compte de
fonctionnement demeure fra-
gile: de gros investissements ont
été votés récemment, qui grève-

ront les charges communales
des années futures.

AUGMENTATION
D'IMPÔTS

REPOUSSÉE
Le Conseil communal de Gor-
gier dans son rapport sur les
comptes 1988 envisage déjà le
retour aux chiffres rouges pour
l'exercice en cours. Dès lors, la
correction de l'échelle fiscale en-
visagée est repoussée... Une
nouvelle pas forcément gaie
puisque la plupart des com-
munes prévoient une réduction
sur le bordereau 89 !

Les comptes seront examinés
la prochaine séance du Conseil
général, fixée au mercredi 10
mai à 20 heures, à la grande salle
de la Maison de commune. Ce
sera aussi le moment de nommer
la commission financière et le
bureau du Conseil général.

AO

Solidarité et fraternité
Fête du 1er Mai à Travers

Une soixantaine de personnes
étaient réunies hier soir à la salle
de l'annexe de Travers afin de cé-
lébrer la Fête du travail dans le
district, en présence du conseiller
d'Etat Francis Matthey, orateur
officiel de la manifestation.
Le conseiller d'Etat a tout
d'abord remercié l'assistance
pour l'appui reçu par le parti so-
cialiste aux récentes élections
cantonales, soulignant que ce
succès représente une grande
responsabilité politique et qu'il
s'agira d'établir un consensus
dynamique et constructif, exi-
gence indispensable à l'écono-
mie neuchâteloise. Mais cette
volonté de mieux vivre ensemble

doit se faire à travers le respect
de l'environnement et la crois-
sance économique ne saurait
être un facteur déstabilisant à
cet égard . Une meilleure justice
fiscale, alliée à la protection des
locataires, sont nécessaires pour
traduire la volonté populaire
dans les actes et un esprit de to-
lérance et de patience doit pré-
valoir pour atteindre aux buts
fixés. Rappelant l'origine de la
célébration du 1er Mai en 1886
parmi les syndicats américains,
M. Matthey a évoqué leur lutte
pour les huit heures journa-
lières, et la proclamation en
1889 par la 2e Internationale so-
cialiste de cette date en tant que

journée des travailleurs, avec ses
idéaux de solidarité et de justice
sociale. Le bicentenaire de la
Révolution française et la Dé-
claration des droits de l'homme
ont également été cités comme
l'émanation d'un progrès déci-
sif, égalitaire et libertaire, mais
dans le respect des lois.

Aujourd'hui , il s'agit plus que
jamais d'être attentif à la dégra-
dation des conditions extra-pro-
fessionnelles des travailleurs,
telles que le droit au logement
sans insécurité de résiliation
abusive. M. Matthey a terminé
son allocution en appelant à la
solidarité internationale envers
le tiers monde et à la lutte contre

la faim a travers notre aide au
développement.

Auparavant, M. Willy Bovet,
secrétaire du district du syndicat
FTMH, a rappelé l'importance
d'une meilleure protection de la
santé et de la sécurité du travail-
leur dans son environnement
professionnel. Le droit à la santé
au travail est universel et les syn-
dicats se doivent d'être vigilants
en la matière, a conclu M. Bo-
vet, en rappelant que les progrès
technologiques régissant le
monde du travail doivent être
parallèles à ceux mis en oeuvre
pour Une amélioration de la sé-
curité des travailleurs, et par-
tant, de leur santé, (ste)

NEUCHATEL
Promesses de mariage
Solioz Claude André et Niklaus
Chantai Marguerite. - Parisot
Philippe et Huguenin-Dezot,
Jocelyne Fernande Claire. -
Mausservey Thierry Roland et
Perillo Nathalie. - Cornu Fran-
çois Claude et Keusch Monika.
- Fox Nathan Curtis et Burn
Béatrice. - Jeanneret Laurent
François et Johansson Anne Ce-
cilia.
Mariages
Bubloz Gaétan Jean Marie et
Placi Patrizia Apollonia. -
Feissli René Gilbert et Rûfe-
nacht Myriam Carole.

ÉTAT CIVILL'idendité des victimes
Accident mortel de Couvet

L'identité des deux victimes de
l'embardée mortelle qui s'est
déroulée dimanche à l'entrée de
Couvet, a été communiquée hier
par la police cantonale. D s'agit
de M. Roanne Palma né en
1960, qui conduisait la voiture

et qui devait hélas décéder peu
après son admission à l'hôpital
de Couvet

Quant au passager, M. Re-
nato Napoli, né en 1967, il est
toujours hospitalisé dans cet
établissement

Un club des
jeunes Rotaryens

se crée
L'Hôtel de l'Aigle à Couvet, ac-
cueillait hier soir la séance inau-
gurale du Rotaract-Club du Val-
de-Travers, deuxième association
du genre du 199e district rota-
ryen, comportant les six cantons
romands et le canton de Berne.
Les Rotaract-Clubs accueillent
des jeunes de 18 à 28 ans et
constituent une sorte de section
junior du Rotary-Club interna-
tional, qui compte 4800 clubs
sur les cinq continents.

Le nouveau club est le pre-
mier en Suisse romande et M.
André Jaccard, président du
Rotary-Club du Val-de-Tra-
vers, s'est félicité que la région
donne l'exemple d'une partici-
pation de la jeunesse aux efforts
philanthropiques du mouve-
ment.

Président du nouveau Rota-
ract-Club, M. Mohammed
Henchiri, a remercié les parrains
spirituels de l'association, MM.
Richard Wilson et François
Matthey pour leur encadre-
ment soulignant les buts du
nouveau club qui sont le renfor-
cement de l'union et de la cama-
raderie dans le respect des idées
de chacun et l'ouverture à la jeu-
nesse mondiale .

Le but du club est également
de faire connaître une région,
ses particularismes et ses cou-
tumes en se libérant des préjugés
de tous ordres. Espérant attirer
un maximum de jeunes du Val-
de-Travers, M. Henchiri a dé-
voilé les premiers projets du Ro-
taract , qui se traduiront par l'or-
ganisation d'une soirée dan-
sante le 3 juin prochain.

La cérémonie s'est déroulée
en présence du gouverneur de
district M. Edouard Theinden,
qui a souligné l'indépendance
du mouvement de jeunesse,
mais à travers le même regard
que les aînés, qui prône l'amitié
pour servir l'intérêt général à
travers une haute probité du
comportement de l'individu.

La remise du fanion du club
et de leur insigne aux jeunes Ro-
taryens a précédé le repas en
commun célébrant cette nais-
sance, (ste)

Nouvelle
société

Colombier et Auvernier:
dix ans de soins à domicile

Les demandes ne cessent d'aug-
menter. Depuis dix ans qu'elle a
été créée, l'Association d'aide et
de soins à domicile de Colombier
et Auvernier assure de nom-
breuses tâches.
L'Association d'aide et de soins
à domicile de Colombier - Au-
vernier a adhéré â l'Association
neuchâteloise de services de
soins infirmiers à domicile. Elle
a été fondée il y a dix ans, et
Mme C. Grossen la préside.
Une nouvelle organisation jour-
nalière a été nécessaire en 1988
pour répondre à l'augmentation
des demandes de soins à domi-
cile.

LE SIDA PRÉOCCUPE
Sous la responsabilité de Mme
Tobagi, le Bureau d'informa-
tion et de coordination sociale
(BICS) doit faire face à l'an-
goisse du SIDA. Cette maladie
pose au personnel soignant des
problèmes, tant éthiques que
pratiques et demande une
grande qualité d'écoute et de
partage.

Ce bureau s'occupe aussi de
visites aux personnes placées,
d'organisation des transports
avec le groupement bénévole
(qui manque de conducteurs...),
d'organisation de repas à domi-
cile, d'assurer une permanence
avec des renseignements quoti-
diens, d'aide aux handicapes et à
leur famille. Il est intervenu au-
près de personnes âgées, ma-

lades ou solitaires pour des pla-
cements, des évaluations de si-
tuation,-des demandes d'aide fa-
miliale, des prises en charge
pour cause de vacances.

Quatre personnes à temps
partiel assurent le service de l'in-
firmière visiteuse, qui a effectué
en 1988 3375 visites, soit 926 de
plus que l'année précédente.
Quelque 8 h Vj de travail quoti-
dien.

22 familles et 40 foyers ont eu
recours au Service d'aide fami-
liale, pour qui la demande aug-
mente aussi.

SUBVENTION
BIENVENUE

Les comptes de l'association
présentent un déficit de 31.205 fr
05 (contre 77.260 fr au budget)
grâce à l'octroi d'une subven-
tion de l'OFAS, non budgétisée.
Colombier et Auvernier, au pro-
rata de leur population et du
nombre de visites dans chaque
commune, supportent la moitié
de ce déficit l'autre allant à
l'Etat.

ÂO

Les malades restent chez eux

PESEUX
M. Stéphane Merkli, 1902.
M. Roger Guyot 1922.
FLEURIER
M. Roanne Luis Palma, 29 ans.

I I M»25

DÉCÈS

La classe enfantine de Môtier et Archibald Quartier.

La classe de l'Ecole enfantine de
Môtiers de Claire-Lise Vouga
est en train de découvrir le jour-
nalisme. Profitant de la visite
dans leur classe de l'ancien
garde-chasse et garde-pêche
cantonal Archibald Quartier, les
enfants aidés de leur maîtresse
ont entrepris d'en composer le
compte-rendu collectif suivant,
que nous vous livrons avec le
plus grand plaisir.

Un jour, M. Archibald Quar-

tier est venu dans notre école. H
nous a raconté des histoires
d 'ours, de loups et de lynx. Dans
notre classe on a aussi un Archi-
bald, c'est un ours en peluche
grand comme Emilie Truong.
Notre ours, il s'appelle Archi-
bald parce c'est un j o h  prénom
qu'on aime bien et puis aussi à
cause de M. Archibald, p a r c e
qu 'il aime les ours.

Une f o i s, il y  a très très long-
temps, une dame est allées dans

la grotte de Môtiers p r è s  de la
cascade. Tout au f ond, il y  avait
un ours. Elle l 'a vu, et puis elle
est tombées morte de peur. Mais
l 'ours, il ne l 'avait pas touchée, il
nous a aussi raconté l'histoire de
Jean Des Paniers qui donnait
des bricelets au loup.

Quand on ira en course
d'école, on ira voir des ours.
(Ecole enfantine de Môtiers,
texte collectif.)

Journalistes en herbe à Môtiers
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Septante secondes
d'Eurovision

Fin du tournage
d'une «carte postale» télévisée

La dernière scène du «clip» qui
présentera le canton de Neuchâ-
tel à 500 millions de téléspecta-
teurs a été tournée hier au chef-
lieu. Elle sera diffusée samedi
dans le cadre du concours Eurovi-
sion de la chanson.
Les chanteurs des 22 pays qui
participeront samedi au
concours Eurovision à Lau-
sanne seront précédés par des
films très brefs - de 60 a 70 se-
condes - tournés pour la plupart
dans des stations vaudoises.
Trois exceptions: Gruyère, le
canton du Jura et celui de Neu-
châtel.

La carte postale neuchâteloise
est divisée en trois scènes d'une
vingtaine de secondes. Les deux
premières ont été filmées d'un
hélicoptère, l'une au Creux-du-
Van, l'autre alors que l'appareil
longeait Neuchâtel avant de se
diriger vers le Château.

Tournée hier, la dernière
scène montre la chanteuse da-
noise Birthe Kjaer, les quatre
choristes et le chef d'orchestre
Henrik Krogsgaard marchant
vers le Château. Chemin faisant,
quinze jeunes athlètes du CEP
Cortailïod (qui avaient déjà par-
ticipé au tournage du Creux-de-
Van) sortent des maisons pour
les entourer.-

Retransmis par 39 chaînes
dans 33 pays (Europe, Israël,
Canada), le concours devrait
toucher une audience de 500
millions de téléspectateurs. «Un
coup de pub extraordinaire»,
commente René Leuba, direc-
teur de la Fédération neuchâte-
loise de tourisme (FNT), qui est
aussi le scénariste de ce «clip».
Un coup de pub que la FNT fi-
nance par une participation de
10.000 francs.

JPA

«Neuchâtel a montré le chemin»
Jean Ziegler à la manifestation du 1er Mai

Quelque 400 personnes ont défilé
hier à Neuchâtel pour marquer la
fête des travailleurs. Le conseiller
national Jean Ziegler n'a pas
manqué de féliciter les Neuchâte-
lois de s'être donné un gouverne-
ment de gauche.
C'est un cortège un peu plus
étoffé que d'habitude qui a dé-
bouché rue de l'Hôpital où d'au-
tres manifestants l'attendaient.
Des stands et des bancs avaient
été installés dès le matin pour
l'apéritif. Et après les discours la
fête allait se poursuivre en musi-
que avec le groupe des Colonies
libres italiennes, puis une soirée
disco...

Première oratrice, - la prési-
dente du parti socialiste neuchâ-
telois Jeanne Philippin a abordé
la fiscalité, disant que «la droite
cherche surtout à diminuer les
prestations de l'Etat en rédui-
sant ses revenus». Elle a aussi
évoqué les discriminations dont
les femmes sont victimes aux ni-
veaux de la formation, de la ré-
insertion, de l'embauche et des
salaires. «Il serait juste de recon-
naître l'équivalence de l'activité
familiale et de l'activité profes-
sionnelle», a-t-elle estimé.

Sur le travail de nuit (l'invita-
tion à manifester disait simple-
ment «interdisons-le pour tous
et toutes»), Mme Philippin a
tenu des propos modérés, ju-
geant que la loi devait être amé-
liorée, que la compensation pé-
cuniaire était une mauvaise so-
lution et que des infrastructures
de compensation devaient être
solidement mises en place.
«Nous avons à nous occuper des

C'est un cortège plus étoffé que d'habitude qui a traversé Neuchâtel. On reconnaît, au
centre, Jean Ziegler accompagné de notables socialistes et syndicalistes neuchâtelois.

(Photo Schneider)

gens qui travaillent déjà dans ces
conditions», a-t-elle ajouté.

Le conseiller national Jean
Ziegler a commencé par féliciter
les Neuchâtelois du résultat de
l'élection du Conseil d'Etat
«Neuchâtel a montré le chemin
à la Suisse», a-t-il lancé avant de
rêver, pour décembre 1991, d'un
Conseil fédéral où siégeraient
trois socialistes et un écolo-
giste...

Applaudi à plusieurs reprises,
M. Ziegler a dénoncé la «cin-
quantaine de gangsters de l'im-
mobilier qui écument la Suisse
romande», appuyant la proposi-
tion de l'Association suisse des
locataires de geler le prix du sol.

Cible suivante: «L'oligarchie
bancaire» qui est pour l'orateur
le vrai gouvernement de ce pays.
Le conseiller national genevois a
estimé qu'il fallait «socialiser»

les grandes banques et dissoudre
la Commission fédérale des ban-
ques pour la remplacer par un
organe d'Etat efficace.

M. Ziegler a enfin appelé à ac-
cepter l'initiative «pour une
Suisse sans armée et une politi-
que globale de paix», estimant
que «la Suisse doit épouser la
cause du désarmement».

JPA

Un centenaire coûteux
Déficit de 34.000 fr à Thielle-Wavre

Les manifestations qui ont mar-
qué, l'an dernier, le. centenaire du
rattachement des communes de
Thielle et de Wavre, se sont sol-
dées par un déficit de 34.090fr25.
D faut toutefois relever que les
autorités ont fêté l'événement de
diverses manières: édition d'une
très belle plaquette retraçant
l'histoire de la commune, achat
de vins portant une étiquette
commémorative, exposition dé-
diée à William Roethlisberger,
autre exposition de photos an-
ciennes, oblitération postale spé-
ciale, inauguration d'une fontaine
commémorative, journée des an-
ciens élèves et journée officielle...
Le déficit de ce centenaire n a
pas été porté aux comptes 1988
qui bouclent aussi avec un excé-
dent de charges de 4,589 fr 45,
alors que le budget en prévoyait
un de 64.005 francs. Cette amé-
lioration est essentiellement due
à quelque 38.000 fr. de rentrées
d'impôts supplémentaires et à
une surestimation d'environ
30.000 fr. des charges inscrites
au chapitre des oeuvres sociales.

Le Conseil général de Thielle-
Wavre devra se prononcer au
sujet de ces comptes dans sa
séance du lundi 8 mai prochain.
Il devra également examiner
deux demandes de crédit. La

première aura trait a la revision
du plan d'aménagement com-
munal. La complexité du travail
exigé par l'Etat a contraint le
Conseil communal à prendre
contact avec Farchitecte-conseil
de la commune qui a fait une of-
fre portant sur la somme de
22.000 francs.

Le deuxième crédit concerne
l'ouverture d'une troisième
classe dans le collège de Wavre.
Quarante élèves étant inscrits
pour la prochaine rentrée, les
deux instituteurs de la commune
ne pourraient guère assurer un
enseignement convenable à plu-
sieurs degrés avec un effectif
aussi élevé, et ceci même en bé-
néficiant des périodes d'appui
accordées par le Département
de l'instruction publique.

Le crédit demandé servira aux
aménagements et transforma-
tions nécessaires à l'ouverture
de cette nouvelle classe. Il est
prévu de l'installer dans l'ac-
tuelle salle des travaux manuels
qui serait réaménagée dans
l'abri de la protection civile.

Des nominations sont égale-
ment inscrites à l'ordre du jour
de cette prochaine séance: celle
du nouveau bureau du Conseil
général et celle de la commission
financière. A.T.

Aménagement du territoire
Important séminaire à Vilars

Les 10 et 17 mai 1989 sera organi-
sé à Vilars up séminaire sur l'adap-
tation et la gestion do plan d'amé-
nagement du territoire dans les
communes de la région Val-de-
Ruz.
L'inscription à ce séminaire de
deux jours ouvert aux responsa-
bles politiques et administratifs
des communes faisant partie de
l'Association région Val-de-Ruz
était possible jusqu'au 26 avril.

C'est avec satisfaction que l'As-
sociation peut annoncer que le
cours est complet. En effet les 30
inscriptions possibles ont été rem-
plies par une majorité de mem-
bres des exécutifs communaux
ainsi que de conseillers généraux,
de membres des commissions
d'urbanisme et des administra-
tions communales.

Les objectifs de ces deux jour-
nées sont:
• de mettre en lumière la fa-

çon dont les communes conçoi-
vent et gèrent leur aménagement;
• confronter l'approche com-

munale avec les exigences canto-
nales et fédérales;
• tendre vers une meilleure

maîtrise de l'aménagement local,
par la prise en compte des diffé-
rents intérêts en jeu.

La tenue de ce cours organisé
par la région Lim Val-de-Ruz
avec la collaboration scientifique
de la communauté d'études pour
l'aménagement du territoire à
Lausanne et l'appui du Service de
l'aménagement du territoire a été
possible grâce au soutien finan-
cier du Département de l'agricul-
ture, (comm)

Des trottoirs pour Montmollin
¦? VAL-DE-RUZ MBm

Les décisions du législatif
La semaine pasee, le Conseil gé-
néral de Montmollin a accepté les
comptes pour 1988 se montant à
755.418,85 fr et présentant un bé-
néfice de 46.949,70 fr.
La demande de crédit de 2000 fr
pour le remplacement d'une
conduite d'eau très ancienne ali-
mentant les maisons du bas du
village n'a pas suscité d'opposi-
tion, tout comme celle de la
même somme pour l'établisse-
ment de zones de protection de
pompage de Paulière et du Lion.
Concernant le projet de
construction de trottoirs à
Montmollin, le législatif s'est
prononcé par 6 voix contre 5
pour la situation suivante:

A) Au carrefour de l'hôtel de
la gare: deux trottoirs d'attente,
un passage pou/ piétons dans le
virage permettant une visibilité
accrue en aval et en amont.

B) Sur la route reliant l'hôtel
de la Gare au restaurant de la
tonnelle: une ligne jaune et un
sens unique dans le sens Est-
Ouest.

C) Au carrefour du restau-
rant de la tonnelle: 2 trottoirs

d'attente, un passage pour pie-
tons.

D) Au cheminement du res-
taurant de la tonnelle au garage
Stûbi: un trottoir.

E) Au carrefour de la Croix:
un trottoir longeant le mur des
propriétés F. Stûbi, J. Glauser,
P. Gerber, rejoignant le trottoir
existant.

F) De la traversée de la route
cantonale au carrefour de la
Croix: un passage pour piétons,
partant (au sud de la route) du
chemin a proximité de la pro-
priété N. Barbey. L'escalier exis-
tant sera supprimé.

Tous les rapports d'activités
des commissions locales, soit de
la salubrité publique, du feu et
de l'urbanisme ont été acceptées
à l'unanimité.

Dans les divers, il a été évo-
qué que la maison recouvrant le
puits à Serroue présentait un
danger d'éboulement et qu'elle
devrait être consolidée. Il a aussi
été question de songer à baptiser
les routes en raison de l'exten-
sion de la commune. (Ime)

Une rénovation
pour 1.870.000 francs

Maison de commune d'Enges
Le projet de rénovation de la mai-
son de commune d'Enges a pris
forme au cours de ces derniers
mois. Vendredi, le Conseil com-
munal a communiqué au législatif
le montant du dernier devis qui
vient d'être établi: 1.870.000
francs (le Conseil général avait
accordé un crédit de 2.255.000 fr
à ce sujet l'an dernier). Le bâti-
ment rénové comprendra, outre
l'administration communale, le
bureau de poste et des apparte-
ments.
L'information a été donnée à
l'issue de la séance dite «des
comptes» qui s'est déroulée
dans la sérénité. En effet, l'exer-
cice 1988 s'est soldé avec un bé-
néfice de 14.187 fr 90 alors que
le budget, serré, ne prévoyait
qu'un petit excédent de recettes
de 510 francs.

En réalité, l'exercice est en-
core plus favorable qu 'il n'appa-
raît à l'examen des totaux car il
a permis d'attribuer une réserve
de 14.000 fr à l'épuration des
eaux, une opération qui n'était
pas prévue au budget. Pourtant,
la plupart des charges commu-
nales ont été légèrement supé-
rieures à celles qui avaient été
budgetées (à l'exception de l'ins-
truction publique surestimée de

11.000 fr). Les recettes ont donc
dépassé largement les espé-
rances: 15.000 fr de mieux aux
immeubles productifs; 7000 fr
pour les taxes, 3000 fr au service
de l'électricité, 6000 fr de re-
cettes diverses et autant au cha-
pitre des forêts ce qui, vu la si-
tuation peu avantageuse du
marché du bois en 1988, est un
excellent résultat.

Au cours de la séance qui a
été marquée par l'approbation
des comptes, le Conseil général
d'Enges a encore accordé un
crédit de 10.000 fr pour la réfec-
tion de la route de Chaumont. Il
a également accordé un droit de
superficie sans redevance à M.
Robert Favre, fermier du do-
maine communal de Grange-
Vallier. Mille mètres carrés ont
été octroyés pour la construc-
tion d'un hangar aux frais de
l'exploitant. A l'expiration du
droit de superficie, d'une durée
de 40 ans, le hangar et les amé-
nagements reviendront à la
commune.

En cas d'extinction du bail,
une indemnité sera versée sur la
base du coût initial de la
construction qui sera diminuée
d'un quarantième par an.

A.T.

La laiterie des Hauts-Gene-
veys a cessé son activité de-
puis hier 1er mai 1989.

Cependant, la vente de lait
en vrac subsistera unique-
ment le soir de 18 h 15 à 18 h
45. (Ime)

Les Hauts-Geneveys:
la laiterie se meurt

Comptes favorables
Renouvellement du bureau

du législatif à Coffrane
Le Conseil gênerai de Coffrane a
siégé mercredi soir au collège
sous la présidence de E. Nicolet

Le législatif, après examen, a
adopté les comptes 1988 à l'una-
nimité. Ils présentent un béné-
fice de 27.444, 10 avec des amor-
tissements légaux pour 23.000 fr-
et des amortissements supplé-
mentaires pour 128.776,95.

Le" bureau du Conseil général
a été renouvelé de la manière
suivante: la présidence revient à
M. Francis Meyer, la vice-prési-
dence à Marc-André Fahrny, le

secrétariat à Daniel Allisson,
Valérie Monnier devient vice-se-
crétaire. Les deux questeurs sont
MM. Freddy Narduzzi et
Pierre-André Jacot.

La Commission financière est
composée de MM. Daniel Allis-
son, Michel Bissât, Philippe Be-
sancet, Eric Nicolet et Mme
Martine Ramirez.

La demande de crédit de
15.000 fr pour l'étude de réno-
vation du Lion d'Or est adoptée
sans opposition après que le
groupe radical ait demandé une
étude comparative. (Ime)

La musique porte bien son nom
Samedi dernier, la fanfare
«L'Espérance» de Coffrane et
des Geneveys-sur-Coffrane don-
nait sa soirée annuelle, à la halle
de gymnastique des Geneveys.
Sous la direction de Léon
Wicht, elle a interprété 10 mor-
ceaux tirés d'un programme très
varié. Comme disait Mme Phil-
lot-Meyer: «Lorsque l'on est 18
membres à jouer, il faut se serrer
les coudes pour le concert... et ça
a fort bien réussi, il n'y a pas eu
de fausses notes et la musique
était de qualité.»

Après des marches et des
valses, on a entendu le morceau
de choix qui sera jou é lors de la
fête cantonale de Colombier
«Ciacona-Antiqua» de Boe-
dign.

Le président a remis des ré-
compenses aux membres les
plus assidus qui ont reçu un go-
belet en étain. Il s'agit de Fran-

cis Meyer pour 0 absence; Jean-
Paul Gretillat et les deux frères
Christophe et Patrick Kohler
pour 2 absences.

En deuxième partie, le groupe
folklorique «Ceux de la
Tchaux» est monté sur scène
avec un spectacle de chants, mu-
siques et danses intitulé «La Ro-
mandie aux quatre saisons» et
un texte de liaison de Georges
Nicolet.

(ha)

Concert de «L'Espérance»
aux Geneveys-sur-Coffrane
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Boutique de luxe
cherche

vendeurs(euses)
à temps complet ou partiel.

Ecrire sous chiffres 28-950095 à
Publicitas, place du Marché,
2302 La Chaux-de-Fonds.

TESA = technologie de pointe et de qualité.
Vous ne connaissez pas? C'est une lacune que vous pou-
vez combler.
Nous cherchons

un galvanoplaste
titulaire d'un CFC ou formation équivalente

VENEZ NOUS REJOINDRE
TESA leader mondial de la métrologie développe, produit
et distribue un large programme d'instruments, d'appareils
et de machines à mesurer.
Entreprise moderne et dynamique, TESA offre des possibi-
lités d'évolution professionnelle pour des collaborateurs <
qualifiés et ambitieux et des prestations sociales très inté-
ressantes.
Un coup de fil au 021 /634 15 51 et notre service du per-
sonnel répondra à toutes vos questions. 15733?

*____a~m»—aawmamaaa âaaaaa*mmaaaaa—a—a—aamm —— T _W a*—*—, aaaaaaââââm Ma—*B » ^̂^̂^̂Ĥ —^̂ M̂̂^̂ Ŵ̂ —^̂^̂^̂^ —^̂^̂^ M —̂—
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flDnbois
engage pour son magasin

de La Chaux-de-Fonds

VENDEUSE AUXILIAIRE
EXPÉRIMENTÉE

ayant si possible des connaissances
en maroquinerie. Se présenter l'après-
midi, avenue Léopold-Robert 27 MMOS

MANDATEC S.A.
cherche

mécaniciens CNC
Nous offrons:
- place stable
- conditions d'engagement excellentes
- travail intéressant
- horaire d'équipe agréable
- bon dédommagement

pour travail d'équipe
- places de travail propres et modernes

Votre offre nous ferait plaisir

Mandatée S.A.
Bue des Prés 149, 2500 Bienne 7
. <? 032/42 96 32/31/36 ses
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IVIII I L'HOMME ET LE TEMPS

La Chaux-de-Fonds musée
Suisse international

d'horlogerie

cherche pour entrée au plus
vite ou à convenir

aide régisseur
(femme ou homme)

à temps complet, avec CFC,
domicilié(e) à La Chaux-de-
Fonds. Rétribution selon
échelle communale des
salaires.

surveillant(e)
responsable

débrouillard (e), manuel(le),
à temps partiel (par rotation,
week-end compris).

Faire offre détaillée écrite à la
direction du Musée interna-
tional d'horlogerie,
case postale 331,
2301 La Chaux-de-Fonds.012406

Nous cherchons pour La Chaux-de-Fonds:

mécaniciens électroniciens

câb leurs

monteurs
d'appareils électroniques

aides mécaniciens
pour le réglage de machines.

Pour de plus amples renseignements,
contactez G. Murinni. BM
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L'annonce, reflet vivant du marché

Bureau d'ingénieurs
à Neuchâtel

cherche
pour date à

convenir

à temps partiel
50% à 80%

Votre profil
• Français
Allemand

Anglais
• Intérêt

marqué pour
l'informatique
• Facilité de

rédaction

Nous offrons

• Petite équipe
• Travail varié,

indépendant

Contactez
Michel Berger au

(038) 25 45 00

mib
génie logiciel

Publdté
intensive -
Publicité

par
annonces.
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H O T E L  M 0 R E S U

pour ses restaurants
cherche

cuisinier
débutant ou qualifié.
Libre tout de suite
ou pour date à convenir.

S'adresser a M. Feuvrier,
<p 039/23 22 22 01220s
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Restaurer
la confiance

des travailleurs
1er Mai:

300 personnes à Tavannes

A Tavannes, le député Frédéric Graf, de Moutier, s'est no-
tamment exprimé devant 300 personnes environ.

(Photo Impar-de)

300 personnes environ ont pris
part, hier à Tavannes, à la mani-
festation officielle du 1er Mai,
mise sur pieds par l'Union syndi-
cale du Jura bernois pour les dis-
tricts de Moutier et de Courtela-
ry. Une manifestation placée
sous le slogan «Unis nous
sommes forts», Frédéric Graf
soulignant par ailleurs la nécessi-
té de restaurer la confiance des
travailleurs dans leur organisa-
tion politique ou syndicale.
Partis en cortège de la gare de
Tavannes, les participants
étaient réunis ensuite à la salle
communale, pour une partie of-
ficielle suivie d'une soirée dans
la détente et la musique.

Introduisant la manifesta-
tion, Max Siegenthaler, de la
FTMH, insistait sur la nécessité,
pour le mouvement ouvrier ré-
gional, de faire preuve d'unité.
Une unité nécessaire pour «ren-
forcer notre présence au Parle-
ment, pour être crédibles, pour
être pris au sérieux par les partis
de droite, pour obtenir un
contrôle réel des travailleurs
frontaliers, pour combattre les
rats de l'immobilier, pour pou-
voir mettre sur pied une vérita-
ble politique sociale».

EXPANSION INDÉCENTE
Riger Siegrist, député PSA de
Corgémont, s'arrêtait notam-
ment, pour sa part, sur la spécu-
lation foncière et immobilière,
«secteur qui a pris une expan-
sion indécente, des injustices
criantes étant constatées dans la
région».

Et le parlementaire du Vallon
d'inviter les travailleurs à s'inté-
resser à la chose publique, ce
que faisait également un autre
député, le Prévôtois Frédéric
Graf, du PSJB. Ce dernier affir-
mait que les députés socialistes
ont impérativement besoin des

réactions, de l'intérêt pour la
chose publique et des critiques
émanant du monde ouvrier.

«La croissance quantitative
que le capitalisme a érigé en
dogme absolu fait peser une
grave menace sur notre environ-
nement», affirmait plus avant
Frédéric Graf. En soulignant
que les problèmes liés à cet envi-
ronnement ne sauraient être ré-
solus sans une prise de
conscience des masses popu-
laires, et en dénonçant des atti-
tudes qu'il juge dangereuses et
classe en deux catégories. «Une
partie du peuple capitule, per-
suadé que l'humanité est entra-
înée dans une chute inexorable,
ou alors démissionne, plaçant
une foi naïve dans les décou-
vertes des scientifiques, capa-
bles, à ce que l'on prétend, de
trouver le remède à tous les
maux.»

CLIVAGES RENAISSANTS
Quant aux discriminations sala-
riales entre hommes et femmes,
le député prévôtois juge que la
lutte n'est pas terminée, que les
clivages renaissent au contraire.
Et de citer pour exemple le do-
maine de l'informatique, où les
tâches intéressantes et bien ré-
munérées sont monopolisées
par les hommes.

En matière de spéculation
foncière et immobilière, Frédé-
ric Graf en appelle à la création
de coopératives de logement. Il
soulignait par ailleurs, on l'a
déjà dit, la nécessité de restaurer
la confiance des membres dans
leur organisation politique ou
syndicale. Une confiance qui
n'est plus ce qu'elle fut, créant,
en s'effritant, une grande fai-
blesse, dont profitent les partis
de droite.

A bon entendeur...
(de)

Prairies sèches: S.O.S.
Campagne d'information cantonale

Les terrains secs - plus couram-
ment appelés prairies sèches - ont
diminué de 15%, sur territoire
bernois, entre 83 et 87, qui sont
menacés aussi bien par l'extensi-
fication que par l'intensification
de leur exploitation. Or la valeur
écologique importante et irrem-
plaçable de ces terrains exige que
leur conservation soit entreprise
d'urgence. Dans le canton de
Berne, qui voit la plupart de ses
terrains secs regroupés dans nos
trois districts francophones, on a
opté pour des contributions en fa-
veur des agriculteurs adaptant
l'exploitation de ces zones à leur
conservation. La loi ad hoc entre-
ra en vigueur le 1er juillet, les pre-
mières subventions seront versées
cet automne, une campagne d'in-
formation étant lancée actuelle-
ment par l'exécutif.

Hier, pour lancer officiellement
cette campagne d'information,
le gouvernement donnait confé-
rence de presse, Peter Siegentha-
ler, directeur de l'agriculture, in-
troduisant la matière en insis-
tant sur la richesse des terrains
secs. Ceux-ci abritent effective-

ment plus de 30 espèces de pa-
pillons - le triple de celles trou-
vées sur les prairies grasses - et
quelque .65 espèces de plantes -
le double, au moins, de celles vi-
vant en prairie grasse.

DE L'ORCHIDÉE À
LA PIE-GRIÈCHE

Et les orchidées et autres plantes
rares qui s'y développent n'en
font pas la seule richesse, bien
loin de là, puisque les prairies
sèches abritent un grand nom-
bre d'invertébrés, de reptiles très
divers. Peter Siegenthaler le sou-
lignait hier en précisant par ail-
leurs qu'entourés de buissons,
les terrains secs représentent un
refuge idéal pour les espèces ai-
lées, l'alouette lulu, la merveil-
leuse pie-grièche écorcheur, le
pipit des arbres et le bruant
jaune appartenant notamment à
leurs hôtes les plus intéressants.

Voilà pourquoi une ordon-
nance fédérale prévoit la protec-
tion des terrains secs, dans le ca-
dre des contributions à l'exploi-
tation agricole dans des condi-
tions difficiles. Des contribu-

tions que le canton de Berne en-
tend verser dès cette année donc.
L'ÉTAT FAIT APPEL À LA

MOTIVATION
Ayant constaté que l'applica-
tion contraignante de l'ordon-
nance fédérale susmentionnée
ne conduit pas à la sauvegarde
des terrains secs, le canton a réa-
lisé qu'il fallait faire en sorte que
les agriculteurs exploitant de
telles terres puissent y réaliser un
gain. Faisant appel à la motiva-
tion personnelle, le gouverne-
ment propose dès lors un
contrat d'exploitation
conforme, dont les termes pren-
nent en compte les charges de
travail - obstacles au fauchage et
au transport du foin - les aspect
biologiques - composition bota-
nique - le mode d'exploitation -
fauchage ou pacage - ainsi que
la surface de la prairie sèche.

Ce contrat établi, l'agricul-
teur signataire recevra une
contribution de base, à la sur-
face, puis des suppléments va-
riables en fonction justement
des paramètres cités plus haut

Pour que les premiers intéres-

sés soient informés au mieux des
possibilités qui leurs sont ainsi
offertes de marier agriculture et
impératifs écologiques, une
campagne d'information est
donc lancée ces jours auprès des
agriculteurs, exposés, documen-
tation de base et entretiens per-
sonnels à la clé.

ZONES HUMIDES
La campagne concernant les ter-
rains est donc lancée, qui ré-
pond à un besoin urgent. Mais
les zones humides, elles aussi,
demandent une protection ac-
tive et la plus rapide possible. Or
l'état du recensement de ces
zones, au plan fédéral, ne per-
met pas encore l'application de
la loi sur les contributions à l'ex-
ploitation. Le canton de Berne a
cependant élaboré un avant-
projet dans ce sens, pour per-
mettre à la Confédération de bé-
néficier de son expérience en la
matière. Et l'an prochain, il es-
père bien poser les premiers ja-
lons de l'élaboration de contrats
comparables à ceux établis pour
les terrains secs.

D. E.

Un témoin de l'histoire
Eglise de Renan: quel passé!

Un cachet certain maigre, ou par
son grand âge, l'église de Renan a
une longue histoire. Placée sous
protection de la Confédération de-
puis sa restauration, elle attire les
musiciens par sa remarquable
acoustique.
Après le collège, la ferme-parc à
voitures, 'hous vous présentons
une autre voisine du nouveau jar-
din public, l'église. Elle est un té-
moin très ancien de cette petite
commune. Sa restauration à
grande échelle, en 1976, pour son
350e anniversaire, lui a valu d'être
placée sous contrôle de la Confé-
dération.

V IVRE
*ART. rem

Elle n'a certes pas de grandes
prétentions architecturales mais
reflète plutôt une volonté inélucta-
ble de la population du Haut-Val-
lon d'abord, de la paroisse de Re-
nan proprement dite, ensuite.

À TOUT PRIX
Construite de 1627 à 1630 par
«L'honorable générale populasse»
de Renan, Les Convers, La Fer-
rière et ses montagnes, une partie
de Sonvilier, dite les «Brues», elle
dépendait pourtant de la Mère-
église de Saint-lmier, et cela du-
rant un siècle. Une gracieuse lettre
de concession du prince-évêque
érigea ensuite la paroisse de Renan
en Mère-église.

Sa construction était bien avan-

De fort belles boiseries.

cée lorsque l'acte tant demandé,
daté du 30 juin 1630, de Jean-Hen-
ri de Hochberg, prince-évêque de
Bâle, parvint aux paroissiens, les
autorisant enfin à construire leur
église. C'était un édifice très sim-
ple, presque primitif, surmonté
d'un clocheton. L'incendie du vil-
lage par les Bourguignons, en
1639, l'a pourtant épargné. On
parle, pour toute cette contrée, de
400 personnes qui se réunissaient
dans les granges ou en plein air,
pour entendre un diacre prêcher
plutôt que de se rendre à Saint-
lmier, à pied ou en char. On com-
prendra dès lors la volonté tenace
de la population, de construire son
église.

Ce n'est qu'en 1679, faute de
cure disponible, qu'un pasteur vint
s'établir à Renan. Samuel d'Aubi-
gné, petit-fils d'Agrippa d'Aubi-
gné et cousin de Mme de Mainte-
non, y prêcha durant 16 ans. La
pierre de la table de communion,
porte ces mots: «Les presches du
matin au temple de Renan ont
commencé en l'an 1679». Samuel
d'Aubigné a été enseveli dans
l'église. Une épitaphe, autrefois
placée au-dessous de sa tombe ri-
chement sculptée, orne mainte-
nant le mur sud du chœur.
RENOVATIONS MULTIPLES
Construite aussi sommairement,
dans une période peu faste: guerre
de trente ans, peste partout, dé-
tresse et misère générales, on ima-
gine sans peine l'entretien difficile
de cet édifice. En 1677, la porte
ouest fut agrandie. Au milieu du
XVIIIe, on posa une horloge avec
deux cadrans de bois sans cesse
abîmés. Up peu plus tard, on ajou-
tait un porche à l'entrée ouest. La
chaire a subi plusieurs déménage-
ments. Quant aux galeries, celle du
fond seulement semble d'origine.
Celles du nord et du midi ont par-
tagé la paroisse en deux clans. On

Plus de trois siècles d histoire. (Photos hh)

n'en voulait qu'une! Les uns au
nord, les autres au sud. Le préfet
du Département du Haut-Rhin,
dépêcha un général sur les lieux
pour pacifier le pays. C'en était là!
D s'y prit si bien que les deux gale-
ries furent construites par les anta-
gonistes, mais à leurs frais. En
1814, le temple menaçait de ruine
et toute la façade nord fut recons-
truite.

En 1831, Sonvilier construisait
sa propre église et, trente ans plus
tard, La Ferrière. En 1885, la pa-
roisse de Renan comptant dans sa
seule commune plus de 2000 habi-
tants, fit construire une tour élan-
cée à la place du porche, poser
quatre superbes cloches et une
horloge à quatre cadrans. Le tout
est encore intact.

Pour entrer en beauté dans le
XXe siècle, on fit poser des orgues.
Fini le temps des chantres ou de
rharmonium! Trente ans plus
tard, on installa le chauffage élec-
trique et tous les bancs furent rem-
placés. On peignit les colonnes
soutenant les galeries, en genre
faux marbre. Hélas!

Or, pour son 350e anniversaire,

une restauration importante eut
lieu. En collaboration étroite avec
M. von Fischer, conservateur des
monuments historiques pour le
canton de Berne, on eut le souci de
redonner ou de conserver à cet
édifice, son aspect original. Toutes
les boiseries, sablées, ont retrouvé
leur naturel. Le plafond, complè-
tement refait, en bois, a causé bien
des difficultés par sa forme, sur-
tour dans le chœur. Cela d'autant
plus qu'à la construction primi-
tive, fil à plomb, équerre et com-
pas, n'avaient pas présidé les tra-
vaux. Le fond de l'église est en pla-
ques de calcaire de Laufon, les fe-
nêtres, de verre antique. Pour l'oc-
casion, on a remplacé les orgues et
déplacé la chaire une fois de plus.

Depuis 1976, l'église est sous
protection de la Confédération.
Simple dans son apparence, elle
rappelle la volonté inébranlable
d'un petit peuple du Haut-Erguël,
à avoir son lieu de culte dans une
église décente, dans son village.

La suite à quinzaine, (hh)
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Un détenu se suicide
m BIENNE

Un détenu de 23 ans a mis fin à
ses jours à la prison de district de
Bienne, hier après-midi, a annon-
cé le juge d'instruction. Le jeune
homme se trouvait en préventive

et aurait eu à répondre d'infrac-
tions à la loi sur les stupéfiants et
de divers vols. D avait été incarcé-
ré le 24 avril dernier.

(ats)

Accident mortel
Un Tunisien de 24 ans, victime
d'un accident de la circulation di-
manche sur le viaduc de Frinvil-
lier de la N16 près de Bienne est

décédé lundi des suites de ses
blessures, a annoncé hier la police
cantonale bernoise.

(ats)

SAINT-IMIER (mars)
Naissances
Zimmermann Mélanie, de Kurt
et Annemarie née Schnegg, à La
Chaux-d'Abel. - Luginbùhl
Laura, de Serge Eric et Miche-
line Cécile née Klôtzli , à Saint-
lmier. - Briffod Jennifer Joanie,

de Nathalie Patricia, à Saint-
lmier. - Bobillier Loïc, de Grii-
ring Denis Marcel et Bobillier
Yvonne, à La Chaux-de-Fonds.
- Boillat Aurore Christine, de
Jean-Luc André Denis et Marie-
Laure Lucette née Folletête, à
Saignelégier.

ÉTAT CIVIL



Logement,
bas salaires
et Europe

1er Mai a Porrentruy
Environ deux cents personnes ont
participé à la manifestation du 1er
Mai à Porrentruy. Le député Ro-
land Muller, vu la situation éco-
nomique satisfaisante, a critiqué
la politique du logement, les spé-
culateurs, les hausses de loyers.
Il a souligné la nécessité de
construire des logements ayant
des loyers modérés. Il a émis
l'avis qu'une hausse des loyers
résultant de l'augmentation du
taux hypothécaire ne devrait
être possible que s'il y a eu une
baisse lors de la diminution an-
térieure de ce taux.

Evoquant le projet de
contrat-type de travail dans la
vente et les salaires qu 'il prévoit ,
il a souligné la nécessité que le
Gouvernement se montre ferme,
devant les hauts cris des em-
ployeurs.

Pour sa part , Je député et syn-
dicaliste neuchâtelois Jean-
Pierre Ghelfi s'est interrogé sur
les effets de la Révolution fran-
çaise, deux siècles après ses péri-
péties. Il en a tiré un bilan déce-
vant, l'égalité et la fraternité
étant loin d'être respectées par-
tout.

Il a stigmatisé la hiérarchie
dans les entreprises. Elle em-
pêche d'utiliser le savoir-faire
des ouvriers.

Portant son regard sur l'Eu-
rope, il a insisté sur la nécessité
d'y adhérer, tout attentisme ren-
dant les conditions d'adhésion
plus difficiles. M. Ghelfi a affir-
mé que les droits des travailleurs
sont mieux protégés en Europe
qu'en Suisse. Il a mis enfin en
évidence la nécessité de prôner,
sinon une révolution, du moins
un projet de société favorisant
l'épanouissement de tout un
chacun. V. G.

Voilà revenu le temps du muguet
et... de l'inflation

Le 1er Mai des travailleurs fêté à Delémont
Près de 400 personnes ont parti-
cipé hier à Delémont à la Fête des
travailleurs organisée par le Car-
tel syndical de Delémont et envi-
rons. Le conseiller national vau-
dois Michel Béguelin et le secré-
taire adjoint de la CRT romande
Pierre-Jean Hess étaient les
hôtes du jour. La FCOM, la
CRT, la FOBB, la FJSC étaient
de la fête aux côtés d'une déléga-
tion du front de libération du
Kurdistan.
«Il y a 99 ans aujourd'hui qu'au
temps du muguet nous fêtons le
travail. La culture du muguet se
porte bien , en revanche le
monde du travail continue de
souffrir de disparités incom-
mensurables...»

Ainsi s'est exprimé hier le syn-
dicaliste et conseiller national

Des revendications
Propositions de la CRT: -
revendication d'un salaire
minimum: 2400 fr par mois -
défense collective des plus
faibles - présence syndicale
dans les entreprises - lutte
pour l'acquisition des droits
syndicaux - résistance face
au démantèlement des acquis
sociaux - organisation des
syndicats en interprofession-
nelles.

Michel Béguelin dans la cour du
Château de Delémont. L'ora-
teur s'est également posé la
question de savoir si la forma-
tion professionnelle est encore à
la hauteur des exigences du mar-
ché européen du travail au vu du
manque de main-d'œuvre quali-
fiée qui sévit dans tous les mi-
lieux professionnels.
TOUJOURS L'INJUSTICE

Pour Michel Béguelin si les in-
justices prennent des formes
plus discrètes, elles tendent par

Solidarité entre travailleurs suisses et étrangers. (Photo Impar-Bigler)

ailleurs a s'institutionnaliser,
l'orateur profitant de fustiger au
passage les milieux bancaires et
l'armée.

Avec cette boutade «l'Europe
décoiffe la Suisse», l'orateur
s'est réjoui de voir que l'Europe
oblige notre pays à davantage
de transparence puis lançant un
appel «au droit à l'impertinen-
ce», il a conclu: «Dans la Suisse
actuelle l'impertinence n'est pas
seulement un droit, c'est un de-
voir national.»
Le secrétaire-adjoint de la CRT

voit un réel danger dans le mot
«flexibilité» et son application.
Il a mis en garde les travailleurs
sur la prochaine conférence
internationale de l'OIT qui trai-
tera en juin prochain de la levée
de l'interdiction du travail de
nuit des femmes.

Pour Pierre-Jean Hess, les
travailleurs sont peu ou pas
consultés sur ces importants
changements qui les guettent car
a-t-il souligné: «La démocratie
s'arrête presque toujours aux
portes des entreprises, des éta-

blissements et des administra-
tions».

Puis souhaitant que le 1er
Mai ne soit pas seulement une
commémoration mais égale-
ment l'occasion d'une prise de
position, l'orateur a fait un cer-
tain nombre de propositions
(voir encadré).

Un excellent concert de musi-
ciens sud-américaine a clôt la
manifestation qui avait été ou-
verte par un cortège et les pres-
tations de la Fanfare des chemi-
nots.

Tour de Romandie cycliste
Comme en 1981 et 1983, le Tour
de Romandie fera escale à Sai-
gnelégier, mercredi 10 mai, à
l'occasion de l'arrivée de la pre-
mière étape de la boucle ro-
mande, dont les responsables ont
de tout temps manifesté la volon-
té de faire chaque année une halte
en région jurassienne.
Comme les deux premières fois,
en l'absence de club cycliste sur
le Haut-Plateau, c'est le Syndi-
cat d'initiative des Franches-
Montagnes qui a pris en charge
l'organisation de cette manifes-
tation, et cela en dépit de la
lourde participation financière
exigée par les responsables de
l'Union cycliste suisse.

Il faut en savoir gré à leurs di-
rigeants pour leur disponibilité
et leur dynamisme, mais aussi à
la commune de Saignelégier, au
canton du Jura, ainsi qu 'aux
sponsors qui ont accepté de les
soutenir dans leurs efforts de
promotion des Franches-Mon-
tagnes et du cyclisme.

A la tâche depuis quelques se-
maines, le comité que préside

M. Rodolphe Simon de Lajoux,
a pris toutes les dispositions né-
cessaires pour assurer la réussite
de l'opération.

La ligne d'arrivée a été dépla-
cée à l'entrée sud du chef-lieu,
côté Tramelan, permettant ainsi
un meilleur regroupement de
l'organisation avec la perma-
nence à l'Hôtel Bellevue, chez
l'ancien champion cycliste
Hugo Marini, alors que le local
de travail pour les 70 journa -
listes sera aménagé à la halle-
cantine.

Un comité d'honneur présidé
par le président du Gouverne-
ment jurassien , M. Jean-Pierre
Beuret, patronne la manifesta-
tion. Des sets de table ont été
imprimés par les cafetiers du
district. Une campagne de dons
a été lancée. Des badges d'entrée
de 4 francs seront vendus par les
écoliers.

Enfin , le Hockey-Club a pris
en charge l'organisation du bal
du Tour, qui se déroulera à la
halle-cantine dès 21 heures, (y)

C'était en 1981. Cette année, les coureurs tourneront dans
le sens inverse et la ligne d'arrivée a été déplacée sur la
route de Tramelan. (Photo y)

Des champions à SaignelégierLe femme aux graffitis
M> FRANCHES-MONTAGNES

Marieke Kern à la Galerie du Soleil de Saignelégier

Une des oeuvres de Marieke Kern (Photo privée)

Qu'on ne voie pas dans le terme
«graffiti» une conotation péjora-
tive! L'artiste Marieke Kern n'a-
t-elle pas intitulé une de ses oeu-
vres, une fresque murale, rue du
Marché, à La Chaux-de-Fonds:
Graffitis! Ainsi, l'artiste, avec
force et mesure, transforme le
thème du gribouillage, de l'ins-
cription anonyme et hasardeuse,
en une oeuvre précise, construite.

Ces couleurs vives, attirantes,
qui dansent sur le mur de la cité
horlogère, on les retrouve dans
les quelque 20 toiles qui sont ac-
tuellement exposées à la Galerie
du Soleil de Saignelégier. Le ver-
nissage de l'exposition Marieke
Kern a eu lieu en effet di-

manche, en présence de nom-
breux amis et invités.

C'est Mme Yersin, responsa-
ble de la Galerie Point, à Lau-
sanne (précédente hôtesse en ces
cimaises, de l'oeuvre de Mme
Kern) qui présentait l'artiste, in-
vitant chacun chaleureusement
à découvrir les peintures expo-
sées. Marieke Kern est née à La
Haye, aux Pays-Bas, le 21 mai
1947 et vit actuellement à Vil-
lars-Burquin dans le canton de
Vaud.

En 1984, elle obtient le prix
Bachelin de peinture puis en
1985 la bourse fédérale des
beaux-arts. De 1980 à 1988, on
peut visiter ses expositions col-

lectives ou personnelles à La
Chaux-de-Fonds, à Winter-
thour , au Landeron, à Yverdon-
les-Bains, Neuchâtel, Amster-
dam, Cernier, etc. Outre Graffi-
tis, l'artiste a réalisé deux autres
oeuvres monumentales: en
1985, une peinture sur bâche au
centre ville de Neuchâtel, et en
1986, une peinture murale à la
caserne de Colombier.

Premier regard : qu'elles
soient à la dispersion ou à
l'acryl, sur toile ou sur papier,
les oeuvres exposées offrent à
l'oeil un thème unique: des cou-
leurs violentes alignées en
bandes accolées, comme une
sorte de stratification joyeuse,
pleine de jubilation.

Mouvement unique dans les
surfaces orientées horizontale-
ment ou verticalement: le même
que celui du labour qui emporte
le regard dans les lourdes
rayures brunes ou noires d'un
râteau géant. Le gigantisme,
qu 'il aille vers l'infiniment grand
ou vers l'infiniment petit, est
toujours présent.

L'artiste ne retourne pas la
terre avec un soc mais il semble
qu'elle ait su faire jaillir, avec
gourmandise, de longues bandes
lourdes et colorées, naturelles et
fraîches, en remuant et créant
ainsi un champ imaginaire, (ps)

• Exposition Marieke Kern:
Galerie du Soleil, Saignelégier.
Ouvert tous les jours, sauf le
lundi, d e 9 h à 2 3 h,jusqu 'au 21
mai.

Au pays du roi fou
Questions écrites sur le bureau du Gouvernement

Le groupe socialiste interpelle le
Gouvernement par le député Vic-
tor Etienne pour qu'il invite per-
sonnellement les maires des com-
munes du canton, à travers leurs
associations de district, à rejoin-
dre l'opération villages roumains.

Le député pense qu'en cette an-
née du bicentenaire de la Révolu-
tion et des droits de l'homme, il

ne faut pas seulement se gargari-
ser de mots mais agir.

Le député pop Pierre Guéniat
se demande si le Jura pourrait
être une plaque tournante pour le
recyclage de l'argent sale.

Relevant que depuis l'entrée en
souveraineté un certain nombre
de «sociétés boîte aux lettres» se

sont multipliées dans le Jura, le
député interpelle le Gouverne-
ment sur le nombre de sociétés de
domicile qui existent dans le can-
ton, sur leur identité, et sur les
moyens dont disposent l'exécutif
et l'administration pour contrôler
la nature exacte de ces domicilia-
tions.

GyBi

Initiative cantonale
lancée

L'Association jurassienne des
locataires (AJLOCA) a décidé
de lancer une initiative canto-
nale demandant à l'Etat la
construction de 500 logements à
loyer modéré dans le canton.

La nouvelle a été annoncée
vendredi lors de l'assemblée gé-
nérale annuelle de l'Association
des locataires de Delémont et
environs.

Pour son vice-président Mi-
chel Sauvain, le contexte immo-
bilier actuel est inquiétant, l'in-
sécurité plane sur les locataires
et l'association ne peut plus se
contenter de jouer le rôle de
pompier.

Après la partie statutaire, les
membres de l'AJLOCA, section
de Delémont et environs, ont ac-
cepté que l'AJLOCA dépose
une motion auprès de la Fédéra-
tion romande des locataires afin
de lancer une initiative popu-
laire obligeant les banques, les
assurances et les caisses de pen-
sion à prêter de l'argent à un
taux maximum de 3% pour la
construction et la rénovation
d'immeubles, (gybi)

L'AJLOCA
fait front

CELA VA SE PASSER

Saint-Brais:
Ensemble de cuivres

en concert
Après trois concerts de
l'Avent, donnés dans diffé-
rentes églises de la région,
ainsi que quelques concerts
en tant que formation invi-
tée, l'Ensemble de cuivres
des Franches-Montagnes or-
ganise pour la première fois
un concert en salle aux
Franches-Montagnes. Ce
concert aura lieu à la Salle de
spectacles de Saint-Brais jeu-
di soir de l'Ascension à 20 h
15.
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La famille de

MADAME
MARCELLE ROBERT

très touchée des nombreuses marques de sympa-
thie reçues lors de son grand deuil, vous prie de
croire à sa profonde reconnaissance.
LE LOCLE, avril 1989.

LE SYNDICAT
DU LIVRE ET DU PAPIER

Section
La Chaux-de-Fonds - Le Locle

a le pénible devoir
de faire part

à ses membres du décès
de sa consœur

Jacqueline
ETTER

dont il gardera le meilleur
souvenir.

Le Comité.

LA DIRECTION ET LE
PERSONNEL DE LA CCAP

A NEUCHÂTEL
ont le triste devoir de
faire part du décès de

Madame
Marguerite
SAUSER

mère de Monsieur
Daniel Sauser, leur fidèle

collaborateur.
Pour les obsèques,
prière de se référer

à l'avis de la famille.

En ces jours de grande tristesse, nous remercions chaleu-
reusement toutes les personnes qui nous ont témoigné
sympathie et affection lors du décès de

MADAME
RAYMONDE BÉGUIN-STUCKI
De tout cœur, nous exprimons à chacun notre vive grati-
tude, particulièrement à ceux qui ont entouré notre chère
maman et grand-maman durant sa maladie.

JEANNINE ET CHARLES SCHLATTER-BÉGUIN
RAYMOND BÉGUIN
CLAUDINE ET JEAN-BERNARD

COLLAUD-SCHLATTER
MARIE-CLAIRE ET RICHARD DOLE-SCHLATTER

LA CHAUX-DE-FONDS ET LES BIOUX. le 2 mai 1989.

Profondément touchée par les témoignages de
sympathie et d'affection reçus lors de son deuil, la
famille de

MONSIEUR
EDGAR HIPPENMEYER

remercie très sincèrement toutes les personnes qui
ont pris part à sa douloureuse épreuve, par leur pré-
sence, leur message, leur don ou leur envoi de
fleurs.
Elle les prie de trouver ici l'expression de sa pro-
fonde reconnaissance.
BÂLE - LA CHAUX-DE-FONDS, mai 1989.

Maman, si tes yeux sont clos, ton
âme veille sur nous, ta vie ne fut
qu'amour et dévouement.

Monsieur Maurice Léchot,
Madame et Monsieur Francis Leonardi-Séchaud:

Monsieur et Madame Domenico Leonardi-Jaussi,
leurs enfants Sindy et Denise;

Madame et Monsieur Thomas Gisin-Leonardi,
leurs enfants Cédric et Séverine;

Madame Denise Séchaud:
Madame et Monsieur Eric Sommer et leur fille Céline;

Monsieur Raymond Leonardi,

ainsi que les familles parentes et alliées, ont le grand cha-
grin de faire part du décès de

Madame

Marie Antoinette
LEONARDI

enlevée à leur tendre affection samedi, dans sa 74e année,
après une longue maladie, supportée avec un courage
exemplaire.

LA CHAUX-DE-FONDS, le 29 avril 1989.

La cérémonie a eu lieu dans l'intimité de la famille.

Domicile de la famille: Mme Denise Séchaud
Helvétie 20.

Le présent avis tient lieu de lettre de faire-part.

AVIS MORTUAIRE

Ballade pour un pianiste seul
LA CHAUX-DE-FONDS

Daniel Cerny a l Aula du gymnase
Niché aux abords de la ville, per-
du dans une nuit brouillardeu.se et
évidemment glaciale, l'Aida du
gymnase cantonal de La Chaux-
de-Fonds accueillait vendredi soir
à vingt heures le pianiste de jazz
Daniel Cerny qui, s'il n'a pas at-
tiré un public dépassant la dizaine
de personnes, a su charmer ses
auditeurs. Ce jazz là est en effet
assez personnel , très intimiste et
bien dans cette école slave si al-
lergique à la culture américai-
ne—un concert fort intéressant.
Daniel Cerny est né à Prague. Il
commence par être batteur dans
divers groupes puis opte pour le
jazz. Il étudie la percussion et le
piano à la Swiss Jazz School de
Berne. Ce rapport avec les per-
cussions s'entend très nette-
ment. U lui permet une très
grande rigueur rythmique, in-
dispensable lorsqu'on joue seul.
Daniel Cerny est actuellement
établi en Suisse où il enseigne la
musique et se produit, en solo,
trio ou sextett.

UNE PREDOMINANCE
SLAVE

Pianiste, mais avant tout bat-
teur et percussionniste, Daniel
Cerny interprétait sa musique.
Composée autour du jazz, de
rythmes binaires et d'un très lé-
gère touche latine. Ce qui prédo-
mine est néanmoins slave.

Une définition de la musique
de jazz qui n'appartient qu'aux
pianistes et souvent contrebas-
sistes de Pologne, de Tchécoslo-
vaquie. Le blues, caractéristique
américaine, africaine, semble

non pas absent, mais à peine
évoqué. Ce n'est pas le terreau
de base. La base de la musique
d'improvisation semble être ici
tirée de la musique populaire.
Pas la «choucroute» germani-
que et helvétique, non, mais une
musique harmoniquement
riche, utilisant toute la gamme
des instruments à cordes.

Pour les pianistes, un esprit
qui sans être purement de musi-
que dite classique, s'apparente
aux riches climats des composi-
teurs slaves. Prenons pour
exemple le pianiste polonais
Adam Makovic et le bassiste
tchèque Miroslav Vitous...cette
«école» jazzistique a d'ailleurs
beaucoup de succès actuelle-
ment aux Etats-Unis. A cause
de son originalité bien entendu.
Pourquoi la formule du piano
solo? Parce qu'elle lui permet
l'exécution de ses propres com-
positions, d'utiliser sans les en-
traves générées par d'autres ins-
truments toutes les résonances
d'un piano à queue, à peine am-
plifié...

Daniel Cerny définit sa musi-
que comme intérieure et nécessi-
tant une écoute attentive. Pour
cette raison il ne joue que rare-
ment en club. Lieu de concert
plus approprié aux trios et quar-
tets. «Dommage qu'il y ait eu si
peu de monde» ce vendredi soir,
mais le pianiste n'en reste pas là,
il sera prochainement à Delé-
mont. Somme toute, ce n'est pas
très éloigné de La Chaux-de-
Fonds 

(CSE)

Crottes en stock
Zones vertes réservées aux chiens

Il fallait trouver une solution. On
en est encore aux essais. Si ça
réussit, on pourrait étendre l'opé-
ration. Les chiens ont donc leurs
pelouses réservées. Le service des
parcs et plantations de la ville
vient de poser des treillis au parc
de l'Ouest.
A la suite de l'intervention d'un
groupe de parents de la place du
Bois, le Conseil communal avait
présenté au Conseil général une
demande de crédit de 200.000 fr.
pour l'aménagement de bar-
rières protectrices autour des
places de jeux destinées aux en-
fants. Une demande refusée
presque en bloc par le législatif
chaux-de-fonnier.

Le Service des parcs et planta-
tions de la ville a dû trouver une
autre solution pour que les jeux,
les bacs à sable par exemple,
soient mieux protégés des excré-

ments de chiens. Au heu de bar-
ricader les enfants, ce sont les
chiens qui auront des petits
coins aménagés spécialement
pour eux...Aux maîtres d'inciter
leurs toutous à les utiliser régu-
lièrement.

Bernard Wille, chef jardinier
de la ville, est en train de faire un
essai au parc de l'Ouest, situé
entre la rue Dr Coullery et la rue
du Modulor. Il a posé plusieurs
mètres de treillis autour d'une
zone verte côté Dr Coullery. «Si
on s'aperçoit que c'est
concluant, on étendra l'opéra-
tion à d'autres zones, précise-t-
il. Qu'on soit pour ou contre, il
faut trouver une solution».

Il n'empêche qu'elle deman-
dera un entretien soutenu. «Il
faudra nettoyer cette zone plu-
sieurs fois par semaine», conclut
Bernard Wille. (ce)

CANTON DU JURA 

Diplômes fédéraux de comptable
La collaboration entre les Cen-
tres de formation profession-
nelle de Neuchâtel et La Chaux-
de-Fonds, la Société suisse des
employés de commerce de Delé-
mont et le Centre d'études éco-
nomiques et comptables du
Haut du canton pour l'organisa-
tion de cours préparatoires aux
examens du diplôme fédéral de
comptable (dont a parlé «L'Im-
partial» du samedi 1er avril
1989) donne ses premiers fruits.

Les Centres de Delémont,
Neuchâtel et La Chaux-de-
Fonds enregistrent avec satis-
faction les succès de MM. Nico-
las Froidevaux (Saignelégier),
Alexandre Gigandet (Les Breu-

leux), Claude Morf (Saint-
lmier), Thierry Paratte
(Bienne), Alfred Schranz (Zu-
rich) et Paris Surdez (Colom-
bier) qui ont obtenu dernière-
ment leur diplôme fédéral de
comptable-contrôleur de ges-
tion. Les examens étaient orga-
nisés par La Société suisse des
employés de commerce et ont
lieu, pour la Suisse romande, à
Lausanne. 23 candidats se sont
présentés aux examens et 13 au
total ont obtenu leur diplôme. A
noter que tous les candidats pré-
sentés par les Centres de Delé-
mont, Neuchâtel et La Chaux-
de-Fonds ont obtenu leur di-
plôme, (nj)

Succès régionaux

Nouveaux diplômes
Certificat d'éducation physique de l'Université
L'Université de Neuchâtel a le
plaisir d'annoncer que les étu-
diants suivants ont obtenu ré-
cemment le Certificat d'éduca-
tion physique:

Laurence Boillat, Jeanne-Marie
Pipoz, Sabrina Zaugg, Jean-
Marc Durand, Hans-Christian
Lanz, Patrick Masserey, Pascal
Monnin, Daniel Perrier.

CANTON DE NEUCHÂ TEL

Débat sous la Bulle à Cernier
Hier soir à Cernier, a eu lieu un
débat sur le thème des sociétés lo-
cales. En guise d'introduction
Michel de Montmollin a rappelé
que c'était la deuxième fois que la
Bulle était à Cernier et la sep-
tième fois au Val-de-Ruz.
François Hainard , professeur de
sociologie à l'Université de Neu-
châtel s'intéresse aux sociétés,
qui interviennent à tous les ni-
veaux de la vie, dit-il. Il a rappe-
lé leur rôle socio-culturel. Elles
retiennent les gens dans les vil-
lages mais elles peuvent aussi en
attirer. Il a rappelé combien
l'environnement socio-culturel
est important pour l'économie
du Val-de-Ruz. On assiste ac-
tuellement à un émergement de
nouvelles sociétés, liées aux nou-
velles techniques, comme les
clubs cibistes ou encore d'infor-
matique. Depuis 1980 on assiste
également à la naissance de nou-
velles sociétés qui s'occupent de
l'habitat , de l'écologie et de l'en-
vironnement.

Parlant du déclin de certaines

sociétés, il est dû à de multiples
raisons: au fait que les gens se
penchent davantage sur eux-
mêmes, à la télévision ou parfois
même à une mauvaise couver-
ture de la presse, à l'absence de
dynamisme ou encore à l'usure.
Les pratiques nombreuses de
loisirs sont encore parmi ces rai-
sons. Il a rappelé aussi qu 'il ar-
rive régulièrement que les socié-
tés n'arrivent plus à recruter de
nouveaux membres ou tout sim-
plement elles n'ont plus le dyna-
misme nécessaire pour mainte-
nir une activité suffisante et at-
tractive.

Dans la discussion qui a suivi
et qui fut nourrie, on a pu
constater qu'actuellement les so-
ciétés qui ont du dynamisme vi-
vent encore, celles qui ont une
plus large ouverture d'esprit se
développent.

Le Choeur mixte de Coffrane
sous la direction de Brigitte Sid-
ler a, par ailleurs, merveilleuse-
ment bien interprété quelques
chants en début de la soirée, (ha)

De l'importance
des sociétés locales

JURA BERNOIS

Course d'orientation à Tramelan
Organisée à la perfection par les
Amis de la nature de Tramelan,
la première course d'orientation
aura servi de prélude à une
grande course qui sera organisée
cet automne sur le plan romand.

Le but des organisateurs était
de faire découvrir ce qu'est la
course d'orientation, tout en
ayant une saine émulation. Afin
de réunir le plus grand nombre
possible d'adeptes, deux par-
cours étaient proposés: l'un de 4
à 5 kilomètres avec huit à dix
postes réservé à la catégorie éco-
liers, ecolières, familles et popu-
laire; un autre de 7 à 8 kilomè-
tres comprenant dix à douze
postes, destiné à la catégorie po-
pulaire et familles.

Les conditions atmosphéri-
ques peu favorables des jour s
précédants la course n'auront
pas facilité la tâche du président
Jean-Pierre Châtelain et son

équipe qui, avec cette «premiè-
re», ont obtenu un succès pro-
bant.

RÉSULTATS
7,6 km (U postes): 1. Jérôme
Châtelain, 1 h 03'05; 2. Raphaël
Marchon, 1 h 05'40; 3. Jean-
Philippe Châtelain, 1 h 07'12; 4.
Denis Giovannini; 5. Beat
Scheidegger; 6. ex-a;quo, Mar-
lène Giovannini et Madeleine
Châtelain", 8. Christian Lenga-
ger; 8 ex-aequo, Marie-Jeanne et
Paul Houmard.
5 km (8 postes): 1. Marie-Claude
Châtelain 35'55; 2. ex-aequo,
Christine et Denis Giovannini
44'40; 3. Pierrette Marchon 50'.
Ecolières: 1. Céline Houmard, 1
h 04'20; 2. Joanne Schwob, 1 h
12*33; 3. Cédrine Châtelain, 1 h
15'33; 4. Laurence Schwob, 1 h
18'33.

(vu)

Prélude à un concours
romand
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AVIS MORTUAIRES

Profondément touchés par les nombreux témoi-
gnages de sympathie, d'affection et d'amitié et par
les hommages rendus à

MADAME
YVETTE SANDOZ-KOERKEL
son époux, ses enfants et ses petits-enfants, expri-
ment leur gratitude et remercient toutes les per-
sonnes qui ont pris part à leur épreuve.

Les présences, les messages, les envois de fleurs ou
les dons leur ont été un précieux réconfort.



ECO Ville de
«n»< La Chaux-de-Fonds
¦ ¦» ¦ Direction de
*TIW l'école primaire

« Le passage
de l'école enfantine
à l'école primaire»

Séance d'information à l'intention
des parents des futurs élèves de 1 re
année primaire par M. Philippe
Moser, directeur adjoint.

Lundi 8 mai 1989
à 20 heures

Aula du collège Numa-Droz
(1er étage, salle 18)
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ASCENSION
Jeudi 4 mai 1989
Délais pour la remise
des annonces

Editions du:
mercredi 3 mai: vendredi 28 avril, à 10 heures
vendredi 5 mai: mardi 2 mai, à 10 heures
samedi 6 mai: mercredi 3 mai, à 10 heures
lundi 8 mai: mercredi 3 mai, à 10 heures
Les ordres qui parviendraient après ces délais seront
exécutés sans autre avis à la prochaine date de parution
possible.

Avis mortuaires
Prière de les adresser directement à la rédaction en men-
tionnant clairement et visiblement sur les envois «AVIS
MORTUAIRE URGENT», Rédaction de L'Impartial, rue
Neuve 14, 2301 La Chaux-de-Fonds.
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PUBLICITAS
La Chaux-de-Fonds Le Locle
Place du Marché Rue du Pont 8
Case postale 2054 Tél. 039/31 14 42
Tél. 039/28 34 76
Téléfax 039/28 48 63

porte
à votre connaissance

UNE HAUSSE
" DES TAUX D'INTÉRÊTS

SUR L'ÉPARGNE

DE y2 %
dès le 1er mai 1989

BANQUE CENTRALE COOPÉRATIVE SA

La Chaux-de-Fonds, 30, av. Léopold-Robert, 039 23 91 23
Succursales: Neuchâtel, St-lmier, Porrentruy, Delémont
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Banque Centrale Coopérative #
Société Anonyme
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Une vraie rigolote, la nouvelle Mazda
121. Et avec ça, plus d'un tour dans
son sac. Comme par exemp le, un toit
dépliant à commande électrique
(Canvas Top). Un intérieur à géométrie
variable. Ou un moteur 1,3 I qui ne
cache pas son jeu.

Venez vite l'essayer.

GARAGE DE L'AVENIR
Progrès 90 - <p 039/23 10 77
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Un bon choix:

L'Ours aux Bois
Pour réserver:
$9 039/61 14 45

008164

Cuisine variée
et allégée !

Route du Valanvron - 0 039 28 33 1 2
12014

Service du feu $5 118 Police secours p̂ 117

La Chaux-de-Fonds 

Salle de Musique: 20 h 30, Musi que des forces armées soviétiques
des Carpathes.
Bibliothèque Ville: prêt , discothèque, salle de lecture, lu, 14-20 h,
ma-ve, 10-20 h, sa, 10-16 h. Département audiovisuel , lu , 14-18 h,
ma-ve 10-12 h, 14-18 h, ou sur rendez-vous.
Bibliothèque des Jeunes: Prés.-Wilson 32, Ronde 9, lu-ve, 13 h SO-
IS h, sa 10-12 h, 13 h 30-16 h.

Pharmacies d'office: Chapuis, L.-Robert 81, jusqu 'à 20 h. Ensuite,
Police locale, <p 23 10 17, renseignera. Urgences médicale et den-
taire: f i  23 10 17 renseignera.
Hôpital: 21 11 91.

Cinémas
Corso: 18 h 30, 21 h, Gorilles dans la brume (12 ans).
Eden: 20 h 45, Rain Man (12 ans); 18 h 45, La vie est un long fleuve
tranquille (12 ans).
Plaza: 16 h 30, 18 h 45, 21 h, Les liaisons dangereuses (16 ans).
Scala: 18 h 30, 21 h, Le palanquin des larmes (12 ans).

Stade de la Maladière : 20 h, match de football en hommage à Ueli
Stielike.
Salle de concert du Conservatoire: 20 h, concert de musique classi-
que (Reicha, Ligeti, Mozart).
Plateau libre: 22 h, Amos del Mundo (rock espagnol)
Pharmacie d'office: Montandon , rue des Epancheurs, jusqu 'à 21 h.
Ensuite <p 25 10 17.
Cinémas
Apollo 1: 15 h, 17 h 30, 20 h 15, Roselyne et les lions (12 ans); 2: 15
h, 17 h 45, 20 h 30, Rain man (12 ans); 3: 15 h, 20 h 45, Scoop (12
ans); 17 h 45, Le maître de musique (12 ans).
Arcades: 15 h, 18 h 30, 20 h 45, Romuald et Juliette (12 ans).
Bio: 15 h, 21 h, 18 h, 30 VO.s/tr, Ironweed (16 ans).
Palace: 15 h, 20 h 45, Jumeaux (pour tous); 18 h 30, Vampire... vous
avez dit vampire? II (16 ans).
Rex: 18 h 30, 20 h 45, J'ai épousé une extraterrestre (12 ans).
Studio: 15 h, 18 h 30, 21 h, Les liaisons dangereuses (16 ans).

Canton du Jura 
Le Noirmont, cinéma: relâche.
Les Breuleux, cinéma Lux: relâche.
Saignelégier: Hôpital, maternité: <p 51 13 01. Service ambu
lance: <Ç 51 22 44. Médecins: Dr Boegli, <p 51 22 28; Dr Blouda
nis, (ç 51 12 84; Dr Meyrat , <? 51 22 33 à Saignelégier; Dr Baume
1er, fy 53 11 65; Dr Bosson, <p 53 15 15, Le Noirmont; Dr Tetta
manti, Les Breuleux , ^ 

54 17 54. Pharmacie des Franches-Mon
tagnes: <f 039/51 12 03.

Contrôle continu
des installations de chauffage

(degrés-heures hebdomadaires DH)
Semaine du 17 au 24 avril

-La Chaux-de-Fonds: + 3,2° (2485 DH)
-Le Locle: + 4.2° (2318 DH)
- Littoral neuchâtelois: + 7,3° (1791 DH)
-Val-de-Ruz: + 6.0° (2009 DH)
-Val-de-Travers: + 5.9° (2030 DH)

Renseignements: Service cantonal de l'énergie - Château
2001 Neuchâtel - g 038/22 35 55 

Val-de-Ruz 
Cernier , la Bulle: 18 h, assemblée générale ordinaire : 20 h, débat:
La coopération économique régionale, à partir de l'exemple du Va-
lais.
Service de garde pharmacie et médecin, en cas d'urgence, <p 111 ou
gendarmerie <p 24 24 24. Hôpital et maternité, Landeyeux: <p
53 34 44. Ambulance: ? 117.

Val-de-Travers 

Couvet, cinéma Colisée: 20 h 30, Deux.
Hôpital de Fleurier, <f > 61 10 81. Hôpital de Couvet, maternité
et urgences: <p~ 63 25 25. Ambulance: ? 117.

Jura bernois 

Médecin de service (St-lmier et Haut-Vallon): <? 111 , jour et nuit.
Pharmacie de service: Liechti , <p 41 21 94. Ensuite, <f 111. Hôpi-
tal et ambulance: <p 42 11 22.
Médecins: (Bas-Vallon) Dr Chopov, <p 039/44 11 42, Dr Ruchon-
netz, (P 44 10 10, à Courtelary — Dr Ennio Salomoni , <p
032/97 17 66 à Corgémont — Dr Ivano Salomoni, <p 032/97 24 24
à Sonceboz et Dr de Watteville , s? 032/97 11 67 à Corgémont.
Tramelan, Cinématographe: relâche.
Médecins: Dr Graden <? 032/97 51 51. Dr Meyer <f 032/97 40 28.
Dr Geering p 032/97 45 97. Pharmacies: H. Schneeberger <p
97 42 48; J. von der Weid, <Ç 032/97 40 30.
Bévilard , cinéma Palace : relâche.Le Locle 

Bibliothèque des jeunes: lu à ve, 13 h 30-18 h, sa, 10-12 h.
Bibliothèque de la ville: lu à ve, 14 h 30-18 h 30, sa 10-12 h.
Pharmacie d'office: Casino, jusqu 'à 20 h. En dehors de ces heures <p
31 10 17 renseignera . Permanence médicale: ^ 

31 10 17 ou service
d'urgence de l'Hôpital , <p 34 1144. Permanence dentaire: <p
31 10 17.

Neuchâtel 

RTN-2001
1 inoral: FM 98.1 la Chatix-dtvFonds. U
Ixjcle: FM 97.5; VaMe-Rur FM 93.9: Vidéo
2000: 103.0: Codilt* 100.6: Basse-Areuse
91.7: U Landeron: 105.9; Sainl-ImkT 103.7

6.00 Journal SSR
6.10 Couleur Café
6.45 Journal RTN
8.00 Journal SSR
7.45 Journal RTN
8.00 Journal SSR
8.15 Revue de presse
9.00 Claire à tout taire

11.00. Envoyez potage !
12.15 Journal RTN
12.30 Journal SSR
14.00 Secteur privé
16.30 Hit-parade
18.00 Journal SSR
18.30 Journal RTN
20.00 Clapotis ou restons

sportifs
24.00 Infos SSR
0.05 Couleur s

_̂>*_f  La Première

9.05 Petit déjeuner , par P. Ferla ,
avec Marcel Pasche. 10.05 5 sur 5.
12.3(1 Midi première. 13.00 Inter-
actif: reflets. 15.30 Jeu. 16.10 Les
histoires de l'Histoire. 16.40 Lyri-
que à la une. 17.05 Première édi-
tion avec Roger Garaudy. 17.311
Soir première. 19.05 L'espadrille
vernie. 20.05 Atmosp hères. 22.30
Journal de nui t .  22.40 Noctuelle ,
par C. Jacot-Descombes. 0.05
Couleur 3.

5̂S I
<&£> Espace!

9.30 Les mémoires de la musi que.
11.05 Question d'aujourd 'hui .
11.30 Le livre de Madeleine.
12.05 Entrée public : billet de fa-
veur. 13.00 Musimag. 14.05 Ca-
denza. 16.05 A suivre... 16.30
Appoggiature. 18.05 Magazine.
18.50 JazzZ. 19.20 Novitads.
19.30 Per i lavoratori i ta l iani .
20.05 Chap lin et la musi que. 22.30
Journal  de nui t .  22.40 Démarge.
0.05 Notturno.

^̂  
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7.15 Rev ue de presse. 9 .(Kl Pa-
lette, 11.3( 1 Club des enfants.
12.00 Magazine. 12.30 Journal  de
midi. 14.00 Mosaïque. 17. 0(1
Welle  eins. 17.45 Actualités spor-
tives . 18.00 Journal  régional.
IS.30 Journal  du soir. 19 .15 Sport-
télégramme el musi que. 20.00
Pays et gens. 21.00 Résonances
populaire s . 22. ( Kl  La guitare en
Afri que. 23.00 Tonspur: les chan-
teurs , idoles de l 'écran.

Cm I_ France musique

S.07 Gravures. 9.OS Le mal in  des
musiciens . 12. 07 Jazz d'aujour-
d'hui. 12.30 Les muses en dialo-
gue. 13.30 Magazine du chant
choral. 14.00 Interface . 14.30 Les
enfan ts  d'Orp hée. 15.00 Portrait
en concert. 17 .30 Le temps du
jazz. 18.00 Aide-mémoire . IS.50
le billet de... 19 .07 De vous it moi.
20.30 Concert . 22.30 La galaxie
des trat i t ions.  23.07 Club d'ar-
chives. 1 .00 Je vous dis maître . . .

/ / y^a l ^ ^\f r é q u c n c clun

6.30 , 7.00 et 7.30 FJ-infos. 7.45 cl
9.30 Feuilleton. S.00 FJ-infos.
8.10 D'une heure à l' autre .  8.30
Revue de presse. 9.00 L'info en
bref. 9.10 D'une heure à l' autre.
9.15 Sélection TV. 11.00 Info en
bref. 11.05 L'apéro. 12.15 Info
JU. 12.30 RSR I. 17.05 Cap itaine
hard-rock . 18.00 Info RSR 1.
18.30 Info JU.  18.45 Magazine.
19.00 Fréquence jazz. 20.00 C3 ou
reportage sportif.

^P-J Radio jura bernois

8.20 Musi que aux 4 vents. 9.00
Malice et bagatelles. 10.00 Les
potins de J.-R. Graf. 10.30 Gos-
pel storv. 11. 00 Kaléidoscope.
11.30 Les dédicaces. 12.15 Actua-
lités - Revue de presse. 12.45 La
bonn ' occase. 15.00 Musi que aux
4 vents. 16.30 Horizon mixte .
17.30 Nos vieux tubes. 18.30 Acti-
vités villageoises. 19.00 Nos vieux
tubes à la carte. 19.30 DJ rendez-
vous. 20.15 Heavy métal fusion.



Elle, c'est Flash (Tncla Sem-
bera), lui, c'est Firecat (Ro-
ger Davis). A travers la Cali-
fornie, ils tentent de concilier
leur amour des bonnes
choses et leur répulsion en-
vers le travail. La grande
classe, le belle vie, c'est ce
qu'ils veulent. Mais les mé-
cènes sont rares...

Le duo en est donc réduit
à user de méthodes peu re-
commandables: vol de voi-
tures, pillage de banques et
toutes sortes de bêtises. Ils
décident un jour de tenter un
grand coup, sans arme ni
violence: Tracy Walley (Tra-
cy Sebastien), fils d'un im-
portant banquier, est confié
aux soins de Flash tandis que
Firecat négocie un «em-
prunt» de 33.000 dollars
avec le père.

Tout semble fonctionner à
merveille, mais les deux es-
crocs eux-même savent bien
que jamais un clan de Fire-
cat n'a résisté à la mise en
pratique... Poursuite infer-
nale assurée... Surtout lors-
qu'on a aux trousses un shé-
rif acharné (Dub Taylor),
bientôt rejoint par un assu-
reur enragé (Richard Keil).
• Télécinéromandie , ce soir

à 20 h 30

Flash

L'archétype du «nouveau polar» à l'américaine
Pour réaliser «French
Connection», William Fried-
kin s'est inspiré d'un repor-
tage romancé de Robin
Moore racontant l'enquête
de deux inspecteurs de la bri-
gade des stupéfiants de New
York qui aboutit au déman-
tèlement d'un réseau de trafic
d'héroïne auquel se trou-
vaient mêlés des personnages
importants.

A travers le reportage de
Moore, Friedkin a étudié
toutes les filières possibles

permettant d'introduire de la
drogue aux Etats-Unis. Il
choisit Marseille, qui était
alors - le film a été tourné en
1971 - une des plaques tour-
nantes du trafic.

Sonny Grosso et Eddy
Egan, les héros de l'affaire,
lui servirent de conseillers sur
le tournage. Sans doute faut-
il y voir l'une des raisons de
l'aspect si authentique de
l'histoire. De plus, Friedkin a
choisi de tourner en «décors
naturels», c'est-à-dire dans

les rues de New York, ce qui
l'a souvent entraîné dans les
quartiers les plus pauvres de
la ville: Little Italy, Hunt's
Point...

Couronné par cinq Oscars
(meilleur film , scénario, ac-
teur, montage, réalisateur),
«French Connection» est de-
venu l'archétype du «nou-
veau polar» à l'américaine:
tout y est fort spectaculaire
(le film offre une des meil-
leures poursuites de voitures
jamais filmées), le scénario et

la réalisation prodigieuse-
ment efficaces et l'ensemble
est - malheureusement - très
marqué par la violence.

Le succès de «French
Connection» fut tel que l'on
envisagea rapidement de lui
donner une suite, dans la-
quelle on retrouverait les
mêmes héros. Ce fut «French
Connection II», tout aussi ef-
ficace et qui constitue à lui
seul un excellent polar, (ap)

• TF1, ce soir à 20 h 40

L'autre regard
Des gens comme les autres,
ordinaires, Américains et
riches. Des gens vivants et
pris dans la grisaille des jours
qui passent et qui n'en f ias-
sent pas d'être habituels. Sa-
medi passé, un f i l m  de Robert
Redf ord, à la Télévision ro-
mande. A vec Donald Suther-
land, Timothy Hutton et
Mary Tyler dans les rôles
principaux.

Un grand Film à l'améri-
caine, tout débordant de sen-
timentalisme, de passion.
Dans ce long combat qui op-
pose la mère et le Fils, où le

père  navigue a vue et montre
sa f aiblesse, il est un f i l
conducteur qui démontre
toute l'étendue et toute la dif -
f iculté de vivre. H f aut que,
tout à coup, un drame puis un
autre viennent mettre à mal le
consensus et tout bascule
dans un gouff re prof ond et
impitoyable. Tout, autour de
la f a m i l l e  s'eff rite , le tissu so-
cial se rompt et il f audra que
la chute soit complète pour
qu 'après tous retrouvent une
identité réelle, solide. Tout le
f ilme tourne autour de la ren-
contre, la vraie, celle qui laisse

les traces les plus f o r t e s .  Dans
cette f amille-là, on est ensem-
ble mais on ne sait pas qui est
qui, ce que pense son voisin.
On vit ensemble mais on ne
rencontre personne, jamais.
On ne dit que des banalités,
des lieux communs. Les évé-
nements se chargent de re-
mettre les pendules à l'heure.

Les acteurs f ont dans «Des
gens comme les autres» une
merveilleuse perf ormance.
Donald Sutherland, que l'on
voit plus souvent dans des
rôles plus aventureux, est ad-
mirable. Il marie avec bon-

heur les f acettes du père  dyna-
mique et à l'avant-garde de
son temps avec celui traversé
par  le doute et la f a i b l e s s e .  Ti-
mothy Hutton est lui aussi
d'une grande véracité. Son
personnage est d'une rare in-
tensité et il le campe avec une
virtuosité remarquable.

Avec ce genre de f i l m  à des
heures de grande écoute, le
samedi, la TV romande f a i t
une bonne et heureuse action.
Pourvu que cela dure et sou-
haitons que le taux d'écoute
soit f idèle. On en redemande.

Pierre-Alain Tièche

a^̂
%S _W Suisse romande

9.2S Demandez le programme !
9.30 FLO

10.00 Hôtel
10.30 Petites annonces
10.35 Imédias

Rivières sous haute surveil-
lance.

11.05 Sauve qui peut
11.55 Petites annonces
12.00 Denis la malice
12.20 A cœur ouvert (série)
12.45 TJ-midi
13.15 24 et gagne
13.20 Mademoiselle (série)
13.45 Dynasty (série)

La jeune mariée.
14.35 24 et gagne
14.40 Drôles de dames (série)

Samy Davis en voit de
drôles.

15.30 24 et gagne
15.40 Douce France (série)

Amélie mélo.
16.05 24 et gagne
16.10 La croisière s'amuse (série)

Un équipage de choc.
17.00 C'est les Babibouchettes!
17.15 La bande à Ovide
17.30 Mat et Jenny (série)

La ferme des Tanner.
18.00 FLO
18.35 Top models (série)
19.00 Journal romand
19.20 24 paquets
19.30 TJ-soir
20.05 Perry Mason (série)

Qui a tué Madame?
Suzanne Domenicoest as-
sassinée à son domicile...

A21h«
Viva
Le monstre de Tinguely.
La plus fantasti que des ma-
chines brinquebalantes de Tin-
guely pèse - seulement - 650
tonnes! Elle ne figure bien sûr
pas dans la superbe rétrospec-
tive que Beaubourg a consa-
crée jusqu 'en mars au plus cé-
lèbre des Fribourgeois.
Photo : le monstre de Tin-
guely. (tsr)

22.40 Regards
Poésie, servante de Dieu.

23.10 TJ-nuit
23.30 Cadences
0.05 Bulletin du télétexte

1] Q^|*{ Téléciné

12.00 Headline News
En anglais

12.30 Moneyweek
En anglais

13.00 Shérif fais-moi peur (en
clair)
Série américaine avec
John Schneider

13.45 La chasse
Film policier américain de
William Friedkin, avec Al
Pacino, Paul Sorvino et
Richard Cox (1980, 106')

15.25 Les petites fugues
Comédie dramatique
suisse de Yves Yersin,
avec Michel Robin, Fa-
bienne Barraud, Laurent
Sandoz et Dore De Rosa

. (1979, 148').

17.50 Colargol

18.10 Les voisins (en clair)
Série australienne à épi-
sodes

18.35 Cliptonic (en clair)

19.00 Père et impair (en clair)
Série américaine

19.30 Shérif fais-moi peur (en
clair)

20.24 Ciné-journal suisse (en
clair)

20 h 30
Flash
Film d'action américain de
Ferd et Beverly Sébastian,
avec Richard Kiel, Roger
Davis et Tricla Sembera
(1975, 94'). Une aventure
pleine de rebondissements
sur la côte californienne.

21.55 Le survivant d'un monde
parallèle
Film fantastique austra-
lien de David Hemming,
avec Robert Powelt, Jenny
Agutter et Joseph Cotten
(1980, 90). Une mise en
images soignée et une ex-
cellente interprétation de
Robert Powell.

23.35 La cage aux folles 3
Comédie franco-italienne
de Georges Lautner, avec
Michel Serrault, Ugo To-
gnazzi, Michel Galabru et
Stéphane Audran (1985,
90').

¦; _ ^ France I

7.40 Club Dorothée matin
8.30 Télé shopping
9.00 Haine et passions (série)
9.40 Les amours

des années folles (série)
10.05 Viva la vie
10.40 Les animaux du monde

Les écumeurs de la terre.
11.05 C'est déjà demain (série)
11.30 Les deux frères (feuilleton)
12.00 Tournez... manège
12.30 Le juste prix
13.00 Journal
13.30 Météo -La Bourse
13.35 La ligne de chance (série)
14.30 La vitesse du vent

Téléfilm de P. Jamain.
avec S. Joutiert .M. Cons-
tantin , P. Pouchain.

16.05 Drôles d'histoires (série)
16.30 La chance aux chansons

45 tours de France.
16.50 Club Dorothée
17.55 Les rues

de San Francisco (série)
18.50 Avis de recherche
18.55 Santa Barbara (feuilleton)
19.25 Là roue de la fortune
20.00 Journal - Météo
20.35 Tapis vert

A 20 h 40

French
Connection
Film de William Friedkin
(1971), avec Gène Hackman ,
Fernando Rey, Roy Scheider.
Mil neuf cent soixante-deux à
New York et à Marseille.
Deux policiers américains de
la Brigade des stupéfiants sont
aux prises avec les responsa-
bles de la filière française de la
drogue.
Durée: 100 minutes.
Photo : Gène Hackman. (a2)

22.25 Ciel, mon mardi !
23.55 Une dernière - Météo
0.15 Livres en tête
0.25 Intrigues (série)
0.55 Histoires naturelles

£__ \_ \[% France !

6.45 Télématin
8.35 Amoureusement

vôtre (feuilleton)
11.25 La fête à la maison (série)

La grand-mère et la tortue.
11.55 Météo - Flash info
12.00 Les mariés de l'A2
12.30 L'arche d'or
13.00 Le journal
13.40 Météo
13.45 Falcon Cresf (feuilleton)

Sombre voyage.

A14 h 10
Le privé
Série avec Eusebio Poncela ,
Ovidi Montlor , Carmen Elias.
Premier épisode : un alibi en
fer.
Pepe Carvalho est un détective
privé espagnol. Ses ambitions
sont modestes: filature s, sur-
veillances , recherches de fu-
gueurs, etc.
Photo : Eusebio Poncela. (a2)

15.10 Du côté de chez Fred
Avec Nicki de Saint-Phalle
et son mari Tinguely,
Agnelli , collectionneur.

16.00 Flash info
16.05 Les mystères

de l'Ouest (série)
La nuit du mort-vivant.

16.55 Flash info
Météo

17.00 Graffitis 5-15
17.55 Les deux

font la paire (série)
18.45 Des chiffres et des lettres
19.10 Actualités régionales
19.30 L'appart' (série)

Un fauteuil pour Bruxelles.
20.00 Le journal
20.30 Météo
20.35 Wargames

Film de John Badham
(1983), avec M. Broderick ,
D. Coleman , J. Wood, etc.
Durée: 115 minutes.

22.30 Le débat
L'ordinateur, attention
dangers!

23.35 24 heures sur PA2
23.55 Météo
24.00 'strophes
0.19 Soixante secondes

Avec le comte de Paris.
0.20 Du côté de chez Fred

AU al France 3

10.40 Le chemin des écoliers
11.52 Espace 3
12.00 12/13
13.05 Paul et Virginie ( feuil leton)
13.30 Regards de femme
14.00 La vie à cœur
14.30 C'est pas juste
15.30 Télé-Caroline
17.05 Amuse3
18.02 Drevet vend la mèche
18.30 Questions

pour un champion
19.00 Le 19-20 de l'information
19.10 Actualités régionales
19.58 Denver
20.05 La classe
20.35 La dernière séance

A 20 h 40

La colline des
hommes perdus
Film de Sidney Lumet (1965),
avec Sean Connery, Harry
Andrews , lan Bannen.
Au cours de la Seconde
Guerre mondiale , en Afrique.
Les sous-officiers d'un camp
disciplinaire de l'armée britan-
ni que réduisent leurs prison-
niers à l'état de bêtes.
Durée: 115 minutes.
Photo: Sean Connery et Harry
Andrews. (fr3)

22.45 Dessins animés
23.10 Soir 3
23.35 La veuve noire

Film de N. Johnson (1955,
v.o. sous-titrée), avec
G. Rogers, V. Heflin ,
G. Raft.
Dans les années cinquante ,
à New York. Comment un
producteur de Broadway se
trouve injustement soup-
çonné du meurtre d'une
jeune fille.
Durée : 90 minutes.

1.10 Eddy Mitchell présente

Demain à la TVR
9.00 Demandez le programme !
9.05 FLO
9.35 Cinq défis pour le président

10.30 Spécial cinéma
11.55 Denis la malice
12.20 A cœur ouvert
12.45 TJ-midi

 ̂
Suisse a^ue

"

16. 15 Schulfernsehen
17.00 Das Spielhaus
17.30 Schulfernsehen
17.45 Gutenacht-Geschichte
17.55 Auf Achse
18.55 Tagesschau-

Schlagzeilen DRS aktuell
19.30 Tagesschau - Sport
20.05 Derrick
21.10 Rundschau
22.15 Ti ps
22.25 Tagesschau
22.45 Zischtigs-Club

^^) Allemagne I

15.30 Jackpot
16.00 Die Trickfilmschau
16.15 Spass am Dienstag
17.15 Tagesschau
17.25 Regional programm
20.00 Tagesschau
20.15 Sketch-Parade
21.00 Monitor
21.45 Dallas
22.30 Tagesthemen
23.00 Kulturwelt

Ŝl B  ̂ Allemagne 1

14.45 Von Weimar nach Bonn
15.55 Heute
16.00 Alice im Wunderland
16.20 Logo
16.30 Manni , der Libero
16.55 Heute
17.10 Tele-Ilustrierte
17.45 Forsthaus Falkenau
19.00 Heute
19.30 Die Reportage
20.15 Ehen vor Gericht
21.45 Heute-Journal
22.10 Denkmal -Auflôsung
22.15 Theatertrcff
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16.30 Neue Sachlichkeit
17.00 In der Eifel
17.15 Der Wald
17.30 Telekolleg II
18.00 Sesamstrasse
18.30 Tiere in Spanien
18.55 Das Sandmannchen
19.00 Abendschau
19.30 40 Jahre Europarat
20.15 Expérimente
21.00 Sudwest aktuell
21.15 Gorky Park (film)
23.20 Die Kreuzzuge
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9.00 e 10.00 Telescuola
16.05 Rivediamoli insieme
17.30 Per i bambini
18.00 Winnetou , il mescalero
19.00 Attualità sera
19.45 Telegiornale
20.20 TTT
21.25 Leg Work
22.20 TG sera
22.40 Follie di Hollywood
23.30 Flash teletext

RAI —»¦
14.00 Stazione di servizio
14.30 II mondo di Quark
15.00 Cronache italiane
15.30 Nord chiama sud ,

sud chiama nord
16.15 Big!
17.30 Spaziolibero
18.05 Zuppa e noccioline
19.05 Santa Barbara-
20.00 Telegiornale
20.30 TG 1-Sette
21.20 Sulla cresta dell'onda
22.20 Linea diretta
22.50 Telegiornale
23.00 Verso l'Europa
23.30 Per fare mezzanotte
24.00 TG 1-Notte
0.15 Lo choc del futuro

gj UOnq
13.35 L'inspecteur Derrick
14.45 KungFu
15.45 Lou Grant
16.50 Lone Ranger
17.15 Rémi , sans famille
17.40 Les défenseurs de la Terre
18.05 Arnold et Will y
18.30 Bouvard et C"
18.50 Journal images
19.00 K 2000
19.57 Le journal
20.30 Le fou du roi (film)
22.25 Ciné 5
22.35 Les aventures galantes

de Rate Bliss (téléfilm)
24.00 Le minuit pile
0.05 Les polars de la Cinq

Ave* vous dons l'action_______________J__\



Une nouvelle façon de voir le monde
Dans un premier article hier
nous avons vu quelles étaient
les caractéristiques, les quali-
tés et les limitations de la pen-
sée cartésienne et mécaniste
qui domine encore dans notre
civilisation. Nous avons égale-
ment laissé entendre qu'une
autre façon de voir et d'appré-
hender le monde était en train
d'émerger depuis quelques di-
zaines d'années: une approche
centrée sur la notion de sys-
tème.
Avant d'aller plus loin, tentons
une définition simple de l'objet
«système», un tout organisé
constitué d'éléments en interac-
tion. On y trouve une double
dualité: unité-pluralité et élé-
ments-relations. Un système
quel qu 'il soit - tourbillon at-
mosphérique ou cellule vivante
- est d'une part composé de
nombreux éléments, molécules,
organelles, etc, et d'autre part
possède des caractères propres
liés à sa totalité: frontière, inté-
rieur, forme (Gestalt), mouve-
ments collectifs d'ensemble.

L'autre dualité, éléments-re-
lations, permet de mieux com-
prendre les limitations de l'ap-
proche réductionniste. En effet,
en réduisant un objet à ses élé-
ments, on supprime les relations
qui, souvent, sont responsables
des propriétés les plus perti-
nentes d'un système: en coupant
une cellule en morceaux, on en
supprime les échanges, qui
constituent la vie! Prenons un
autre exemple de l'importance
des interactions dans le domaine
socio-économique: souvent des
mesures ponctuelles, prises par
un gestionnaire politique ou un
planificateur d'entreprise pour
résoudre un problème précis,
peuvent se révéler génératrices
d'effets pervers graves et impré-
vus lorsqu'elles sont intégrées
dans le contexte socio-économi-
que global.

Un dernier concept contenu
dans notre définition de système
est celui d'organisation. Les sys-
tèmes dont nous nous occupons
ici ne sont pas des systèmes fer-
més, statiques, à l'équilibre,
comme par exemple un liquide
ou un gaz au repos dans une
bouteille ou encore un cristal ou
un caillou en équilibre avec son
voisinage, objets qui sont étu-
diés par la physique classique.
Au contraire nous sommes inté-
ressés par des systèmes ouverts,
non-isolés, loin de l'équilibre, en
interaction avec leur milieu
comme par exemple une cellule
orageuse à la fin d'une chaude
journée d'été, une bactérie, une
plante, un animal dans son mi-
lieu nourricier.

Cette catégorie de systèmes
ouverts loin de l'équilibre ne se
limite pas aux systèmes physi-

ques ou biologiques , mais en-
globe également des systèmes
sociaux, économiques ou même
hybrides: famille, entreprise,
écosystème, biosphère ou pla-
nète entière. Tous ces systèmes
ont en commun d'être organisés
et complexes et partagent cer-
taines propriétés communes qui
font précisément l'objet des re-
cherches de la science systémi-
que.

RÉALITÉ
Dans la vision classique, il y a une
réalité extérieure, absolue que la
démarche scientifique permet
d'approcher. Dans la nouvelle vi-
sion, on sait qu'il n'y a pas de réa-
lité indépendante de l'observa-
teur. Cela ne signifie pas qu'il n'y
a rien, comme certains subjecti-
vistes forcenés ont pu le croire; il
y quelque chose mais ce quelque
chose dépend de sa relation avec
l'observateur, et ceci aussi bien en
physique qu'en sciences sociales.

Dans la théorie de la relativité
par exemple, on sait qu'il n'y a
pas de temps absolu, mais au
contraire que l'écoulement du-
temps dépend de l'observateur,
ou plus exactement de sa vitesse.
Ce phénomène n'a pas attiré
l'attention des hommes pendant
des millénaires car il n'apparaît
que lorsque l'observateur (ou
l'horloge) a une vitesse proche
de la vitesse de la lumière, ce qui
n'est pas courant dans la vie
quotidienne!

En microphysique, la mécani-
que quantique nous apprend
que l'état d'un système physi-
que, décrit par une onde de pro-
babilité, n'est pas directement
observable en tant que tel, seules
le sont des grandeurs indirectes
appelées précisément observa-
bles!

Dans la vie courante, la grille
de lecture, les préjugés, les inten-
tions de l'observateur ont au
moins autant d'importance que
l'objet examiné. Ainsi, un im-
meuble locatif sera vu par un lo-
cataire potentiel comme un heu
où s'abriter et vivre plus ou
moins confortablement. Un spé-
culateur y verra plutôt un
moyen de mettre son capital à
l'abri de l'érosion due à l'infla-
tion, voire de le faire fructifier
plus ou moins rapidement. On
pourrait multiplier les exemples
montrant la relativité de la réali-
té, s'opposant ainsi à l'impres-
sion d'absolu que la réalité peut
nous donner dans un nombre li-
mité de circonstances à notre
échelle. Dès que l'on s'éloigne
des dimensions habituelles, dans
le très petit, le très grand ou le
complexe, le relativisme s'im-
pose.

DÉTERMINISME
La mécanique classique, disci-
pline modèle pour les autres
sciences, impose une vision dé-
terministe du monde: si les

conditions initiales et les forces
sont connues, l'évolution d'un
système est parfaitement déter-
minée, claculable et prédictible.

Toutefois, de nombreuses ex-
ceptions se sont accumulées de-
puis une cinquantaine d'années.
La plus connue est issue de la mé-
canique quantique. Le principe
d'incertitude de Heisenbêrg im-
plique la notion d'«incertitude
objective». II ne s'agit pas d'une
incertitude due à l'imperfection
de nos appareils ou de nos sens,
mais bel et bien d'une incertitude
liée à la nature des choses. En
microphysique les trajectoires dé-
terministes ont fait place aux
ondes de probabilité.

Une autre notion déroutante
est celle de «chaos déterminis-
te». Certains systèmes, par
exemple l'écoulement d'un
fluide, sont décrits par des équa-
tions différentielles non-li-
néaires mais parfaitement déter-
ministes. Malgré cela, ces équa-
tions peuvent, dans certaines
conditions, conduire à des mou-
vements chaotiques non prévisi-
bles (mouvements turbulents).
Donc déterminisme n'implique
pas forcément prédicubilité!
CAUSALITÉ OU FINALITÉ
Il nous faut évoquer une autre
propriété importante des sys-
tèmes non-linéaires, qui est liée à
la notion même de causalité

Deux grands catégories l'ex-
plications ont alterné dans l'his-
toire de la philosophie: l'explica-
tion par les causes (causalité) et
l'explication par les buts (finali-
té). Dans le premier cas, la cause
est antérieure à l'effet, dans le se-
cond l'effet est dû à un but à at-
teindre dans le futur. Aristote,
impressionné par l'apparente fi-
nalité des processus vivants
l'étendit à tous les processus, vi-
vants ou non. La mécanique clas-
sique, comme on l'a vu a tranché
en faveur de la causalité.

A la fin des années 1940, Nor-
bert Wiener, le père fondateur
de la cybernétique, introduisit la
notion de rétroaction (feed-
back). Pour éclairer cette notion
considérons une boîte noire (or-
ganisme ou circuit électronique)
ayant une entrée et une sortie. Si
l'on introduit un signal à l'en-
trée, il est traité par la boîte
noire et sort transformé (ampli-
fié par exemple). La rétroaction
consiste à prendre une partie du
signal de sortie et à la ré-injecter
dans l'entrée. On a ainsi un sys**
tème logique où un effet (la sor-
tie) agit sur sa cause (l'entrée).
On obtient donc une logique cir-
culaire fermée sur elle-même, où
effet et cause ne se distinguent
plus. Ce type de causalité circu-
laire joue un grand rôle dans les
systèmes complexes, vivants et
socio-économiques.

En effet les systèmes ayant
une rétroaction dite négative,

c'est-à-dire où le signal de sortie
est ré-injecté après un change-
ment de signe, ont des proprié-
tés de régulation, de stabilité qui
leur garantissent une pérennité
plus grande. Ils ont une capacité
de survie plus grande que des
systèmes linéaires, plus passifs.
Ceci est probablement à l'ori-
gine de leur abondance dans les
systèmes vivants.

DYNAMIQUE
DES SYSTÈMES

La science classique, au gré des
aléas de son développement his-
torique s'est trouvée divisée en
un certain nombre de disciplines
consacrées à l'étude de systèmes
bien précis et limités: physique
nucléaire, physique du solide,
géophysique, astrophysique,
biologie moléculaire, zoologie,
botanique, géographie, sciences
politiques, psychologie, etc., etc.
L'approche systémique découpe
la nature d'une autre façon. Elle
reconnaît l'existence, la perti-
nence, d'un objet plus universel
et plus abstrait: l'objet «systè-
me» dont elle recherche les lois
les plus générales.

Dans cette perspective, on est
amené à distinguer avec Ilya Pri-
gogine trois grands types de sys-
tèmes: les systèmes fermés, les
systèmes ouverts près de l'équili-
bre et les systèmes ouverts loin
de l'équilibre. Comme nous
l'avons déjà vu, le prototype du
système fermé, isolé de son envi-
ronnement, à l'équilibre ou
presque, est le cristal. Ce type de
système reste à l'équilibre ou y
tend en suivant le 2e principe de
la thermodynamique (entropie
maximum).

Les systèmes ouverts et près de
l'équilibre abondent autour de
nous: rivière coulant en pente
douce, flux de chaleur à travers
les parois d'une maison chauffée,
réactions chimiques ordinaires.
Tous ces flux tendent à rétablir
l'équilibre, caractérisé par un
état plus homogène, plus uni-
forme, plus probable (entropie
maximum).

Les systèmes ouverts loin de
l'équilibre, abondent aussi; nous
en avons déjà cité quelques-uns:
tourbillon dans un fluide dés-
équilibré, comme un orage; cel-
lule vivante dans un milieu
nourricier; on peut en citer d'au-
tres: nuage de sauterelles, être
humain dans son milieu physi-
co-biologique, économique, so-
cial ou culturel, entreprise dans
son marché, organisation quel-
conque (église, armée, etc.), so-
ciété industrielle dans l'écosys-
tème.

Ces systèmes ont en commun
d'être largement ouverts sur leur
environnement, d'échanger avec
lui énergie, matière et informa-
tion. Ces flux sont dus à des dés-
équilibres, des forces, des pres-
sions, des gradients. Ces
échanges, à leur tour créent

d'autres déséquilibres qui susci-
tent d'autres besoins et ainsi de
suite. Les systèmes loin de
l'équilibre développent une dy-
namique propre dépendant de
leur structure interne et de leurs
échanges avec l'extérieur. Cette
dynamique est souvent non-li-
néaire (cela signifie que les rela-
tions entre les forces - les causes
- et les flux (les effets) - ne sont
pas linéaires) à la différence de
celle de la mécanique classique,
linéaire, avec ses mouvements
monotones, continus et prédicti-
bles.

par Eric SCHWARZ

Nous avons ici, au contraire,
appartition de phénomènes
nouveaux: discontinuités, insta-
bilités, bifurcations, effets syner-
giques collectifs et surtout struc-
turation, auto-organisation,
évolution, complexification.

Contrairement aux deux pre-
miers types de systèmes qui res-
tent à l'équilibre ou qui y retour-
nent, les systèmes non-linéaires,
sauf accident, s'en éloignent
toujours davantage dans un
processus d'auto-production en
spirale ascendante, ne s'arrêtant
qu'au moment où leurs besoins
dépassent les capacités de leur
environnement. Une bonne il-
lustration de ce type de proces-
sus auto-entretenu peut être
donné par l'évolution d'un cy-
clone tropical. Né au hasard des
courants parcourant l'atmo-
sphère instable de l'équateur, un
modeste tourbillon gagne en vi-
gueur, transformant l'énergie
reçue du soleil en énergie cinéti-
que, contenue dans les vents
toujours plus violents qui le for-
ment. Poussé par les alizés de
l'équateur vers les régions tropi-
cales, il va ensuite mourir, faute
d'être alimenté, sur les eaux
froides de l'Atlantique.

A une autre échelle de temps
et d'espace, le développement de
la vie sur cette planète peut éga-
lement être compris comme un
processus d'auto-production.
Ici aussi le soleil est responsable
du déséquilibre initial qui a ren-
du possible il y a plus de trois
milliards d'années, l'amorce de
réactions chimiques, pré-bioti-
ques puis biologiques caractéri-
sées par des propriétés d'auto-
catalyse, c'est-à-dire d'auto-ren-
forcement. L'apparition de sys-
tèmes toujours plus complexes,
plantes, animaux, êtres pen-
sants, systèmes sociaux, s'inscrit
dans cette continuité évolutive.

ÉPILOGUE
Nous avons, très superficielle-
ment, décrit l'émergence d'une
nouvelle façon de voir le monde,
qui met en question les fonde-
ments de la science empirico-ana-
lytique: existence d'une réalité
objective accessible par les

moyens de la logique et descripti-
ble grâce à l'emploi des nombres
et du calcul; accès à la connais-
sance de la nature par découpage
de celle-ci en parcelles isolables,
évolution déterministe du monde
par une succession linéaire de
causes et d'effets.

L'image qui se dégage peu à
peu de la nouvelle approche, ba-
sée sur des concepts allant de la
cybernétique à la biologie théo-
rique en passant par la thermo-
dermique des systèmes loin de
l'équilibre, la synergétique, la
théorie générale des systèmes et
les sciences cognitives est très
différente. C'est un monde fait
de réseaux complexes de sys-
tèmes organises, en interaction
intense dans une cascade de ni-
veaux hiérarchiques emboîtés
les uns dans les autres où des
boucles de rétroaction négatives
et positives conduisent à un jeu
où s'affrontent stabilité et évolu-
tion, autonomie et conflits.

Un des premiers concepts is-
sus de cette nouvelle «Weltan-
schauung» est celui de totalité ,
d'unicité, aussi bien dans le
temps que dans l'espace. No-
tons que l'on retrouve ici une
notion importante dans les
cultures orientales et même dans
certaines écoles philosophiques
occidentales d'avant la révolu-
tion cartésienne. Les succès du
réductionnisme ont occulté ce
concept fondamental; ces excès
nous le ferons peut-être retrou-
ver.

Un second élément important
est celui de système et plus parti-
culièrement de dynamique pro-
pre des systèmes. A l'époque des
idéologies, puis à celle du mana-
gement, l'homme a pu avoir l'il-
lusion qu'il était le créateur
autonome des institutions poli-
tiques , sociales et économiques.
On reconnaît aujourd'hui l'im-
portance fondamentale des ca-
ractéristiques spontanées des
processus de production sociale.
Ce qui ne signifie pas que
l'homme soit pris dans un ré-
seau de lois déterministes.

La dynamique des systèmes
complexes n'est due ni au ha-
sard ni à une nécessité prédéter-
minée, mais à un jeu où les deux
interviennent. C'est l'alternance
de périodes de stabilité, où les
latences propres du système do-
minent, et de périodes de crises,
d'instabilité où une minorité
agissante peut faire bifurquer
tout un système dans une voie
ou une autre.

L'homme a donc un rôle à
jouer dans sa propre évolution et
celle de sa planète, mais il ne peut
décider n'importe quoi n'importe
quand! Une meilleure connais-
sance des lois régissant les sys-
tèmes complexes, naturels et so-
ciaux augmentera sa liberté.

E.S.

Les branches actuelles du mouvement systémique

Le prototype du système fermé, isolé de son environne-
ment, reste le crystal. (Photo Gerber)

A son niveau le plus achevé l'ap-
proche systémique est un état
d'esprit, une grille de lecture
centrée sur le paradigme de sys-
tème et sur les concepts qui lui
sont associés: dynamique spon-
tanée, autonomie et évolution,
hasard et nécessité, auto-organi-
sation, irréversibilité, totalité.

Plus concrètement, on peut
distinguer trois domaines d'acti-
vité où pénètre la pensée systé-
mique: la science, la philosophie
et la technologie.

La science des systèmes est la
recherche empirique et théori-
que des lois générales et des
principes communs qui régis-
sent les systèmes naturels physi-
ques, biologiques, sociaux ou
symboliques.

On peut regrouper sous le
terme de philosophie des sys-
tèmes les préoccupations
concernant la façon dont nous
appréhendons le monde qui

nous entoure et les valeurs qui
pourraient émerger de cette
nouvelle façon de voir le monde.

La technologie des systèmes,
enfin, est le domaine des appli-
cations de l'approche systémi-
que à la gestion des problèmes
de la «vie réelle». On peut par
commodité distinguer ici entre
systèmes «durs» et systèmes
«mous».

Les systèmes durs sont des
systèmes technico-industriels où
les aspects économiques et tech-
niques dominent. On peut ran-
ger dans cette catégorie des mé-
thodes systémiques d'organisa-
tion telles que la recherche opé-
rationnelle le «System enginee-
ring» et l'«analyse-système».

Les systèmes mous sont ceux
où la composante humaine joue
un plus grand rôle et où la com-
plexité des problèmes exige des
approches plus subtiles que
celles mentionnées ci-dessus. On
citera ici les nouvelles méthodes

de management où l'auto-orga-
nisation et la prise en compte
d'autres dimensions que celles
de la technique et de l'économie
jouent un rôle important. Les
méthodes de gestion, voire de
thérapie systémiques s'utilisent
également en psychologie fami-
liale en pédagogie, en dynami-
que de groupe et, plus générale-
ment, en sociologie, en géologie,
en aménagement du territoire,
en prospective, en écologie et en
politique.

Le lecteur désireux d'appro-
fondir ses connaissances sur le
mouvement systémique pourra
consulter les ouvrages mention-
nés ci-dessous.

Rappelons pour terminer que
l'Université de Neuchâtel offre
depuis cette année un cours
interfacultaire et public d'intro-
duction à l'approche systémi-
que.
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